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"Al ne s'agit plus de survivre, mais de 
grandir = S. Exec. Mgr M. Baudoux 


“Je conjure l'Exécutif d'organiser une campagne d'éducation au cours de l'hiver pour saisir la 
population française de ses obligations à l'égard de l'Association d'Education." 


(41 


Les apôtres du ‘Sou de l'Ecolier’ 


"J'ai l'assurance que nos élèves souscriront $3,000 au Sou de l'Ecolier en 1952-53." R. P, Lafrenière. 


BONIFACI Le dix- vail extraordinaire qu'il s'est, sant, qu'avec la de ition du | nes présentes au congrès, qui ont ,ridge, dont la principale est Sr 
_ LE S ! A npose pour l'organisation de la dollar, votre Association vous | vu en leur nouveau pasteur un Hélène de Jésus, des Soeurs de 
neuvierne € gr VF 148%"! perception annuelle. “Il ne s'agit demandait plus en 1916 qu'au-| chef sous l'égide de laquelle le {St-Joseph de St-Hyacinthe. L'éco- 
ciat j'Educat des C'ana-!' plus de survivre, mais de croître, | jourd'hui. Or tait plus de groupe français et catholique du | le Lafortune a contribué $137.00 | 
at le randir et de rayonner, et, marchandise dollar a- Manitoba realisera des progrès | au Sou de l'Ecolier, soit une mo-| 
dier f tu ba Q - l | 
1 pour arriver à cette fin, il faut | lors qu'avec tr aujourd constants et imposants. |(yenne de $2.63 par élève, au! 
qui à 1 à B ice des organisations dont le bon Nous comptons quelq 66,000 | Voeux de bienvenue cours de l'année. Trois élèves, | 
rs Lo he dl fonctionnement coûte quelque | Canadiens français Ma a Le congrès débuta. dimanche Jean Gerus, une jeune Ukrai- 
hose a déclaré S. Exc. Mgr soit à peu près 12.000 famille soir, 12 octobre, en présence mienne, Simonne Guilbault et! 
tue { uant dar l'archevéque, “L'organisateur de Si chaque f contribuait . AP 7m à Marie Marquette, s'approchérent | 
: mohhoen A à ile | 0 . | d'une assistance nombreuse, M Su mier t firent t à l'audi-| 
}} € ercep#on pus à ‘ que s1 é : à Léon Bruyère, président du Cer- DES SST ANONR DAET & SOU mi 
e famille contribuait en !teindrior # $36,000 . EU + "A toire de leur ingéniosité pour re-| 
- à cle local de l'Association d'Edu- 
De l'aveu di I ré venne $3.00 par année, l'ob- | Sar joute y a des pauvi tion et membre de l'Exécutif Le illir des fonds en faveur du 
Cati 1 LI 1 ‘ _ . € . " 
” L tif que Association s'est fixé dk cillards € fir haîta le bienvenue aux eo Sou Elles organisérent des 
- e année set facilement at 1 ne pe 09, | sonia M oi 6 parties de cartes, firent la garde 
éu : x of et | tois mai ” ra , j en": à des enfants, mirent en vente des 
: r À Le président général de l'As- : x xt R 
de ette l [ Il faut féliciter M. J.-R. Doiron ont le w fer sl diatfn d'lonstion: le DR bonbons qu'elles avaient faits el- 
s 1latiot «aucati e aps . : . arc " 
a et ! r eu l'idée ges le de dé- | pa e of inde pour ceux qui E LaFlèche, pré ta le rappoñt les mé mes a — pos 
Une campagne d'education ivrir une copie de la circula ne le pe L n des activités générales de l'Exé-| M0Yen qu'ils employèrent ut 
e «à l'Assox adressait Mer Maurice Baud 7 7 Ts a= celui d'écorcer des traverses de | 
cutif au cours des années 1951 { 
i ’ x péres de famille à l'occasion | les congri tes À { les au-| et 1952 chemins de fer. La jeune Jean 
prés-mic prés la présenta de la première perception quiltres groupes ethnique jui se Mile Henriette Toupin, À.T.|S€xPrima en anglais, mais assu- te “# 
dur ’ p ep- fut organisée en 1916, quelques | montrent souvent beaucoup plus! x, pe ju Pr ‘| ra les congressistes que l'année ! L À x 
t Exec, Mer M e Bau- mois me ar x t-anrês la rs généreux que l Canadiens | C-M.. exécuta un solo de violon, prochaine, elle Dourrut s'expri- | S. Exc. Mgr Maurice Baudoux, archevêque, coadjuteur de St-Boniface, présente à la jeune 
A tatése À Had ei on de 1 Assoc iation. L'on de francais da l'aide finar re | 2CCOMmpagnee au piano par Mlle mer librement en français, Jean Gerus le trophée de La Liberté et le Patriote offert à l'école ayant contribué au Sou de l’Ecolier 
St-Honif j tif. en mandait alors aux Canadiens qu'ils apportent à leurs oeuvres Simonne Taburet, institutrice au Grade VIII d la plus forte moyenne par élève. L'école Lafortune de Woodridge, sous la direction des Srs St-Joseph 
te “M hrs. ve due rar ; fr ve ais de “céntribus r si 00 par Il € x} rte ù d teur rotour. | SOUVEES PR DRE l'Institut Collégial St-Joseph de St-Hyacinthe, a contribué $137.00, soit une moyenne de $2.63 par élève. Deux autres étudiantes, 
dés c« gne d'é- famille pour parer aux besoins | ner dans leurs paroisses et à se Présentation des trophées Le grade VIII de l'Institut Col nn 421 ge mr et Marie Marquette, qui apparaissent à droite de Son Excellence, representaient 
s s - | aussi l’école gagnante 
ducati ! ’ aisir la popula- ! les plus pressants. L'exécutif se faire les apôtres de la cause de Appelé à présenter aux lau-|jégial St-Joseph, dont l'institu- 4 Cv. 
tion f M 1: de  réservait le droit de faire un au- | l'Association d'Education réats les trophées de La Liberté |{rice est Sr Emilie des Anges | 
ses graves oblig à l'égard tre appel à la population fran- Les remarques de S. Exc. Mgr |et le Patriote, décernés chaque | des SS. NN. de Jésus et de Marie, | 
de l'Associat d'Ed tion. Il caise si les besoins l'exigeaient. | l'archevêque ont créé une pro-| année aux écoles et aux classes | remporta le trophée pour la clas- 
a félicité M J.-R, Doiron du tra-| 11 est bon de remarquer, en pas-!| fonde émotion chez les person-| qui ont le plus contribué au Sou|se de 20 élèves et plus, en sous- 


de l'Ecolier, le R. P. Léo Lafre-! crivant 847.05, soit S$2.35 par 
nière, O.M.I., déclara qu’il éprou-| élève, L'initiative des étudiantes 
|vait de. profonds sentiments de | qu grade VIII mérite d'être si- 
fierté, de satisfaction et d'espoir. | gnalée, En effet, elles organisè- 
Sentiments de fierte à la vue des | rent un petit cercle de l’Associa- 
magnifiques succes remportés | tion, en tout conforme à un cer- 
par le Sou de l’Ecolier: $1,933.40 | cle paroissial, Une présidente fut 
en 1952, alors qu'en 1935 les ré-| élue, Lorraine Marion, qui dé- 
sultats avaient été de $86.00; sen-|elara que puisqu'elle avait été 
|timents de satisfaction à la pen-| choisie, elle devait marcher sur 
| sée que la campagne menée par |les traces de son grand-père, M. 
La Liberté et le Patriote depuis! J.A. Marion. La secrétaire gé- 
plus de dix ans a produit de si! nérale de l'Association d'Educa- 
heureux fruits; sentiments d’es-| tion, Mlle Yolande Gendron, vint 
poir à l'idée qu'une jeunesse qui | expliquer aux jeunes filles le 
sait ainsi se sacrifier pour four-| but du Sou de l'Ecolier, puis cel- 
nir sa part à l'Association d'Edu- | les-ci se mirent au travail. 
cation n'est pas près de disparaïi- | 
tre. Le directeur de notre heb-| res VIL et VII de 
domadaire français offrit ensuite pd os gps à 
ses félicitations aux parents, aux |. Les grades VII et VIII de l'éco- 
le de l’'Assomption, de Transco- 


instituteurs et aux curés. qui ont comm institutri 
* na, qui © omme institutrice 
Lottre de Wocäridge {Sr Marie de l'Incarnation, mis- 
Le R. P, Léo Lafrenière lut | sjonnaire oblate, remportèrent le 
une lettre que lui avaient | trophée pour les classes de 10 à 
adressée les élèves de l’école de | 19 élèves. Ils contribuèrent 
Woodridge.-1l nous fit part de |853.29, donc $3.55 par élève. Le: 
l'émotion qu'il a éprouvée à la |R, P'Lafrenière souligna le mé- 
lecture d'une missive si touchan-| rite de Sr Marie de l'Incarnation | 


te, w ; ‘ et de ses élèves en raison des l 

| An TUE: sr difficultés qui existent dans leur Mlle Lorraine Marion, élève du grade VIII à l'Institut Collégial St-Joseph, reçoit des mains de 

Révérend PÈ PA POIQUER, LOUE | milieu. Deux écoliers de cette M. l'abbé À. Boulet, curé de la basilique, le trophée décerné à sa classe qui a souscrit au Sou de l'Eco- 
Nc Dong 8 op PONS "= classe, Raymond Lamoureux et! lier la plus haute moyenne par élève dans une classe de 20 élèves ou plus. Les étudiantes en VIllème 

|. ous aVONs appris avec DEaU-| Mariette Bérard, racontèrent la | année ont recueilli $47.05 — $2.35 par élève. Ci-dessus apparaissent, outre Mile Marion, Miles Alice 

coup de joie que nous étions 8a-| raison de leur succès, à la grande | Barckeland, Anne-Marie et Rose-Marie Lavoie, Henriette Laberge et Lucile Hérie, toutes élèves de la 

gnants du trophée du Sou de satisfaction de l'auditoire. classe de VIIlème 

l'Ecolier, Nous vous remercions | Grade XII de | “ 


beaucoup de votre encourage- St-Jean-Baptiste 


14 £ ; |ment. Cette année, nous avons : 
* , )Ere , J s ribrant discours qu'il prononça à |! ! , & & se attr à ë 
8. Exc. Mgr Maurice Baudoux photographié au cours du vibra q pro |tout fait pour arriver à la som- Quant au trophée attribué à la 


l'issue du banquet de clôture du 19ème congrès de l'Association d'Education, le lundi soir 13 octo- me de $135.00 classe de moins de 10 élèves, il 
bre. À sa droite apparaissent le R. P. L. Lafrenière, O.M.L. directeur de La Liberté et le Patriote, et | M N à s’ sommes bien pauvres, | fut mérité par le grade XII de 
l'hon. E. Préfontaine, ministre des Affaires municipales: à sa gauche, le Dr P.-E. LaFlèche, prési- Ho Le # es nine l'école St-Jean-Baptiste Centre, 


dent de l'Association d'Education, et $, Exec. Mgr À. Beéliveau, : PUS e Moulins dont la Rév. Sr Luce-Marie, des 
, 

maitresses, nous sommes parve-| SS NN. de Jésus et de Marie, est 

nus à ramasser de quoi fournir |": Fes er: à 


notre école de livres français, au- | 1nStitutrice. L'une des 4 élèves 
trement nous re pourrions ja- de la classe, Isabelle Beaudette, 
mais apprendre notre belle lan- remporta le prix provincial au 
; : sa. ; concours de français de mai der-| 
|gue. Beaucoup d'élèves qui ne dier | 
s'occupaient pas de parler fran- : 
çais sont méliienatt bien dispo- $3,000 en 1952-53 
ses et ne font plus de résistance Le R. P, Lafrenière émit un! 
{Nous serons trois au congrès | voeu: celui que l'année prochai- 
pour représenter notre école, A-! ne, les élèves souscrivent $3,000 | 
|vec nous, nous améènerons une | au Sou de l'Ecolier! ‘Si nos élé- 
| petite Ukrainienne, Elle com-|ves ent pu multiplier par 20 leurs 
prend bien le français et le par-\offrandes en faveur du Sou de 


| 

|lera bientôt. | l'Ecolier au cours des dernières | 
Merci beaucoup, mon Père,|années, je suis persuadé qu'ils| 
pour votre coopération, | réussiront à atteindre l'objectif 
Vos dévoués, |que je leur propose pour l'an- 


Les élèves de Woodridge née scolaire qui vient de com- 
par Alexandrine EVANS, | mencer.”” 
Le directeur de La Liberte et 
Puis, le R. P. Lafrenière invita | le Patriote fit l'éloge des jeunes 
Iles lauréats des diverses écoles | Canadiens français. 11 les félici- 
et classes à venir expliquer en |ta de pratiquer un patriotisme | ' 
leurs propres mots les moyens | solide qui ne s'alimente pas de| ” É. Rens: : 
à 2e ils heu pris rh d atteindre | réclamations enfantines. 11 les|\ 242 ° 2209 £ 
e si heureux résultats. ncouragea à continue arle 
ONROGERGRE à CORRE 8 DARIEr Les élèves des grades VII et VIII de l’école l'Assomption de Transcona ayant contribué en 


, avec ; souci de perfec- 
Le Ne celte ER décer | tion He. À eg nr À pr 42 à moyenne $3.55 au Sou de l'Ecolier — une somme totale de $53.50 se virent attribuer le trophée 
né à l’école Lafortune, de Wood-| du pays. décerne à la classe de 10 à 19 élèves qui a souscrit la plus forte moyenne par élève au Sou de J'Eco- 
lier. M. l'abbe J. Bellavance, curé de Transcona, remet le trophée aux vaillants petits apôtres de la 

* * cause française à Transcona, représentés par Mlles Elaine Dumontier, Irène Chouinard, Mariette 


Les rapports | vent: M. Léon Bruyère, Mme M.-! Bérard, Patricia Turcot;: MM. Roger Lamoureux, Fernand Normandin, Emile Chouinard, James 
Les présidents des différents | J. Bourrier, MM. Joseph Chaba- Sasano, Paul Gallant et Raymond Lamoureux. 


comités de l'Exécutif présenté-| lier, Gabriel Cloutier, Arthur 
rent leur rapport aux congressis- | Corriveau, Louis Deniset, Henri | 
tes. La discussion intelligente qui | d'Eschambault J-R. Doiron, Ca- 
suivit la lecture de chacun des| Mille Fournier, Gédéon Gau-| 
x xs rapports démontre l'intérêt que |thier, Mlle Leonie Guyot, M. | 
Une partie de la foule qui participa aux assises du congrès de l'Association d'Education, tenu |Jes délégués portent à l'oeuvre | Armand LaFlèche, le Dr P.-E. La 
à St-Boniface au debut de la semaine, apparaît ci-dessus. Le congrès se tint dans la salle académique | 3ccomplie par l'Exécutif Flèche, MM. J.-A. Marion, Al- 
du collège St-Boniface, Le texte de ces divers rapports | fred Monnin, Norbert Préfon- 
a paru en entier dans La Liberte | taine, Charland Prud'homme et 

1 & “ . » * 

et le Patriote de la semaine der-|S. H. le juge L.-P. Roy. 

niere Nous ne croyons pas ne Constitutions 
cessaire de les résumer ici Les changements suivants aux | 


Le souper constitutions furent ratifiés par | 
banquet auquel partici- le congrès | 
près de 200 personnes clo- L'Exécutif se compose de 18 


tura le congrès. Le Dr P.-E. La-| membres de l'Association élus 
Flèche, président de l'Association | par le congrès suivant les forma- ! 
d'Education, agissait comme mai- | lités prescrites à l'article 24, d'un 
tre de cérémonies representant du Collège de St- 
Le chant fut exécuté par la Boniface, d'un représentant du 
chorale du Collège sous la di-|Juniorat de la Ste-Famille, nom- 
rection du R. P., Albert Rivard, |! més par le Conseil de chacune de 
|S.J ces maisons, de 2 visiteurs des 
L'orateur principal fut S. Exc. : écoles et d'un chapelain, nommés 
Mgr Maurice Baudoux, archevé-!| par l'archevêque de St-Boniface, 
[que coadjuiteur, qui parla avec !|d'un prêtre de langue française 
|maîtrise et éloquence pendant | du diocèse de Winnipeg, nommé 
une heure du problème de la sur-; par l'Ordinaire, d'un représen- 
vivance des Canadiens français | tant des Frères de Marie, du di- 
au Manitoba recteur de La Liberte et le Pa- 
Le discours de Son Excellence | tricte, d'un représentant de 
fut enregistré sur disque par un | CKSB, des présidents des Asso- 
representant de La Liberte et le ! ciations des Commissaires d'Eco- * 
Patriote. En raison de la & (Suite à la sixieme page Le tronhée attribué à le classe de moins de 10 elèves ayant souscrit la plus haute moyenne 


de s consid rations faite ; Ne ————— par élève fi t présenté par le HR. P, G.-E. Cartier, O.M.L. du personnel de La Liberté et le Patriote, 
des ge cm en pe vf pre Î aux représentants de la classe du grade XII de l'école St-Jean-Baptiste Centre, sous la directis des 
mec de l'archid m ay = SUBo. On trouvera dans cette édition RR. Srs des SS. NN. de Jésus et de Marie. On distingue ci-dessus; Mlles Isabelle Beaudette, Denise 
niêns Æ SRE - EE ni \ * +, les rubriques suivantes: Marion, Olive Gariépy et M. Gilbert St-Amant. Photos Gene Gauthier) 
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Le Dimanche des Missions 


La lutte pour les âmes 


Jusqu'à ces derniers temps, la plupart des guerres entre 
nations avaient comme but ultime l'acquisition de territoires 
et de colonies dont les sujets et les matières brutes pouvaient 
rehausser l'économie de l'Etat victorieux. Aujourd'hui, com- 
me le signale Mgr Fulton Sheen dans un article récent, le 


malaise mondial tire son origine d'un motif à la fois plus | 


clevé et plus dangereux. La guerre moderne s'inspire d'une 
philosophie de la vie et cherche avant tout à conquérir l'es- 
prit méme de l'homme, afin d'en faire un instrument au ser- 
vice d'une cause, 

L'illustre orateur voit s'affronter deux puissances dans 
le monde moderne, L'une d'elles envisage un paradis terres- 
tre, que l'homme peut atteindre en se soumettant à une con- 
ception purement matérialiste de la vie, sous le contrôle 
d'une societe totalitaire, qui n'hésite pas à employer le men- 
songe, la haine, la violence pour arriver à son idéal. L'autre, 
au contraire, considere cette vie comme le prélude à la vie 
reelle avec Dieu au paradis céleste, invitant les hommes à 
accepter librement cette vérité et à se conformer à ses exi- 
gences, Cette vérité se propage parmi les hommes au moyen 
de la persuasion, de la vertu mise en pratique et de l'amour 
sous toutes ses formes. Mgr Sheen ne prétend pas affirmer, 


naturellement, que la lutte mondiale se présente partout sous | 


cet aspect bien caractérisé, mais les deux puissances en 
jeu peuvent se définir assez clairement et, en fait, elles se 


resument dans le communisme et le catholicisme. 


Cet article, dont nous faisons mention plus haut, Mgr 
Sneen l'a rédige à l'occasion du Dimanche des Missions. Il y 
a bien d'autres considérations, propres à susciter l'intérêt 
des catholiques en ce jour. Ils savent que longtemps avant 
l'apparition du communisme sur la terre, et longtemps apres 
que ce mal aura cédé la place à un autre, l'Eglise catholique a 
ete et sera toujours missionnaire, fidele à la consigne divine: 
“Allez, enseignez toutes les nations , , .”. L'amour de Dieu 
et l'amour du prochain restent toujours des stimulants irré- 
sistibles qui portent les catholiques à hâter l'arrivée du règne 
de Dieu et à partager avec leurs frères les richesses de la 
doctrine et de la grâce du Chris}, Le devoir missionnaire ne 
varie pas avec les conditions historiques. Et cependant, com- 
me par le passe, il y a eu des moments qui rendaient néces- 
saire une intensification de zele et de dévouement — lors de 
la découverte du nouveau monde, par exemple —— de même, 
aujourd'hui, il semblerait que la menace du communisme a 
ete permise par la Providence pour susciter un élan mission- 
naire encore plus remarquable dans l'Eglise. Bien des pays 
qui se comptaient parmi les ‘‘aines de l'Eglise” doivent faire 
face à des régimes athées et sans scrupule; nombre de champs 
qui s'ouvraient aux efforts du missionnaire sont maintenant 
imprégnes du sang de leurs bienfaiteurs. Au dire du Saint- 
Pere lui-même, l'assaut actuel de l'ennemi depasse en éten- 
due et en ferocité tout ce que les empereurs romains ont 
déclenché contre les missionnaires de l'Eglise naissante. Le 
devoir apostolique s'impose donc à notre époque avec une 
gravite extraordinaire. Le Souverain Pontife peut bien affir- 
mer avec instance: ‘Tout véritable chrétien devrait être en 
quelque sorte apôtre”, 


Pour le grand nombre, cela veut dire aider les missions 
de loin. La prière, le sacrifice, l'aumône sont à l'ordre du jour. 


Malheureusement, la collecte spéciale qui se fait le 
Dimanche des Missions risque de laisser certains fidèles sous 
l'impression que l'’aumône suffit pour remplir ce devoir 
d'apostolat. Il est vrai que les missions, par une disposition 
mysterieuse de la Providence, doivent compter sur des res- 
sources humaines. Il faut bâtir des églises, des presbytères, 
des ecoles, des couvents, des dispensaires, des salles, des 
oeuvres de presse, des séminaires, des orphelinats. Il faut 
assurer la subsistance à tous ceux qui s'y dévouent ou qui y 
abrites. Il faut souvent maintenir ces établissements 
pendant des annees, même apres la conversion du peuple, 
trop depourvu de biens matériels pour subvenir à ses propres 
besoins, Le personnel missionnaire seul ne peut suffire à la 
tâche par son rude travail. 11 lui faut une aide pécuniaire ve- 


sont 


nant des pays où l'Eglise est établie. L'année dernière, le, 


nombre de personnes qui dépendaient de la charité du Saint- 
Pere s'elevait à 56,000,000! 

Mais c'est encore le sacrifice qui compte le plus. L'eten- 
dard de l'Eglise du Christ, c'est la croix. Rien de durable au 
point de vue chrétien ne se fait sans la croix. Nos martyrs 
modernes attestent encore la vérité de cette doctrine. Il faut 
donner ses forces, comme faisait le petite Thérèse, qui, con- 
valescente, marchait dans le jardin du Carmel, “à la place 
dun missionnaire”, Il faut faire l’aumône, non seulement de 
son surcroît de richesses, mais préferablement.de ce qui peut 
etre pris sur l'essentiel, fut-ce un voyage, ou sur le superflu 
amusement, une douceur, etc. 


comme un 


, 


lei, surtout, faut-il placer le problème des vocations. Il 


Y a trop de jeunes gens qui se contentent de donner l’aumône, 


au prix d un sacrifice, en faveur des missions, alors que Dieu | 


les appelle à se donner eux-mêmes. Il y a trop de parents aux- 
l'Eglise demande ce sacrifice, pour le bien des missions, 
par egoisme, aident plutôt l'ennemi, en s'opposant aux 
vocations de leurs enfants. Sans les apôtres, inutile de donner 
aumone à |'apostolat 
Enfin, il y a la prière. En elle d'abord l'on trouve la lu- 
mière et la force necessaires pour comprendre le devoir mis- 
sionnaire et pour l'accomplir. Dans la prière, l'on découvre 
l'inspiration au sacrifice et le climat favorable à l'éclosion 
des vocations. Par la prière, l'on ouvre les trésors du ciel, l'on 
fait descendre les grâces de persévérance sur les missionnai- 
res et les grâces de conversion sur leurs ouailles. Par la 
priere l'on se tient en relation étroite avec la puis- 
sance contre laoueile toutes les machinations du diable et des 
hommes revoltes luttent en vain. Le dimanche des Missions 
sonne l'appel à cette croisade contemporaine, 


quels 


et qu 


il 
11 


surtout 


L'espoir de r Eglise 
en Pologne: 
| les vocations 


S'i y à un point qui inspire 
confiance aux catholiques polo- 


|cerdotales. Un nombre relative- 
ment grana de prêtres a été 
ordonne au début de cet ete en 
| Pologne. D'après l'Agence Inter- 


| 8. Exc. Mgr Baziak, archevêque 
\latin de Lwow et vicaire capi- 

tulaire de Cracovie, a ordonne 
| prêtres 22 diacres au Granc Se- 


| dernier. Le méme jour, S. Exc. 
Mgr Wyszpinski, archevêque de 


| Gniezno et Varsovie, a ordonné | 


118 prêtres dans la cathédrale 
Saint-Jacques, à Nysa. Ce sont 
[là les premiers prêtres ordonnés 
| dans l'administration apostolique 
| d'Opole (Oppein, Haute-Silésie), 
| depuis la guerre. Auparavant le 
| primat avait ordonne prêtres, le 
|? juin, 15 diacres dans la basili- 
que de Gniezno, et 4 diacres 
| dans la cathédrale d'Oliva, dans 
ile diocèse de Dantzig. Au mois 
ide mai, S. Exc. Mgr Bernacki, 
| vicaire général de Gniezno, or- 
| donne 29 séminaristes de Gorzow 
|(Landsberg), et S. Exc. Mgr 
| Dymek, archevêque de Poznam 
| 16 diacres de son diocèse. Enfin, 
1S. Exc. Mgr Korozynski, evéque 
Ititulaire d'Oriso, a ordonné 13 
idiacres au Grand Séminaire de 
Wloclawek, le premier Séminai- 
|re établi en Pologne au XVIe 
|siècle, conformément aux pres- 
icriptions du Concile de Trente. 
|‘*’Le nombre croissant des nou- 
velles vocations dans les pays 
où l'Eglise est persécutée, com- 
mente Radiv Vatican, constitue 
| un don mystérieux de Dieu, car 
Îles nouveaux apôtres savent 
{qu'ils sont promis à une lutte 
| longue et epuisante, avec une 
{vie matérieile particuliérement 
| difficile." 


| | Lettre de 


! l'épiscopat anglais 

| L'episcopat catholique de 
| Grande-Bretagne a fait lire, dans 
| toutes les églises d'Angleterre et 
| du Pays de Galles, une impor- 
tante et courageuse lettre pasto- 
rale, qui restera sans doute com- 
me un document de premiere va- 
{leur de la clairvoyance de la 
hierarchie catholique. Traitant 


divorces qui détruisent la famille 
et font un tort immense au pays, 
Iles évêques anglais rappellent 
{d'abord au gouvernement bri- 

tannique que le devoir d'un gou- 


| fier les liens familiaux plutôt 


| uné legislation trop large et par 
lune procédure trop facile, Ils 
démonirent ensuite que l'école, 
| entre autres, a la mission de pre- 
parer plus qu'elle ne l'a fait jus- 
| qu'ici, les adolescents à leur rôle 
de peres et mères de famille. A- 
| bordant la question elle-même 
du divorce, l'episcopat anglais 
déclare ensuite que l'Eglise ca- 
tholique à une doctrine constan- 
te dans ce domaine: il suffit pour 
s'en convaincre de se rappeler 
; que l'attitude énergique du pape 
Leon X, refusant d'accorder la 
| demande de nullité sollicitée par 
Henri VIII au sujet de son ma- 
riage avec Catherine d'Aragon, 
fut un prétexte à l'introduction 
de la Réforme en Angleterre. Ce 
fut d'ailleurs toujours le cas au- 
| paravant, Comme cela le sera 
toujours, si l'on veut conserver 
le vrai bonheur aux communau- 
tes familiale et nationale. 


_ L'aéroport de 
New-York a sa 
chapelle 


vant à l'aérodrome internatio- 
nal de New-York pourront assis- 
ter à la messe sur le terrain mé- 
me de l'aéroport. En effet, les 
employes catholiques de l'avia- 
tion qui doivent se trouve au 
travail le dimanche ont demandé 
qu'une chapelle soit construite à 
proximite du terrain, Les équipes 
d'ouvriers benevoles viennent 
d'achever cette oeuvre. La croix 
du Christ est plantée au carre- 
four des routes aériennes 


Le rosaire en 


1 
| famille 
NEW-YORK 1,300,000 
catholiques de l'archidiocese de 
| New-York ont été invités à assis- 
{ter au ralliement de 
du rosaire en famille lancée il y 
a dix ans par le R. P. Patrick 
| Peyton, qui eut lieu Polo 
Grounds le dimanche 12 octobre 
Les fidèles de toutes les dénomi- 
nations religieuses furent les 
| bienvenus. 60,000 volontaires sol- 
liciterent les gens à participer à 


Les 


aux 


la récitation du rosaire au foyer 
|à partir du 20 »ctobre, Le mou- 
vement, lancé par le cardinal 


| Spellman le 14 septembre. vise à 
obtenir de catholiques 
qu'ils participert à récitation 
| du rosaire tous les jours à la mai- 
son. D'autres du genre 


tous les 


la 


reuntons 


l'avaient lieu dans le district, 


nais au milieu de leurs difficul-| 
|1es, c'est celui des vocations sa-| 


{Catholic Press, de New-York, | 


| minaire de cetis ville, le 29 juin! 


du nombre toujours croissant des | 


vernement chrétien est de forti-! 


que de faciliter les divorces par | 


Désormais, les passagers arri-! 


la croisade | 


LA L 


1 


Grâce à un plan populaire d'éducation, plusieurs adultes afri- 


cains peuvent apprendre à lire et à écrire. C'est un progrès sensible 
auquel nos missionnaires contribuent et qui ne manquera pas 
d'inspirer le goût de l'étude à ces gens qui en ont été privés si 
longtemps. Des sommes considérables sont demandées actuellement, 
aux oeuvres missionnaires, en vue de la fondation d'écoles de tous 


degrés sur le grand continent africain. 


Billet du vendredi 


Les brahmines de Boston et 
leur historien: Marquand 


>pecia! à 


Les romans américains 


conti- | 


nuent d'être appreciés à Paris, | 


où l'on ne cesse de les traduire. 
Ils ne sont pas tous transcen- 
dants, mais ils offrent au public 
français quelque chose de neuf, 


de jeune et de vivant, qui ne res-| 


| semble à rien de ce que l'on con- 
nait dans la production française. 
L'un des derniers parus, ha- 
bille de français, est B. F.'s 
Daughter, de John P. Marquand, 
nom qui n'a rien de très anglo- 
saxon, Depuis quelques années, 
| Marquand est l'une des belles fi- 


| 
( 


gures de la littérature américai- | 


ne, homme cultive et policé, qui 
manie l'humour, l'ironie, le fleg- 
me, avec le même bonheur que 
la langue dont il use, et possède 
un sens de l'observation à ren- 
dre jaloux. Son Late George 


| humiliations 


| sedant 


Apley, par exemple, qui remonte | 


| à 1939, est une des plus terribles 
caricatures que l'on connaisse du 
puritanisme desuet de la Nouvel- 


{core en certaines parties de la 
contrée, Par quelques côtes, il 
n'est pas sans ressemblance avec 
The Last Puritan, cet amer et 
grave roman du philosophe Geor- 
|ge Santayana. Ou l'on est puri- 


le-Angleterre, tel qu'il existe en-| 


tain, dans les romans du Maine, | 


ou l'on se revolte contre le puri- 
tanisme héréditaire. Ensemble, 
ou l'un après l'autre, Santayana 
et Marquand incarnent l'esprit 
d'insubordination et de révolte 
Leurs montrent, 
les brahmines de Boston 
ses entours, les ruines morales 
d'une civilisation qui tient 
qu'à un fil, et dont les derniers 
thuriferaires s'epuisent la tà- 
che de la ressusciter, ou d'en pre- 


server les apparences, 
‘ 


chez 
et de 


oeuvres 


ne 


A 


. . 

Elevé pres de Boston, George 
P. Marquand connait sur le bout 
des doigts les vertus et faiblesses 
de la région. Dès les premieres 
pages, son George Apley nous in- 
troduit en pleine satire, non seu- 
lement d'une epoque, 
cette caste unique des brahmines 
bostonnais, ainsi appelés à cause 
d'une morgue séculaire et 
leur pretention à posseder 


mais 


une 


de | 


de | 


exclusive supériorite. De sa nais« 


sance à sa mort, l'activite d'Ap- 
ley se resume à tenir son rang 
dans le monde, avec la dignite 
qu'il faut, en conformité avec 
une tradition imprégnée du pu- 
ritanisme le plus authentique. 
L'homme se refuse dans la vie 
les satisfactions les plus légiti- 


La Liberté et le Patriote'') 


de cette famille qu'il domine et 
redoute à la fois: son fils renonce 
au prestige que lui assurerait 
Boston et fuit vers New-York, 


|loin des attaches restrictives; sa 


fille épouse contre son gré un 
journaliste obscur, se refugie a- 
vec lui en Pennsylvanie. Ainsi 
se manifeste leur protestation 
la convention, la fausse 
apparence d'Apley. 


contre 


Fr” 

La caricature gagne encore en 
cruaute dans Wickford Point: 
décadence et déroute des brah- 
mines, à la veille des dernières 
qui 
per la classe hier dirigeante de 
Boston, Le roman met en scène 
le clan ruine des Brills, ne pos- 
que leur amour-propre 
et le regret de leur splendeur 
passée. Anémiés par la consan- 


guinité, ils manquent de volon-, 


te, de jugement et de sens moral, 
ne s'estiment même pas 
eux. Le seul personnage présen- 
table du groupe est un cousin 
des Brills, Jim Calder, que les 
tyrannies familiales horripilent, 
et qui finit par y échapper. 
Wickford Point offre une deli- 
comedie de moeurs, où 
l'habileté technique de l'auteur 


cieuse 


du Vermont et du Massachusetts, | met en lumière, par touches lé- 


gères et juxtaposees, sa connais- 
sance du puritanisme déchu, Les 
Brills se croient du sang bleu 
dans veines, regardent de 
haut leurs contemporains, parce 
que le grand-père - appele le 
sage de Wickford Point — con- 
quelque renommée comme 
poete mineur, fraya jadis dans 
le sillage d'Emerson et de Haw- 


les 


nut 


thorne 


un élargissement, remaniée et 


complete, d'un tableau antérieur | 


de Marquand: Warning Hill, pu- 
blie en 1930. 


On ne s'ennuie pas en compa- | 
gnie de Marquand, Qu'il ait en| 
saurait | 


Europe du succès 
etonner ceux qui le connaissent, 


L'ILLETTRE, 


ne 


Prime à 
l'enterrement 


La famille d'un défunt en Ré- | 


publique populaire 
ve ou un enterrement d'Etat, se- 
lon le récit d'un Roumain qui 
s'est recemment réfugié en You- 


goslavie. Si la famille accepte 


| de laisser l'usine ou l’entreprise 


mes, parce que son education lui ! 


assigna un rôle dont il ne doit 
pas s'ecarter, ce en quoi il imite 
son pére, son grand-père, ses an- 
cêtres. 11 impose a son fils les di- 
rectives mêmes qui rapetisserent 
sa propre existence, Héritier 
d'une fortune considérable, il vit 
de façon modeste, donne aux oeu- 
vres humanitaires et sociales, 
parce qu'on n'agit pas autrement 
{ dans sa famille. 11 renonce à la 
femme qu'il aime, parce que fille 


d'Etat travaillait le défunt 


ou 


entre | 


Roumaine 
peut choisir un enterrement pri-! 


LRRRIE EL LE PATRIOTE 


| 


A la Chambre | 


... des Communes 


Correspondant spécial de 


por Denis PARE 


Le Liberté et le Potriote 


Le premier ministre du Canada fait l'éloge du cultivateur. 


OTTAWA — Le partage des, 
revenus entre les differents gou- 
vernements, le fédéral, les pro- | 
vinces et les municipalites, pose | 
un problème dont l'acuite ne | 
fait que s'accroitre. Cette répar- 
tition des sources de revenus a 
fait l'objet de multiples pour- 
parlers. Mais on n'a pas encore 
trouve la formule qui pourrait 
garantir aux provinces leurs | 
droits constitutionnels. 11 faudra | 
bien un jour trouver une solu-| 
tion à cette delicate question | 

Car n'oublions pas que puur | 
plusieurs municipalités la situa- | 
tion est devenue presque impos- 
sible. Il leur faut trouver de nou- | 
velles sources de revenus ou 
avant longtemps certaines d'en- | 
tre elles n'auront même plus les | 


moyens de payer les intérêts sur 


|nomique de certaines provinces 


l 


puissent frap-| 


s occuper entièrement de l'enter-| 
rement, elle n'a pas un sou à dé-| 
' 


bourser. L'usine fournit un cer- 
cueil de bois poli, ne portant que 
le 
porté au cimetiere dans un ca- 
mion recouvert d'un drap rouge. 
Une fanfare de l'usine ou du syn- 
dicat accompagne le convoi 
un camarade de travail du 
funt prononce une oraison fai- 
sant l'éloge du ‘‘bâtisseur du so- 
cialisme” disparu. 11 n'y a aucun 


| rite religieux, 
Dans le cas d'un enterrement | 


du bas peuple, épouse une derni- ! 


invalide qui respire l'ennui, mais 
jugée acceptable aux siens. Pu. i- 
tain à fond, il croit découvrir 
une menace belliqueuse dans 
l'expansion du catholicisme à 
Boston. Il prend part à la moin- 
dre campagne ayant pour objet 
d'extirper, 

Sa délicate conscience s'emeut 
de l'inhumation necessaire d'une 
parente pauvre, donc indigne, 
dans cette partie du cimetière 
où reposent les morts distingues 
de sa lignée. 11 lui semble voir 
ces illustres anciens se retourner 
d'indignation dans leur cercueil 
En somme, l'orgueil familial et 
les soucis de conduite qu'impose 
son herédite, remplissent sa vie 

{La revolte se manifeste au sein 


religieux, l'entreprise où travail- 
lait le défunt ne donne aucune 


| aide à la famille et les frais re- 


presentent le montant de deux 


nom du defunt, qui est trans-! 


lentre les provinces et je gouver- 


lapparent, mais qui lui feraient 


| principes qui motivent l'attitude | 
Wickford Point semble ! 


dettes 
ailleurs, 


leurs 


Par la situation éco- | 
| 
pas non plus. C'est 
probablement cette difficulté fi-! 
nancière qui a contribue au ren- 
versement du gouvernement | 


McNair au Nouveau-Brunswick 


n'est rose 


Quebec tient à ses droits 


Les ententes fiscales conclues 


nement fédéral (à l'exception de 
Québec) ne sont pas une solution 
au problème du partage des re- 
venus. C'est un pis aller. C'est 
une mesure temporaire qu'on a 
adoptée avant de trouver la 
vraie solution. 

Le premier ministre Frost de 
l'Ontario, qui a conclu récem- 
ment une entente fiscale avec le 
fédéral, a tenu à signaler qu'il! 
s'agissait d'une mesure provisoi- 
re, La province de l'Ontario est 
plus riche de $25 millions par 
annee par suite de l'entente qu'a 
conclue son gouvernement avec 
l'Etat central. Mais ce n'est pas | 
là une raison pour que le Québec | 
en fasse autant. | 

La province de Québec s'est 
montree fort courageuse en re- 
sistant à des offres dont le béné-| 
fice immédiat est sans doute 


perdre à coup sûr des droits ga- 
rantis par la constitution. 
Estimant à sa juste valeur 
l'importance du problème fiscal, 
la Chambre de Commerce de la | 
province de Québec qui vient 
de terminer à Ottawa son con- 
grès annuel, a longuement étu- 
die les relations féderales-pro- 
vinciales en matières fiscales. 
Cet organisme soutient que l'en- 
fente recente conclue par la 
province d'Ontario et le gouver-| 
nement fédéra: fait ressortir l’ur- 
gence de formuler à la lumiere | 
des problèmes sociaux, économi- | 
ques et fiscaux de l'heure, les! 
prevalant dans la province de 
Québec quant à la position res- | 
pective des provinces et du gou- | 
vernement fédéral dans la Con-} 


| fédération. 


!nonçait récemment une 


| morale 


assez souvent à songer au rôle 
important que joue le cultiva- 
teur dans le maintien de la paix 

L'avenir du monde ne depend-il 
pas dans une large mesure de 
celui qui manie la charrue? N'y. 
a-til pas de terrain plus propice 
au progres de la propagande in- 
sidieuse du Kremlin que les! 


! peuples affamés? C'est pour cette 


raison que le Canada contribue à 
la realisation du plan Colombo | 
destine à venir en aide aux 
peuples du Sud-Est de l'Asie | 

M. St-Laurent estime que le 
cultivateur est le véritable ar- 


{tisan de la paix. Qu'il s'agisse 


de celui qui trace dans la terre 
un droit sillon pour nous assurer 
notre pain quotidien ou de celui 
qui cherche à orienter l'esprit 
des hommes vers la recherche de 


tiver leur intelligence, ce sont, | 


à son avis, deux genres de cul-! 


{ture qui vont de pair. L'homme 


affamé a un esprit qui s'émeut 
facilement. Il est, par contre, 
plus facile d'amener l'homme 
qui jouit d'une part raisonnable 
des largesses de la Providence :t 


curer du bien-être de ses sem-| 


L'homme d'Etat qui dirige 
actuellement les destinées du 
Portugal, Oliveiro Salazar, pro- 
impor- 
tante allocution sur la cohésion 
nécessaire au progrès 
économique et au bien genéral 
des pays. Après avoir énuméré 
les obstacles à cette cohésion: | 
variété de predilections affecti- 
ves ou idéologiques, diversité des | 
biens de fortune et des situations | 
économiques, écarts d'éducation | 
civique, antagonisme des carac-|! 
tères et antinomie des intérêts, 
il rejetait deux procédés en usa- 
ge ailleurs: une force majoritaire 
qui impose son idéal, une politi- 
que de compromis et de conces- 
sions. Ces moyens écartés, il 
indiquait sa solution: ‘Nous au- 
tres, nous tentons une autre po- 
litique, modestement, comme il 
nous convient, sans force pour 
l'imposer ni propagande pour | 
l'exalter, mais avec une fermeté | 
et une ténacité suffisantes pour | 
qu'elle puisse s'affirmer aux c6-| 
tés des autres. Nous avons limité | 
la partie irréductible de notre 
éthique à ces grandes certitudes | 


qui sont encore vivantes dans la 


conscience de la Nation et autour 
desquelles son unité morale peut 
être le plus facilement reconsti- 
tuee; j'ai eu l'occasion de les 
proclamer, il y a des années, 
dans la ville de Braga: Dieu, la 
Patrie, l'Autorité, la Famille, le 
Travail. Dans le conflit qui di- 
vise le monde, ce sont encore ces 
valeurs que nous devons défen- 
dre et sauver. L'Etat se consi-! 


| dère comme solidaire avec elles 


Formation d'une commission 

Aussi la Chambre de Commer- 
ce a-t-elle suggéré que le gou- 
vernement provincial institue 


june commission d'enquête com- 


posée de membres reconnus par 
leur compétence dans les ques- 


|tions administratives, sociales, 
economiques, fiscales et consti- 
tutionnelles, aux fins d'étudier! 


et de faire rapport sur les ques- 
tions suivantes: 

1 — L'organisation et le fonc- 
tionnement du système fiscal et 
financier des municipalités des 
commissions scolaires et de ‘a 


[l L 
| province en relation avec les res- 


ponsabilités qui leur incombent 
dans le domaine éducationnel, 
économique ou administratif 


2— Les modifications possi- 
bles dans la répartition des! 
sources financières entre les di- 
|vers niveaux administratifs et 
dans les relations qu'ils entre- 


et | 
de- | 


tiennent entre eux 

3 — Et enfin, la position du 
systeme fiscal et financier dans 
la province dans l'ensemble du 


système fiscal et financier du 


| pays 


I n'y a pas de doute que cette 
commission eclairerait toute cet- 
te question des relations fédéra- 


, les-provinciales 


ou trois mois du salaire d'un ou- | 
| vrier moyen. Un autre problème 


consiste à obtenir le bois neces- 
saire à fabriquer le cercueil, et 


| bien des familles en sont rédui- 


1 
l 


tes à sacrifier un meuble. Nean- 
moins, selon le réfugie roumain, 
seuls communistes fanati 
ques et les gens dans la misère 
la plus noire utilisent le système 
de l'enterrement ‘'rouge”,. 


les 


PARIS — La radio du Vatican 
annonce que les autorités polo- 
naises ont procédé, ces temps 
derniers, à des arrestations mas 
ves de prêtres, dans toute la Po- 
logne 


La charrue et l'epee 

Parlant au diner de clôture tu 
concours international de labour 
dont les activités viennent de se 
dérouler prés d'Ottawa, le pre- 
mier ministre Louis St-Laurent 
a fait l'éloge du cultivateur Ila 
souligné la lourde dette qu'a le 
monde libre envers les cultiva- 
teurs pour la façon dont ils ont 


contribue à la victoire de la 
dernière grande guerre. Bien 
que la charrue soit le symbole 


de la paix, efle est en tous temps 


une arme aussi puissante que 
l'epee 
On ne s'arréte peut-être pas 


| immédiats 


et luttera ouvertement contre les | 
facteurs de désagrégation inte- 
rieure, en tant que représentant 
de l'intérêt permanent ou, si l'on 
veut, de l'âme et de l'Histoire de 
la Nation. Au-delà de ces vérités 
premières et de leurs corollaires 
s'ouvre un vaste 
champ laissé libre, oui mais, dans 
notre pensée, davantage à l'étu- 
de et à la compétence des techni- 
ciens qu'aux fantaisies des idéo- 
logues et aux improvisations des | 
aventuriers. 


“Cette position ne nous permet 
pas de compter une minorite in- 
signifiante, divorcée du senti- 
ment commun de nos concito- 
yens; en aucun cas, il ne serait 
licite de compter sur elle, En 
compensation, elle nous permet 
d'ouvrir les bras à la collabora- 
tion de tous les Portugais de 
bonne volonté et conscients de 
la solidarité nationale. A travers 
une structure organisée et adé- 
quate, toute idee constructive, 
toute divergence fondée, toute 
réclamation juste a le maximum 
de possibilités d'être entendue, 
appréciée et satisfaite, à la lu- 
miere d'un jugement indepen- 
dant, inspire et dictée par le seul 
intérêt collectif 


“Tel est l'esprit de notre 
“Union Nationale”, tel est son 
champ d'action, tel est son but 
fondamental. Dans l'époque apo- 
calyptique où nous vivons, ce ne! 
sont pas quelques-uns qui se sau-! 
veront: c'est tous ou personne 
C'est pourquoi le plus grand 
probleme politique d'aujourd'hui 
est, je le répète, de maintenir 
une forte cohésion nationale, Ii! 
n'est pas nécessaire pour cela 
que les Portugais de la Metropo- 
le et des Provinces d'Outre-mer 
adhérent ou s'inscrivent à l'Or- 
ganisation. Celle-ci, s'il m'est 


|permis de recourir à l'image de; 


PAGE TROIS 
blables et à se montrer plus cha- 
ritable envers le prochain 
Pour une paix durable 

Le communisme ne cessera de 
gagner du 
temps qu'il y 
de des hommes qui vivent dans 


ter 


long- 


ns le mon- 


aura € 


la pauvrete de l'avilissement 
moral 

Si nous voulons une paix d 
rable, dit le premier stre, il 
nous faudra aider à supprimer 
lés causes de la puissance du 
communisme, Il saute aux yeux 


de tous que c'est laboureur, 
qui produit la 


les peuples affames ont besoin, 


au 


nourriture dont 


que revient le premier rôle dans 
cette tâche importante." 

Les communistes 
nent bien que les peuples dans 
la misère sont leur proie la plus 
facile. C'est pour cette 
que les communistes refusent de 
contribuer aux institutions de 
bien-être et de relèvement eco- 
nomique des Nations unies 

M. St-Laurent a conclu 
intéressant discours en disant 
que la recherche de la paix et 
de la exige les 
qualités que la culture du 
la patience, la 
l'unité du but 


compren- 


raison 


son 


Justice memes 
sol 
perseverant et 


Il difficile 


est 


| la vérite et qui les incite à cul-|dit-il, de conserver ces qualités 


au milieu des contrarietes et des 
ennuis qui semblent aujourd'hui 


caracteriser nombre de nos re- 
lations internationales. Toute- 
fois, si nous ne faisons preuve 


de patience, de perseverance et 
de détermination, peut-être ne 
pourrons-nous atteindre l'objec- 


| dont l'esprit est éveille, à se pro- |tif ultime de nos préparatifs: 


le maintien de la paix." 


La politique de Salazar 


l'Evangile, est comme le levain 
que la femme mélange à la fari- 
ne et qui bientôt fait lever toute 
la pâte. Tel est l'idéal que je 
voulais definir, et tel est le voeu 
que je forme aujourd'hui." 


Richesse et misère en Allemagne 


Au cours d'une récente séance 
du Bundestag le professeur Nol- 
ting fut amené à donner quel- 
ques détails sur la répartition 
des revenus dans la République 
Fédérale. Il déclara notamment 
qu'il y a actuellement en Alle- 
magne occidentale 214 million- 
naires, et 118,000 personnes qui 
disposent d'un revenu annuel 
imposable supérieur à 25,000 DM 
et d'un revenu annuel moyen de 


! 48,000 DM. 


La vie de l'Allemand moyen, 
ajoute-t-il, est trés chère, et les 
impôts de plus en plus lourds. 
Par exemple, l'Elat prélève les 
7/10 du prix d'une cigarette, la 
moitié de celui d'une tasse de ca- 
fé, la moitié de celui d'une livre 
de sel, Et il conclut: ‘les masses 
ne participent pas à l'augmenta- 
tion du bien-être, Si le salaire 
réel ne subit pas une hausse pro- 
portionnelle à la productivité, il 
en résulte une exploitation crois- 
sante des travailleurs.” 11 souli- 
gne ensuite l'importance de la 
question de chômage: l'Allema- 
gne compte actuellement 1,3 mil- 
lion de chômeurs, 


En Pologne sovietique 


La vente aux portes des égli- 
ses de l'hebdomadaire catholi- 
que, Tygodmik Powszechny, est 
interdite par le gouvernement, 
Les lecteurs qui veulent conti- 
nuer à lire cet hebdomadaire, 
devront s'abonner auprés de l'a- 
gence d'Etat RUCH. L'art et la 
maniere de limiter le nombre 
des lecteurs et de connaître les 
noms et adresses des ‘’durs' qui 
resteront fidèles. 


La situation 
religieuse en 
Tchécoslovaquie 


Son Exc. Mgr Trochta, évêque 
de Litomerice, qui interne 
dans sa résidence, est continuel 
lement sous la surveillance de 
la police. 11 a été vu pour la der- 
niére fois en pubiic le jour ue la 
Féte-Dieu 1950, que déjà 
interné on lui avait permis d'as- 


est 


alors 


sister à la procession du Saint- 
Sacrement sur un balcon de sa 
résidence. Les édifices pris à 


l'Eglise en Tchécoslovaquie sont 
presque tous affectées à des buts 
non religieux: école d1 corps 
national de sécurite, caserne, 
école de musique, bureaux mili- 
taires, office du travail, bureau 
d'une industrie chimique, hôtel 
pour conducteurs d'autobus: la 
chapelle du couvent des Jésuites 


est devenue une salle de gym- 
nastique; le couvent des Fran- 
ciscains sert à un cinema. Par 


ailleurs, d'apres des informations 
venant de Tchécoslovaquie, M. 
Nojedly, de l'instruc- 
tion publique, est tres préoccupe 
par la forte participation de la 
jeunesse aux cérémonies reli- 
gieuses et à l'enseignement re- 
ligieux. Le ministre Nojedlv a 
promulgué un arrété suivant le- 
quel les heures reservées aupa- 
ravant à l'instruction religieuse 
dans les écoles officielles, seront 
désormais utilisées pour des 
cours de dialectes marxistes. 


ministre 
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LE PATRIOTE 


L'Oeuvre Pontificale de la Propagation de la Foi, 


À VENDRE. | MADAME R. GUAY | 
; ficieiles er ÉUSE 
doutes 5 maiaes, te 15, ave Provencher, St-Honiface | Le dimanche des missions — 19 octobre | } 
Es en Ponseites di Permanentes à l'huile Up Ù 
— NT ES Couse € chovous | Lettre ouverte à tous les curés et missionnaires . 
étalernent. Voir ces objets er | et mise en plis comprises | de l'archidiocese de St-Boniface | 
prets À is ! “n — À: The Pie “e | rar || Bier + Confrère et Cure | LA! LL Ë 
Boctace. rude “. à at _— \ nières assemblées générales, tenues à 
, e le 25 avril dernier, S. Exc. Mgr Celso Costan- e 
. otre p néral, nous a déclaré maintes fois et toujours 
Salon mortuaire Cropo ec beaucs istance que, de rutes les offrandes faites à 
St Boniface l'Oeuvre Pc la plus importante, sans contredit, est celle | 
+ PO ac 11% y : ar laquelle chaque fidèle s'associe, de façon permanente, à l'Oeu- i LÀ 
situé ave HBroadway re e., le dollar de contribution ordinaire Housse pour fauteuil, on "Tahoe à 


Messenger Service 


Nous transportons les bagages 
tels que: fmalles, valises, meubles 


Winnmipes, Man 
Téléphone 52-4266 


Cette annôn 


e le rend participant 
lèges propres à l'Oeuvre. Elle le tient, 


à tous les mérites et privi- 
en outre, par le moyen des 
ravail apostolique de 


à rayures ou unie, 


XVICE RAPIDE Annales, en contact permanent avec le 
"2 Apres “iomjeure 1e so 43 APR l'Eglise en pays de mission. Enfin, 40% de cette contribution de 
nm, 7 gérer membre deireure au Canada et rend d'inappréciables services aux | 
J.-J. Robiteïlle, prop | T ACH € oeuvres que soutient la Conférence Catholique Canadienne 
| Or, dans vo otre paroisse il y a un nombre imposant de familles e 
Auto and _Body Works q ont encore à leur crédit aucun membre associé alors que, 
R. ë 1 Stanners il vod, Man selon le désir de nos officiers supérieurs, au moins chacune des 
| Téléphone 207 145 familles chrétiennes du monde catholique soit asipciée à l'Oeuvre 
OPTOMETRISTE | Dan Gosselin par l'un de ses membres 
“ai | Vous nous seriez donc très agréable, si, dès cet automne, vous N t ct ri ti ues: 
Téléphone 202 850 | , liez à cette matiére votre bienveillante attention. Nous vous 0 ez ces cara e s 1q . 
141, ove Provencher | ne en remercions de tout coeur, 
4 Bien à vous in Xsto, ; ’ iê 
Mes terra or F. -X. Paillé J.-S. CARON, ptre, !ROLEY POLEY" est faite de deux pièces. Vous 
e Directeur diocésain de l'Oeuvre Pontificale n ù s w « 
Astella Motor © de la Propagation de la Foi. trouverez qu'elle est facile à “mettre et à enle- 
nos Que DONvIee Dimanche 19 octobre 1952, ni j A 
re aprés 257 rue Homel, St-Bonitece ri ve ver’. Les housses s'attachent en arrière pour un 
a “ Téléphone 20-6633 R it ! ’ | 
se | etraites fermées Grande partie de cartes ajustement parfait. Toutes ont de jolis plis plats 
Prochaines retraites iliai 
PS. OR TE 19 oet. — Jeunes se || des Dames Auxiliaires tout autour. Les HOUSSES ‘“’Roley Poley” sont 
#. ASSELIN, prop voyez toujours g steur: À du Collège de St-Bon. bi 
rue You CARE. LES :: farce 
26 Re 6613 Mn A Les Dames Auxiliaires du Col- avapies. 
_—— MECKLI NG FURS g DAS 0 ni lège de St-Boniface organisent 
end < À hé 5 ; 0 11 , ” , une grande partie de cartes 
de “Se < qui aura lieu le vendredi 14 
BARNET LEWIS Téléphone 208 182 es , H es de Hay novembre, à 8 h. 30 p.m., à ‘à 
N de L " L ù l'auditorium du Collège de P 24 49 
: tes 2 H nmes de,| St-Boniface. our canape È 
Loue | ge HE ! OMI pes She di os te 
» L o vit de hong y y A.-P. MA _ LR, mes Auxiliaires, ainsi que les ‘ . 
ac retenu 2-1 no - Dames de St-Claude amis du Collège, sont pries de Pour ivañn- it 
"On parie francs 2 Peintre, décorsteur et tapissier 10 nov Jeunes gens de la !| bien vouloir réserver leur soi- > 
520, rue Hitchot st-nontines rédicate R. P. H. De- | rée pour cette partie de car- 
FORCE Di M.I1 tes, et accorder ainsi leur con- - 
| € GE € ANTI nov. — Collégiens de St- || cours aux oeuvres du Coilège : 11 "1 ! 1 ! | 
Fernand Viau >ébénté dé le | de St-Boniface, Oui, les hoüsses ‘’Roley Poley” sont maintenant en vente au rayon de la lingerie de maison dans le 
à campagn , P . (is dé . : . : e 4 ’ 
PL ren nov. — Dame Vu Lou u hit sous-sol de la Baie. Choix de plusieurs jolis patrons et couleurs: Tahoe”, à rayures et arabesques 
D« é à la arr e des )}, Predicateu den ete tes . . « 
ie O.M.L. Venez les voir bientôt! 


| 
| 
| 


Boniface, nous fera l’insigne hon- 


3 . D 
Bureau: 147, avenue ovencher è A 
éléphone: 20-3172 rs à la a retraite fermé (e) es hou Fe 4 { ouse- 
rélépr 20-3172 I Gain, fers “Topo Partie de cartes des Les housses ‘’Roley Pole ortent l'approbation du service des recherches de la revue Good House 
Hés.: 127, avenue Claremont à -0 . pour chaque individu es ets à 
Léléphone: 42-4064 Pâtisserie Pelland ||: 12 Pentecôte: elle donne la lu- Filles d'Isabelle du keeping. 
D PELLAND, prop mière aux intelligences, le feu! 
161, ave Provencher, St-Boniface || de F charité aux co g et la 2: 8  Cerde St-Boniface Lingerie de maison, Sous-s0l de la Baie, 
ce de volonté pour l'accomplis- 
TELEPHONE 203 319 sement du bien | C'est ce soir qu'a lieu notre 
| —— es | grande partie de cartes dans la ” | \ Bureau du téléphone 
vue Thé annuel du Service [salle du Cercle Ouvrier. Venez Heures de magasin: + P 
| | | d [en grand nombre et amenez vos nu sons ap omnpany. ouvert pour commandes, 
S. M. WISEMAN HAROLD M. BLACK | socia paroissia e | parents et amis. Il y aura divers 9h.3035h. 30 de 9h àSh 
; iei F | . à ° INCORPORATED 2*° MAY 1670 e om. a + pm. 
Optométriste Optométriste et Opticien | St-Boniface Lise ce ments F 
Examen de la vue chez e whist saura sans doute vous | 
Téléphone 925 947 Mitchell Copp Ltd Cette anne encore, Mme John |intéresser, Peut- être aussi aurez- | 
Tél. 925 108 te Mgr Pc: Mt Fr | Ml ee À onde Le ee de dames Précieux-Sang RE re adressons un ape | 
| positi s dames Servic ret de trés des i d'épi- ja AA NOR TN ; 
LEO'S Portoga. st. Morgeuve US Clan cet DUR C le O , teurs pour qu'ils s'engagent sans Au de ds 1 ul les a- 
annuel en faveur des pauvres, Pour terminer notre bonne au Lercie Vuvrier C'est le dimanche 19 octobre compter à fournir un effort una- | ee" np LE pe È TS 
ELECTRIC SERVICE le samedi 4 octobre. reillée x ». d'Is < qu'aura lieu, dans la salle parois-| nime pour se rendre très nom-|| face onl recu RE rl 
| Prat €. : .: | veillée, les Filles d'Isabelle vous le, de 3 h. à 5 h. 30 p.m. et de | breux à notre thé paroissial, Nous || rues de la ville nombre de voi- 
L. BOISSONNEAULT, prop. COUTURE RADIO | Malgré la température inclé-|offriront un délicieux goûter, siale, de : LF avons besoin, pour aller de l'a- || turettes, de tricyclettes, de bi- 
208 sun Goulet, Norveoi | mente, les invitées se sont succé-| puis, un programme musical. In- 7 h. à 10 h. p.m., le grand thé an- s besoin, pou * de l'a-| one ONU IS 1 aile 
br ire électrique | dées tout l'après-midi, assez nom- | téress 'est-c ? nc à nuel au profit de la nouvelle! vant, d'un apport constant del : 8 NA, » 
Entrepr Posage de fils “ pis sé ; |téressant n'est-ce pas? Donc à église du Précieux-Sang. Nous| chacun d'entre vous et d'avance || articles, dont plusieurs de cer- 
Réparation .202365 196, ave Taché || "os MA A dir notre re ed ep au Cercle Ouvrier, à 8 h. vous rappelons que S. Exc. Mgr|nous vous remercions de votre ra valeur. oh s past ve 
n ÿ h s S € ee récises hé : s € L:1 iés 
Téléphone: 201 694 St-Boniface | connaissance à notre bonne amie, | ” M. Baudoux, archevêque de St- PRES Rilliuss que le grand gr Eh» A s tiens au 
| 


à termes Mme Davis, pour avoir si géné- Petites notes À ra | " hd he À ‘a 
| reusement contribué au succès Ms iornotre derniile ré id neur d'assister à l'ouverture de|tirage aura lieu à 9 h. 30 p.m. per 0 du chef de police, M. 
as Pre 7 don | 207 ; ’ d Très cordiale bienvenue à tous|| Baudry, dans le plus bref dé- 
Hub s + St ti de ce thé, ainsi qu'à Mme Allan |nous comptions parmi nous plu- ce thé. Nous convions donc tous " dé lai possible 
u ervice ation |Tinning qui a vu au service de|sieurs membres des cercles de les paroissiens d'ici et des envi- e gr tr Faber po que vous joui- gs ù 
Taché et rovencher la salle à diner, Les dames de | Somerset et Notre-Dame de Lour- rons à se joindre à nous pour se|'€z Pleinement de ces instants. 
HUILE - ACCESSOIRES DeGagné Motors Ltd. Ste-Anne de la paroisse de la)des, Notre régente leur souhaita retremper en même temps dans | == 
- REPARATIONS ont aussi droit à notre |]a bienvenue et les assura que cette atmosphère de ‘solide ami- 


| 
| 
| basilique 
| 
| 
l 


tié qui caractérise nos réunions. 


Jean Schimnowski de- 
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“215, rue Kenny, St-Boniface Téléphone 201 820 | Prix d'entrée: Mme C. Leclaire, ! Mai 1953. Blancs: 37, 38, 39, 41, 43, 44, 45, de combustibles bault. ’ ' 
es | Gagnants des cinq mains: M.| N'oubliez pas notre prochaine | 46, 49, 52, 55, 59, 63, 64, 65. ce séaires depuis pin- 
ee ÎR. Belot: M. P. Gauthier; M, N.! réunion sociale du 21 octobre. Les blancs jouent et gagnent. et de matériaux pour H de 
Plante; M. E. Labossière. | Nous aurons une démonstration _ } tenant le gérant adjoint 
Automobiles PAUL PAQUIN Incendies | Gagnants de la cagnotte: M. P.| d'art culinaire par la compagnie de construction de la compagnie Western 
Accidents sent dénét Effets: nertonnels | Boily; Mme Harbour; M. M. Plan-| Robin Hood, Vos amies seront Paint à Winnipeg. 
9 Te sai |4 a. Se Hi unrRS | de tous genres A St-Boniface, M. Schim- 
FER Pr Re fee e et M. R. Bonneville. les bienvenues. | d 4 té t 
ASSURANCES et FINANCES sur automobiles et camions “Gagnants de la rafle: M. M.| Nos félicitations à M. et Mme | MONUMENTS DOVE à ee pt de 
Suite 9, Bloc Cusson, 221, rue Masson, ST-BONIFACE, MAN Susick (2), Mme E. Goebel, Mme | Emond à l'occasion de la nais-| FUNERAIRES . locales et fut président de 
Tél: 209494 — Adresse postale: C.P. 68, St-Boniface, Men. Harbour, M. A. Harbour (2), M.!sance d'une fille à l'hôpital de la ligue des dix quilles du 8 
J. Gosselin, Pme D. PEOY, PS | St-Boniface | RENSEIGNEMENTS FOURNIS Cercle Ouvrier pendant Jean Schimnowski, candidat 
Fe garde | , Le cercle Si-Boniface des Filles | 1.-0.. BRUNET GRATUITEMENT trois ans. Il fut également à l'échevinage dans le quartier 
| Donat -urs: Mme J. Plante, Mme | d'Isabelle a été convoqué pour | président du Club Optimis no 2. 
THE CUSSON LUMBER (O0 LTD. | ©. Desrochers, Mme Clark, Mme | 1 récitation gu chapelet à CKSB || 405, rue Bertrand - Tél. 201 864 LUMBER 2 FUE te de St-Boniface pour un 
., | P Tobo en Ar I T'étreault |les 9 et 24 octobre, Nous invitons | coin rue Youville TOUPIN L CN terme d'un an. M. PET 0 4 + avoirs “ pr Ou- 
h or PART Do 1 “Lar | fortement tous les membres à être | d vrier, des Chevaliers de Colom es Canadiens de Naissance 
RADARS; prés pu k Je anson, Mme F. Baker, | présents à ce pieux ralliement. PIERRE BRUNET, gérant réa DM peer et du Club Optimiste. 
Toutes sortes Pa matériaux de construction, charbon et bois | Mile L Plante et Mlle Q. & | La rédactrice E x SERVICE PROMPT, 11 faut supporter un candidat qui a fait ses preuves et 
de eeRTege. etc., etc. : RL AT I ARR pre | RAS chic aie Li Résidence: 151, rue LaVérendrye EFFICACE, COURTOIS qui est énergique si nous voulons avoir un bon représentant 
Ameublement d'église et boiserie f et F je: er pe " A é À L l'échevinage. 
9 aire un succès de cette partie de| MANILLE — L'archevé Téléphone 206 288 # 8 $ 
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Îles qu 


| est décédé vendredi soir dernier. | 


lui ont aidé, 


Les citoyens de St-Boniface devraient 
être fiers de l'oeuvre accomplie par les 
membres de leur administration civique. 


ST-BONIFACE 
DEVRAIT RÉÉLIRE 


GEO C. MacLEAN 


comme Maire 


Les taxes furent maintenues à un niveau raisonnable 
au cours des derniers 16 ans 


Si vous vou!2z que St-Boniface 
continue à progresser 


Votcz pour 


GEO C. MacLEAN 
comme Maire 


- Annonce insérée par le comité d'élection George C. Macl.ean. 


taxes sc 


"ir 
SL. 


es qui ne sont pas du ressort du Conseil) 


St-Boniface est allée de l'avant, tandis que d’autres villes jouissant 
des mêmes avantages n'ont pas progressé. 


Virriceg 1e bre 1952 
suite, le Père Moss 
Mort d R.P.W. Moss, 0.m.i mo 
u dd e “sd Re dd tt et de Quibel, à "40 et 
milles de Kenora. La présence 
trequente d'un prêtre etait 
 Bhtissour de trois églises” D 
paration de églises et à resi 
KE NOR A ’ ! L - taste : es du prêtre. Le missionna 
. ; : ) d ” ét nuls. | Ft ltiplia ses appels et tra- 
pres rome d p o A sus tut or.  Vailla lui-même sans compter il 
( ions La endit de mbres usages et fi- 
: r atteindre son b : 
M - fu 4 34 petit pelle tut 
LS = : « à : 5 ’ S P e + : û ! ea W 'illard Lake Par- 
; : é la plicité du style s'har- 
ee | ait ec les exigences de 
À n pr rete et de la piete 
Far "2 1! j du R P. Moss fut 
( I a : £ 
B [ lui fit|* ! 2 
‘ B ‘ L LE | ec a nou- . . os et 
T e j 1 territoire était | "° L 
pos es £ pemes er < prod r qu'il cor 
, 4 e d d A d t } derniers sa- 
Le ” M -ouis ements € e rétablit. Depuis 
so , at ora, il eut comme 
: +0 x TH S- tar P. G. Lebleu. Il 
e , and P« és de tir dant à visiter ses 
; ” ’ ’ le , 1 ge istribuant au be- 
” P la d usagé et des jour- 
d ° " d ouailles se- iques. Ses confrères 
’ d " ? l ( » aprés sa mort qu'il 
chèaue di- | t lui-même dans un dénue 
} 2. I ’ 2, Pe ent jue inférieur à celui 
À n . à el pl uvre d es ouailles 
k, O 1 Services à Kenora 
- 1 { Le chante 
" r w ; 1 li mat s l'é 
dé : ; ; res ” glise Notre-Dame du Portag 
pe € 1 L ame premiére mes chantée 
par le R. P. C. Lafrenière, O.M.I 
Gibral rd ! e pi aie |eut lieu à 9 h. pour les enfants 
> 22 . , Ne . 1, l'edifice | Ge la paroisse. Le deuxième ser- 
; : ‘ ' ge pele vice fut chante à 10h > 
L a ra de S. Exc. Mgr nnir 
à du | évé jue de Fort Willia qui pré 
’ S EE ja 1 te. Le R "B. G. Le 
ce our ration et Ge | bleu OMI supérieur, officia, 
; ds ; "#1; 000 AU té de M. l'abbé A. Hébert, 
" eue, aea | Sacre | de Keewatin, comme dia- 
1 ' - : , te & :cre, et du R. P. G. Solomon, d'In 
.. L 7. ch E B ernational Falls, comme sou 
iacre, Les RR. PP. M. Lavigne, 
es — ES es 1., et A. Lizée, O.M.1., assis- 
Son Excellence. Le R. P. 
Fe L afrer nière, O M Le ancien as 
M. E. SABOURIN isunt du RP. Mois, porta le 
r . |” ue aprè s la messe, 
Funerailles 
| Assurances de tous genres : en * 
| | Le ervice des funérailles fut 
ins la chapelle du Ju 
Voyages ic re x ‘la Ste-Famille, à 9 h. 
| ‘ . nardi matin, par le R. P. M. La 
| Chemin de fer — Paquebot — Avion signe OM. 4 sisté des RR. PP. 
Il | val, O.M.I. et A Lizee 
| 195, avenue Provencher, St-Boniface | O'ML nme diacre et is 
. diacre, respectivement. S Exc. 
- Mgr M. Baudoux, archevêque co- 
Téléphone 201 351 adjuteur de St-Boniface, accom- 
pagné de M. l'abbé C. Desorcy, 
était présent au choeur; Son Ex- 
cellence chanta l'absoute. Un 


imposant de prêtres et 
religieuses étaient venus pri- 
pour le défunt et rendre un 
dernier hommage à celui qui 
s'était dépensé dans la vigne du 
Seigneur, La messe de Requiem 


nombre 


de 


Lafrenière et Fils 


POUR TOUT TRAVAIL DE FERBLANTERIE 


I ie li, ET fut exécutée par la chorale du 
itures ef climafisafior Noviciat de St-Norbert, sous la 
instaltatior je systèmes de chauttage ei réparati direction du R. P. L. Godbout, 
’ O.M.I 
Brüleurs et fournaises à l'huile Les RR. PP. A. Lizée. I. Joyal, 
i R. Beaulieu, Maurice Dussault, 
Nouvelle adresse: 97, rue Knudson Norwood G. Lebleu et Cléophas Lafre- 
à-vis le poste y nière, tous Oblats de Marie Im- 
\aculée, agissaient comme por- 
Teléphones: établissement 202 356 eut d 
residence 201 568 La dépouille mortelle du R P. 
Moss fut déposée en terre dans 
le cimetière des Pères Oblats, 
près du Juniorat; il y repose 
mm] | Nainten ant AVEC Ses confrères 
dans le sacerdoce et la vie reli- 


gieuse qui l'ont précédé dans la 
tombe 


parer ans ——— — | 
Tous genres de photographies | 
La maison Desjardins-McGee 


@ Albums de photos | 

& Groupes de familles était en charge des arrangements 
f 

® Banquets 

© Evénements sportifs 


GENE GAUTHIER Gi 


PHOTOGRAPHE Re sn 


sa . 619, avet 
Téléphone: 202 652 | HE és 
Révérend Père 

La Liberté et le Pairiote du 


ineraires 


de St-Jean-Baptiste 


McDermot, 


Man 


489, rue Giroux 


endredi 19 septembre portait 

i H en première page cette annonce 
St-Boniface a besoin D to nr école le ot. 
d'un nouveau chef leur hebdomad: aire français”. 


dans la conduite 
des affaires. 


grand honneur et noùüs vous en 
félicitons cordialement 
Votre journal si bien rédige 
d'une valeur incontestable 
108 foyer ure 


1re saine, 


est 
dans 
une lect 
sur 
et n'oublie pas 
lous les 
haute 


(el 


nous a 


Donnez votre appui 
à l'échevin 


Paul Marion 


d'intéresser les 
articles sont de 
tenue littéraire 
si justement de 


Jeunes 


la plus 


Donnez-lui votre vote Nous nous unissons donc à tous 


et St-Boniface aura ceux aui se réjouissent et qui 
. : vo fel citent et nous sommes 
son premier maire fie le dire: “Vive La Liberté! 
français depuis » le directeur et ses collabo- 
trente ans. ; semer 
à Les eleves du 
É GRADE XI 
Paul Marion a fait preuve de compétence dans ee 
l'administration durént les cinq dernigres années qu'il St-Jean-Baptiste, Man 
a siégé au Conseil de Ville. 1l a voté contre les estimes ' Phi 
| budgétaires parce qu ‘ils ne pourvoyaient pas au develop- 619. avenue McDermot 
| pement économique et ne favorisaient pas l'accroissement Winnipeg, Man 
de notre population. Révérend Père 
| Aujourd'hui, la Ville de St-Boniface ne peut plus B er M gr Me À je d S'obtrir nos 
| offrir des lots de choix pour la construction tant résiden- plus son) 
| tielle qu'industrielle, à cause de négligence dans les ame- pou 
| liorations de l'aqueduc et des canaux d'égout. tre us 
| e 
| : 


Les statistiques ci-dessous, tirées du rapport du bu- 
reau des Utilités Publiques pour l'année 1950-51, demon- 
trent que St-Boniface a été dépassé en matière de cons- 
truction par toutes les municipalités suburbaines du grond 
Winnipeg. 


val le ed; 4 «à h eb- 

'anada 
S son zélé 
et à ses dévoués colla- 
s. Vous avez su en faire 
al intéressant. Nous li- 
Liberte et le Patriote 


La 
à St Jean re mage et notre classe 


Valeur des constructions 
t bien à elle où 


1951 


1950 nous ui 18 ei des connais- 
St-Boniface $1,670,647.00 $1,218,860.00 au À 
St. James 4,695,670.00 5,364,120.00 
St-Vital 1,186,645.00 1:218,625.00 pu 1 
Eost Kildonon 2,282,167.00 1749417.00 || Le “Norwood Jewellers' 
West Kildonan 2,291,095.00 1,467,250.00 Henri de MOISSAC, prop 


Monon et Taché, St-Bonitoce 


Votez pour un maire français Téléohone 202 790 


Votes pour 


PAUL MARION 


n de Paul Marion 


vous offre des bijoux, montres 
bagues, objets de piété, bagues de 
Chevaliers de Colomb 


Réparations de montres, 
horloges et bijouteries : 
notre spécialité. 


Insèérée par le comit 


d'électi 


Hommages à “La Liberté 


Nous sommes très heureux de ce | 


nous renseigne | 
tous les problèmes ‘actuels, | 


| ne de 


FAGE CINQ 


Petites Notes 


Miles Bernadette et Agnès Bé- 
langer sont parties le vendredi 
soir 10 octobre pour un voyage 
de- 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


: Une comédie désopilante de 
Bourvil au Paris le 23 octobre 


Votre vote et 


votre influence 


d'environ deux semaines et 
mi à New-York et Philadelphie 
” Au retour, elles s'arréteront sont 
On présentera une comédie | Jamais encore les spectateurs! jjrant deux jours à Montréal 
; p 4 . 'aur< ’ + " r 
fantaisiste de Jean Boyer avec| n'auront trouve tant de joie à! our rendre visite à leur frère } 
respectueusemen 


Bourvil comme acteur principal | voir un film, à suivre avec plai-| + belle-soeur, M. et Mme Henri 


23 octobre. Les por-! sir le héros de cette extraordi- 


le 


au Paris 23 oc Bélanger 
tes du Paris seront ouvertes dès  naire aventure dans ses excur- Steiie - ni 
six heures du soir. On voudra | sions imprévues, puisqu'au ciné- sollicites 


voir et entendre cette joyeuse et | ma il n'est rien d'impossibie. Du Le Club Kiwenis organise 


hilarante fantaisie pétillante | côté technique, on doit dire que 1; : 
d'esprit intitulée ‘’Tarou-Tarou, | la réussite est complète Bourvil | Ÿ un forum d'élections par l'echevin 
de Passe Muraille” est incontestablement uhe des Le club Kiwanis de St-Bonifa 
Léon Dutilleul, modeste em- | natures les plus riches de l'écran |ce annonce 1 orum d'élect 
ployé tÿrannisé par ses collègues français. Depuis les débuts qu'il | qui a te sous ses auspice 
et méprisé par sa famille, s'aper- fit, il n'a cessé de monter en)en » de la Fédération Na 
gi. un beau jour qu'il possède grade et son énorme popularité | tior I angle des 
la ngulière faculté de passer aidant, il est une des vedettes qui | ru I ville, le mardi 
à tenvers les murs. Il commence | rapportent le plus. Tous sts)21 octobre, à 8 h. pm. sous la 
par user de ce privilège pour se films ont davantage assis sa ré- | présiden conjointe de M l'é- 
venger de son chef de bureau putation de fantaisiste. Comme | chevin Shesrer et de M Fon- 
qu'il rend fou, en apparaissant la Nature l'a gratifié d'un rai ine. Tous les candidats à la mai- 
sur le mur comme un trophée de | Sique très caractéristique et de | rie, à l’'échevinage et au com 
chasse, pour lui crier ses quatre re EL, np 2er r.. + sans| sariat scolaire seront invités à 
vérités. Puis il va trouver son | Goute inutile d'insister, il a tout | prendre la parole : di 24 b 1952 
ami Jean-Paul, un peintre mont-| Simplement voulu en faire ir 4 Eu di ie € 1est Le vendre | octo re 


se 


suivra les 


sartrois, pour lui faire part de!ter le public. On voit où cette | 
sa découverte, Dutilleul est bien- | ambition l’a mené: le voilà avec 
tôt las des conseils de son ami|Fernandel, le comique le plus| 

assiégé à la fois par le public et | 


qui l'incite à pénétrer tous les 
secrets cachés entre quatre murs. les producteurs. ‘‘Le passe-mu- 


Publiée par le comité d'élection de Joseph Arpin 


Le général Corolet a 
| retourné une note 


D'autant plus qu'il a découvert | raille” c'est Bourvil et il y est | 

dans la : À. palace, remarquablement à l'aise dans soviétique ‘insultante” Cours par correspondance étrang € 
ne jeune angle dont | ce personnage de faux naïf. Il y Le ‘ i É 
le charme l'a beaucoup ému. !®st d'un comique irrésistible. Il pour enfants et adultes n ité \ 
Hélas, il s'aperçoit bientôt que fait tout simplement crouler de | me ce 
Suzan est ine souris d'hôtel rire la salle où le film est proje-| Le C ° 
affiliée à une bande. Il commen-! té. Pour donner la réplique à | #4 s 2 P: » 

ce par restituer les bijo volées, Bourvil, la belle artiste Joan Reçue le 4 0 ‘ te pro nouvellem ane 

mais il par devenir lui-| Greenwood. C’est une silhouette | teste contre une supposée ‘atta ada que “Le Centre Natio- | e q 

même, pour les beaux yeux de la fine et charmante, un sourire | que de provocation, le 29 août l'Enseignement par cor- 

jeun laise, un cambrioleur | exquis, le plus délicieux accent | dernier, par la police de Ber!in- nd ne vient de créer une : . 

sans pareil. Jusqu'au jour où il français qui soit. Elle incarne ici! ouest contre une gare du secte nseignement par co La direction de notre esprit est 
se fait arrêter par bravade, pour | Une ‘souris d'hôtel". comme on | français. Les communistes admi- ce pour permettre aux | plus importante que son progrès 
le plaisir de traverser les murs|aimerait en rencontrer souvent. ! nistrent le chemin de fer élevé. |! aux adultes établis à | J. JOU BERT 
de sa cellule à son gré et de 

mystifier ses gardiens. La belle 

Suzan impressionnée par le 


pouvoir surnaturel de cet ami,! 
est prête à quitter son complice 
Maurice, pour suivre Dutilieul 
au bout du monde. Mais Léon 
entend d'abord rendre le butin 
de ses vols, être jugé et acquitté. 
Ce qui a lieu dans l’enthousias- 
ne du public. Or, à la sortie du 
Palais, il s'aperçoit que son pou- 
voir lui a échappe, qu'il l'a 
quitté comme il était venu. Il 
redevient comme naguère un pe- 


tite mployé de bureau. N A 
Voici film le plus original ot tust û few "specials” 

le plus fantaisiste, le plus inat *+. every item 
tendu et le plus hilarant aussi, is 


de ces dernières années. Le sujet 

est des plus excellents et four- 

mille d'idées cocasses. Les gags 
sont irrésistibles, un dialogue 
brillant, une mise en scène soi- 
gnée, En effet, le thème de ce 
film n'est pas commun Un 

homme traverse les murs, sur- 
prend les débats de la chambre, 

sort de prison sans la moindre 
peine, Garou-Garou, héros fabu- 

leux dû à l'imagination créatrice 
et fantaisiste de Marcel Aymé a 
donné prétexte à un film comme 
on n'en avait jamais vu depuis | 
“L'homme invisible” et “L'es- 
prit s'amuse”. On connait l'esprit 
de l'auteur, son humour désin- 
volte et léger. En adaptant au ci- 
néma l'un de ses recueils les plus 
connus, les scénaristes Jean 
Boyer et Michel Audiard lui ont 
gardé son aspect dont on ne sau- 
rait dire s’il participe dusfantai- 


POIRES PRICED LOW « SAFEWAY 


Hegatita 


FARINE 


Kitchen Craft 


Sac de 24 liv. 


51.58 


Boîte de 15 on. 


| pour 5 6c 


siste ou du fantastique, et le 0 , = LA 
héros dénommé joliment ‘‘Garou- 

Garou’ possède toujours cette 

singulière facilité de traverser CAFE 

les murailles aussi aisément 


qu'un nuage. Ce point de départ 
a donné naturellement naissance 
à un film qui sort de la banalité 


Bonbons — Spécial 


33c 


MARMELADE 
Boite de 4 liv. “64e 


(48 on. fl.) 
ÉCORCES DE FRUITS 


sr 37c 


Pr en EE 
MACARONI 


Constant — Polo 


Boite de 3 fiv, 45c 


Nob Hill 


Fraichement moulu 


94c 


si Paquet 


Délicieuses 


Paquet d'une liv. .... 


|sances qui nous aident dans no 


tre tâche d'écoliers ’ li 
Félicitations et voeux de suc- d'une [LA 
cès de la part des garçons des 


grades IX et X. 
Gérald FILLION, 


St-Jean-Baptiste, Man 


R. P. Directeur 
619, avenue McDermot, 
Winnipeg, Man. 


Vive La Liberte et le Patriote! 
Nous sommes fières de notre 
journal et nous nous réjouissons 
des honneurs qu’on lui décerne. 
Depuis deux ans consécutifs, no- | 
tre journal remporte le trophée 
Francoeur, et cette annee trois 
autres prix viennent en rehaus- 
ser la gloire, Nous savons, mon 
révérend Père, que sans les ef- 
forts et le travail constant de 
l'inlassable directeur du journal, 
ces honneurs ne seraient pas nô- 
tres aujourd'hui. Veuillez accep- 
ter les sincères félicitations de 
toute notre classe. 


Argood 


CORNICHONS 


Deron 


Pure 


Sucrés — mélangés 


Bocal de 16 onces 31 C 


tranchées, Paquet 


d'une liv..... 


Nous vous souhaitons, ainsi 
qu'à tout votre personnel, tous 
\les succès possibles dens votre 


grande tâche 


Respectueusement vôtres 


Les filles des grades 
IX et X par 


Lily DESAUTELS. 


| Aux immigrants: 
| apprendre l'anglais 
ou étre déportés 


Ont. — On de- 

immigrants à 
ais dans les cinq 
ivent leur entrée au 

a déclaré M. T. A. Hulse 
ident de la Légion canadien- 
l'Ontario 

Dans une allocution au congrès 
annuel des dames auxiliaires du 
commandement ontarien, il a dé- 
claré qu'on devrait faire compren- 
dre aux ran ts qu'il 5 doivent 
apprendre à par ler anglais. S'ils 
ne | pas appris en quatre ou 
oinq ans et ne side pas devenir 
citoyens de ce pays, on devrait les 


BROC KV ILLE 


| vrait les 


prés 


mmi 


'ont 


AMPLEMOUSSES TRANCHÉES 
37c 


LS SAFEWAY 


+ di t … 
. Huise a a ajouté qu'on devrait Marque boites de 
de conversation 


notre 
s “néo-Canadiens” 


290 on. 


et “étrangers”. 


Holly 


BONN sp A la date du 30 juin 
smptalt 48.478.000 hdbhants dont PRIX EN VIGUEUR 


VENDREDI et SAMEDI, 
17 et 18 OCTOBRE 


1 


… 


LL 


RL! 


PAGE SIX 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Le fnit que nous terminons ce; pas encore eu le temps 


tionale — je me suis rendu comp- 


Nous tombons ensuite dans la! 


| remportées. 


otre peuple a grandi dans la lutte: 
c'est ça qui fait sa force —-Mgr Beudoux 


à 42%, % et en bon nombre! 
7 DA à 24%. N'étaient en 
définitive les régions dont j'ai 


parlé tout à l'heure et la forte- | 
resse de St-Boniface, nous pour- 
riôns constater un recul encore 
bien plus considérable dans notre 
conservation de la langue fran- 
sise parmi les nôtres Dieu mer- 
ci, nous avons un beau groupe 
ici même St-Boniface qui se 
tient mal mbiance assez con- 
sidérable d'éléments étrangers 
qui l'entourent, Je ne dirai pas 
que notre population est idéale, 
loin de là; mais enfin, nous som- 
mes, si je ne me trompe, 38% de 
la population totale au point de 
vue des origines ethniques, dans 
St-Boniface. Et Dieu merci, nous 
sommes dotés, particulièrement 
dans ce qu'on pourrait appeler 
“le vieux St-Boniface”, d'institu- 
tions tellement capables de don- 
ner À nos jeunes la formation 
dont ils ont besoin qu'on peut 
être assuré de leur conservation 
et même de leur épanouissement 
vital 

Je vous demande pardon, mes- 
dames et messieurs, d'avoir ain- 
si cité des chiffres et surtout peut- 
être, de l'avoir fait au soir d'un 
congrès. Mais j'estime que cela 
n'est point de nature à nous fai- 
re de mal. Vous savez, notre peu- 
ple a grandi dans la lutte et c'est 
ça qui fait sa force, Tout le mon- 
de le reconnait: si on nous avait! 
laissés tranquilles, nous serions | 
morts depuis longtemps. Mais on 
nous a attaqués sans cesse. Ne 
nous laissons pas écraser cepen- 
dant sous le poids de victoires 
Elles doivent au con- 
traire nous pousser à alle: encore 
Elus de l'avant que par le pas- 
sé, C'est aussi là l'unique raison 
pour laquelle j'ai voulu vous par- 
ler de ces chiffres et vous souli- 
gner les faits, ainsi que les con- 
clusions qui en découlent à l'ana- 
lyse, 


11 faut d'abord 
parler en français | 
Mais, me direz-vous, vous voi- | 
là bien loin du commentaire du | 
premier voeu de l'Association. 
C'est que j'ai oublié de vous di-| 
re tantot, 


| de prendre le voeu du congrès) 


| parlent cette langue-là. 


{nous rejoindre, qu'ils 


| français. 


de juin comme thème de mon al- 
locution, la vue de ces statisti- 
ques me révéla que je n'aurais 
qu'à changer quelques mots dans | 
le voeu, Au lieu de le lire tel} 
qu'il est, j'ajoute deux mots, puis | 
jen retranche un. Le voici tel 
qu'il est: ‘Que tous s'appliquent | 
à faire disparaitre chez nous le| 
respect humain qui empêche nos| 


jeunes de bien parler leur lan-| 
gue”. J'ajoute deux mots: qui 
empêchent nos jeunes et nos 
vieux de... et j'en enlève un, 


le mot bien... parler leur lan- 
Primo vivere, secundo phi- 


gue, + 
losophare, ce qui veut dire: d'a- 
bord vivre, ensuite philosopher. 


Il faut en tout premier lieu, et 
le Père Belcourt nous avait dit 
| cela, dans la salle des promotions | 
| de l’université Laval, il faut d'a-| 
bord parler la langue française; 
ensuite, il faut la bien parler. 
J'estime que nous avons un ef- 
fort considérable à faire, partout 
où nous sommes, pour pousser les 
nôtres à s'appliquer à faire dis- 
paraitre chez nous le respect hu- 
main qui nous empêche de par- 
ler notre langue, Exigez de tous 
ceux qui dépendent de nous qu'ils 
Que les 
parents défendent à leurs en- 
fants de parler au foyer une au- 
tre larigue que la leur, Que mai- 
tres et maitresses d'écoles, dans | 
toute la mesure du possible, fa- 

le langage français à ! 
et surtout, là où la loi] 
n'a pas le bras assez long pour 
s'efforcent | 
d'imposer en quelque sorte, non | 
par la force, mais par la persua- | 
sion, par l'exemple, par toutes 
sortes de moyens, qu'ils s'effor- 
cent donc de faire en sorte que 
nos enfants parlent avant tout le | 
Qu'ils leur donnent la 
fierté de parler cette langue. Evi- 
demment, il s'agit là d'un respect 
humain qui, au lieu de nous ai- 
der, nous abaisse, au lieu de fai- 
re de nous des maitres, fait de 
nous des serviteurs. Respect hu- | 


{main qu'il faut à tout prix faire 


+ Jenna 
soir le l%ème congrés de l'Asmo (d iscultez la vie franco-manito- te qu'ils faisaient chaque année division numéro 8. Je n'ai pas eu 
ciation démontre bièn combien! baine, comme je le désirais et des progres considéra les dans le temps ou j'ai oublié abord 
celle-ci à été flidéle à la consigne ; comme convenait que je le fas- }la découverte des écoles non en- de faire un tableau d'ensemble 
qui lui à été tracée il y à trente-lse Sans compter que, puisqu'on |core sous le giron de notre vie du numéro B qui comprend les 
six ans En effet, les congrés se! me faisait l'insigne honneur de nationale et qu'ils avaient puis- villes de St- Boniface et Winni- 
sont tenus réguliérement tous les | m'inviter à parler ce soir à l'is-|samment contribué à les y ame- £. Portage la Prairie, aussi 
deux ans, afin de pouvoir permet. | sue du congrès, je devais tâcher | ner, elles qui, hélas! avaient peut- | bien que les PRLERESS rurales 
tre à tous les Franco-Manitobains | de toucher à l'un ou l'autre des être oublié qu'il y avait avanta- de Fannystelle, Haywood, St- 
de se concerter. d'étudier la situe. |! pointe les plus importants de no- ge pour elles de faire partie de Claude, Elie et St-Eustache. Dans 
tion et de prendre des mesures tre vie nationale afin que par là la grande famille franco-mani-! la partie po de la division 
râce auxquelles serait posai-| nous puissions ainsi en arriver | tobaine. Une ou deux fois cepen- numéro 6, l'indice de la popula- 
Fe À tous de collaborer pour le 4 faire oeuvre utile Mais, com-! dant, ces visiteurs me firent re- tion d'origine française 2e con- 
plus grand bien des nôtres Si!me je l'ai dit, c'est en vain que | marquer qu'il y avait sans doute | servé sa langue est de 8%, soit 
nou cgardans quelque e me adressé à l'exécutif. | d'autres écoles non encore attein- | une perte de 114%. 5 
arrière, nous nous aper Heureusement qu'on est venu à tes et qu'il y avait peut-être une Dans la ville de St-Boniface, la 
cilement que c'est une ma rescousse et qu'on ma fait certaine partie de notre popula- | proportion est de 975%, à savoir 
mens à été acu des iggestion On m'en a fait|tion qui se trouvait à échapper | par conséquent que nous n avons 
mot en 1918 plusieurs: mais, vous savez LT à l'influence de notre école bi-! perdu ici que 2.5%. Sachant qu'il 
l'Association était néce pe quid recipitur ad modu reci- | lingue. Le recensement de 1951!y en a ici un certain nombre qui 
tosurer la conservation des n-)pientis recipitur , ce qui veut dire nous révèle que ces maux exis-' ne sont pas d'origine française 
tres srâce à Dieu, mai aussi qu'on n'accepte pas toujours tent, Les chiffres, je le sais bien - par origine française, j'entends 
grâce aux effc persévérants de | cilement Îes conseils des autres, sont assez secs. J'estime tout de ceux qui remontent à ce caracté- 
tous 1x sommes demeurés et alors même qu'on les leur de-! méme qu'ils contiennent un lan- re qu'on appelle français, qu'ils 
ne eulement mme € nde. Je « dirai cependant gage qui vaut beaucoup plus que soient canadiens-français, français 
tés ce que nous étions alors, ma que parmi les suggestions qui les paroles les plus éloquentes de vieille date ou d'immigration 
nous aAavor gt me furent faite en,.gut une r de: F 
rat e pr ongrés de q parut attacher à mot et me 
l'Ass ati 1 ne-franca su e;, cest celle commenter 
+ d Manitoba que assiste | le premier des voeux qu'a for 2 : 
. … je cr pe Vrsgee o “A à d'Assotalièon dos iucs. Texte du discours prononcé par S$. Exc. Mgr Maurice 
et de us dire bien|t de langue ei gra lors d Baudoux, archerèque coadijuteur de St-Boniface, au ban- 
{ranchement me ï n cet £ ong L n 1992, tent ue . n : : 
| agree ec ef Te lt dr + D'AL dst DR 7 quet de clôture du congrès de l'Association d'Education. 
sa actuelle que| avant de continuer : Fe. $. Exec. Mgr l'archevèque a improvisé: le personnel de ‘’La 
Baye 2? nd p me And mag = ve D à Marc a ÿ Liberté et le Patriote‘ a reconstitué le discours, au meilleur 
sociation en la personne de Mgr; empéche nos jeunes de bien par- de sa connaissance, || prie Mgr Baudoux et le lecteur de 
ves ler let langue de reveler jeur à ” 
"+ TL UM LC A _ _. — Er é” "Til l'excuser pour les imperfections qu'il aurait pu laisser 
minaire de St-Boniface, petit] beaucoup aimé, je ne puis vous passer dans la reproduction de ce discours. 
ga si on peut parler ainsi, il y|le cacher approfondir ce sujet 
A t trois ans que l'Association et en tirer les lignes principales, 
était fondée Dans les murs de!car, ce qui importe, c'est d'en fai ù ADS LE. CE dec de ÉD ET ae ENS RE 8 
ce mple assez fermé qu'est lelre ressortir ce qui est essentiel . $ * 
petit séminaire, nous en enten-| Hélas! j'étais pris par toutes sor- | qu'on puisse essayer de pronon- récente, belges d'expression fran- 
dions parler, et à plusieurs repri-|‘es de tâches et une abrence la |cer, |çaise ou suisse, — nous savons 
sm nous fut même donné quel- | semaine dernière, une absence de Pertes su point de [par certains faits qu'il y en a 
aquefois de pa per à l'une ou toute une semaine, m'a empêché vue français [un certain nombre de ceux-là 
l'autre de ses réunions. moins que de me donner a ce travail com- En effet, par ces deux bulle- pour qui la langue française est 
r e font aujourd'hui les collé- | me il l'aurait mérité tins, jé cobstats que si notre po- | devenue maternelle, mais nous 
giens de 1952 cependant, Mais toi Statistiques pulation est montée à 66,000 en|4Yons aussi, hélas, que, même 
tefo je me souviens trés bier D'autre part, à Ottawa, j'ai pris | chiffre rond population d'après dans ce qu on appelle ‘le vieux 
d'avoir emporté de mon séjour|connaissance de deux bulletins | l'origine ethnique, il n'y a plus St-Boniface”, il y a des nôtres 
de 4 ans à St Boniface et aussi statistiques qui ont attiré moOn|que 54,000 des nôtres qui ont con- | AU! n'ont plus aujourd'hui de 
des travaux de ssociation, un attention. Au fait, le jour où j'en :geryvé leur langue maternelle: ce français que le 
souvenir qui, plus tard, après mon! ai pris connaissance, vous dirai qui veut dire 12,000 des nôtres | Pertes à Winnipeg 
sacerdoce, m aida profondément! je que je les ai lus et relus, que je | qui l'ont perdue. Et une note sur| Il est intéressant de comparer, 
à accomplir mon humble tâche!|les ai étudiés tard, très tard dans | je bulletin en venant spécifier ce| mesdames et messieurs, la ville 
dans la province qui était mienne.!la nuit, Et je dois vous avouer qu'on entend par,langue mater-|de St-Boniface à celle de Win- 
Le congres fut un succés ceci, mass res et messieurs: le| nelle rend ces chiffres encore) nipeg. Alors que chez nous, nous 
ll me semble qu'il est de mon fe sg ulletin me. gonflé d'or- pius lugubres. Car elle précise. n'avons perdu que 25%, dans 
devoir d'exprimer ma profonde reed ne À constater à Sa | qu'on entend par langue mater-|la ville voisine, hélas! nous a- 
satisfaction à le vue:dele bon: |:25101e QUe NOR AMEANS Das T°. [nelle “la première langue qu'une | vons perdu 37.6% de notre po- 
ne tenue du congiés et du grand trogradé au point de vue du nom- | bersonne à parlée dans son enfan- | pulation. On comprendra par ces 
travail oui s'ést accompli pendant | “2%: EU E a ones . ce et qu'elle comprend encore”.|chiffres et je crois qu'il est es- 
cette journée. Depuis que je suis | 7048 étions 66.000, pour parler | Pas une exigence extraordinaire | sentiel de le dire pour moi, mé- 
prêtre, je n'ai jamais manqué un en chiffre rond, et cela, sans pres-| donc, puisqu'on ne dit que: ‘et| me si on sait qu'il y a dans Win- 
seul dés congrès d'Association | 1U€ De apport des ser pro- | qu'elle comprend encore”. Il n'y |nipeg bon nombre des nôtres qui 
qui se sont tenus dans la provin- |, sant Te :2 Rx \ + pa-|a plus au Manitoba que 54,000! luttent avéc un courage admi- 
ée où je me trouvais autrefois: | 5,1 ié, pau 8. + tard, ma citoyens parmi les Canadiens rable, une force de caractère que 
il m'est même arrivé parfois d'as- P age % FR Poe | 0 d'origine française dont le fran-| nous envions et qui nous oblige 
sister à déux ou même trois con- |, 7° Fr $ x nes | de À €- | çais a été la première langue par-| à nous demander si nous nous 
rés eu cours dé la Même âtinée 0 G'etaunr 1es rhone ra 18nes | lée au foyer et qui la compren- | sentirions capables de les iruiter, 
lorsqu'en outre de participer à!.2,/0n 4/0cution sur la COMP&- | nent encore, 11 y a donc encore |si nous tombions dans des situa- | 
celui de ma propre ovine j'a- raison entre ces deux bulletins! ]3 une large marge entre ceux!tions identiques, il est cependant | 
vais l'honneur de représenter ann à mg À pe va À Le lou la comprennent encore, ceux | nécessaire de dire que malgré] 
l'Associ: dans les deux pro- * ph FA is re Page Ad 22e [qui la parlent et ceux qui peu-|tant de patriotisme et de dévoue- | 
Libkes + se Pile vote lavou: res Rprs. Auf tr Mais ra | vent l'écrire d'une manière ex-| ment, il y a pertes considérables, 
bien franchement celuici ne le! '°mP5 en lemps, ei particulié- | t4@ernent rudimentaire, | Un coulage qui ne peut aller qu'en | 
“ph rement à l'occasion d'un congrès, Ce bulletin statistique, dont |s'accentuant, surtout si nous réa- 
cède en rien aux nombreux con- de voir les choses telles qu'elles | y 1 d éfléchi li L2 CAPES 
grès auxquels j'ai eu l'occasion! existent Il est bon de voir cel- | rend” yse nous donne à réfléchir, |lisons bien qu'en cette ville, nous | 
d'assister dans nos quatre pro-l}e HT SON à t k x | rend cependant un témoignage | n'avons qu'une seule paroisse ca- | 
Vinces de l'Ouest Rd cc Pal gars hair do 8! | admirable de l'oeuvre magnifique | nadienne-française et une seule 
Vous le dirai-je, le très grand Remearpgnnc a DEN tout FA accomplie par l'Association d'E-|école bilingue. Signe manifeste 
hombre des délégués ma : fait! 22 41 a ets FRERE ou de ducation dans notre province | qui doit convaincre tous nas gens: 
énormément piaisir: et pour l'exé- | NA dés pa pe us enVo-! puisqu'il nous montre que les plus , Winnipeg n'est pas, parmi les vil- 
eutif qui avait lancé comme d’ha- | : Éd MAEU ge “ + ul COMP- | grandes pertes se trouvent pré-|les du Manitoba, celle qu'on a le 
bitude son appel aux quatre coins ES FRANES RS 4 1à cisément là où il y a le moins!|droit de choisir comme lieu de 
d province c'est, jen suis! ,°470ssent noire Marche. VOll&!de paroisses canadiennes-françai- | son domicile à moins qu'il soit 
’ jé un grand réconfort que | Pourquoi, malgré le manque d'u-|ses et d'écoles que nous appelons absolument impossible d'agir au- 
P Sr Dee sp ANS ne préparation ea vie bien dé-| bilingues, alors que dans les aü- | trement 
ous v aussi nomDreuxX, 4 | sirée, je veux cependant analyser | 4... ans: à ce h : 
toutes le eunions, vous, ceux quelque peu ces deux bulletins, pe Re. ps a pee or LEA Portage et Transcona 
qui êtes et aussi ceux qui! bulletins provisoires si on veut tes et même parfois n léger gain. | Je pourrais continuer à don- 
ont dé dû retourner pour rega- | suffisamment complets cependant Alors qu'en ze Arte + droer quelques autres résultats de 
Térét à es de D ep à lin-| pour faire ouvrir les yeux de même eu gain, en d'autres, nous l'enquête; je voudrais ici simple- 
t que les nôtres portent &in-| quiconque veut bien se donner |;vons à déplorer des pertes con- | Mnt Vous montrer encore com- 
si à 5 à es, si importantes, ja peine de les regarder un peu. dabhobies , L ment l'influence d'une paroisse | 
t d'avoir 1 sespé d e F À | é ? 
Line touts TA HE LL Les Accroissement de !  Permettez-moi d'énumérer En ra 7 
re que nous pourrons accomplir la population française | quelques-unes parmi ces places Abbnr do 1L préservation de | 
la tâche qui retombe sur nos. . L®, Premier bulletin porte le! qui contiennent le plus grand| langue, avec en conséquence 
‘ 63 numéro ST2 Il a trait à la popu- | nombre de Canadiens français a- dé Tonit hanrats à q Ataés 
Je désire également féliciter | 1aHon selon ses origines ethni-|fin que nous puissions voir exac- P ré ça Ses, DOS. 
ot Ro sg 3 De run det ues et nous indique que les Ca- tement ce qui en est. Ainsi, par | FOUT le faire, je mettrai sous vos 
ceux q ont présenté des rap- q A4: ste q q 1 « yeux deux sous-divisions de lal 
ports et ceux qui ont pris part nadiens français du Manitoba se exemple, et je ne sais pas pour- division numéro 6, L'une, Porta- 
aux discussions; cela a témoigné caen maintenant à 60,039 In-| quoi la chose me semble P'OVI ze la Prairie compte une popu- 
de uité de vision de chacun dividus Bulletin consolant: il} dentielle, la division numéro 1 lation d 600 rs d' uw. 
y pi 88 né marque un progrès considérable | occupe le prernier rang, car ici, | 28 personnes @ origine 
da ce qui est important parmi ce ER a ke ‘1 : | française dont 53,7%, un tout pe- 
7 J ur le recensement précédent qui | au lieu de perte, il y a eu gain. . 12 P 
nos problème Il me semble que DNS à pi ee , À 2 Dirt, Ve tit peu plus de la moitié de la 
nous venons de franchir une nou-| en indiquait un par|Alors que, dans l'ensemble du population seulement, a conser- 
velle étape qui doit nous guider |!*PPOrt aux statistiques de 1941. | Manitoba, il y a 15% des nôtres | Là la langue française comme 
po les deux années à venir, | Quant au bulletin SP6, il est daté | qui ont perdu ‘’usage de leur lan- langue maternelle, et d'éllre art, 
Nous retoirnésans éhiaun chili du 22 août 1952 et porte sur la |gue maternelle, dans ia division 1e d part, 
h ! »pulati selon sa langue offi- 1 qui comprend les -pa- paroisse de Transcona qui n'est 
nous avec cette forte détermina- pop pu d A gue [hAmeEro 2, q P LP guêre plus considérable quant à 
tion de vivre intensément la jour. | Sielle et sa langue maternelle. | roisses de Lorette, Ste-Geneviève, sa population française Lx u'el- 
dique noûs, dvoñé Vas Di. Laissons de côté l'aspect _de ce} Ste-Anne, La Bro uerie, Richer, le ne compte que 712 = FTP 
mel | ious ne la vivrons plus bulletin qui traite de la langue | Marchand, Woodri ge, Vassar et le 18: ne: cri PQ D nd 
D à à site de Murion officielle pour nous en tenir à}South Junction, l'indice de la po- Elle a pourtant ml 757% 
Dia: ine de nos parois celui qui regarde la langue ma-!| pulation dont la langue mater- de sa population quant à RE + 
se dans chacun de nos “milieux ternelle. Le résultat est moins | nelle est le français en COMPE- | pue maternelle, he ré F4 dif. 
Rollny Terons YRDGRNEE ei ivre consolant, 11 nous oblige hélas à | raison du chiffre de la ai ET Ficultés ea re «4 ds chit. 
les principes auxquels nous nous | d° tristes constatations et je crois | d'origine française, est de 103.2% fres parlent par eux- salles. et 
54. À voi DohEs Let de mon devoir de les relever, a-| Cela veut dire que dans les ré- c'est mon devoir de vous le féi 
;veahh + Porc nada fin que nous ne nous arrêtions | gions composées des paroisses que re remarquer, le milieu dan - 
2 : Pafegect Tue point pour nous reposer sur nos !je viens d'énumérer, il y a déjà quel on Ut l'école on 4. 
a pré 9 lauriers, mais que nous donnions | d'autres origines que nous noué Lente ssi bien î . 
une poussée vigoureuse dans le! sommes affiliées au point que 2 sg n'que le pargiise 
Faire disparaitre sens d'une “ressaisie”. Ce sera! notre belle langue est devenue à laquelle on appartient sont des 
le respect humain pour nous d'ailleurs un bon sti- | leur langue maternelle | facteurs prépondérants de con- 
Et maintena venons-en au! mulant. A plusieurs reprises, en ni Dole 3 servation de la langue et de l'es. 
sujet d 1llocution pour laquel- | causant avec les visiteurs d'écoles ne | prit reçus de nos ancêtres, quel- 
le j'ai été ir t au programme  — Dieu m'a donné amples oc- Voici lecture en deuxième lieu ! Que chose d'extrémement impor- 
de ce soir t, je l'ai de-/casions de causer avec eux de-|de la division numéro 3 qui com- | tant. On constate par ailleurs, 
mandé aux membres de l'exécu-|puis mon arrivée ici et nous a-|prend les paroisses de St-Léon,| Mais cela m'entrainera trop loin, 
tif, mais en vain. Selon moi, je | vons parfois discuté âprement de | Somerset, Mariapolis, Bruxelles, que plus la proportion des Cana- 
leur devais demande, puis-| certains points de notre vie na-|St-Alphonse. L'indice en est de | diens français est faible par rap- 
101%. La division numéro 2 com- | Port à l'ensemble de la popula- 
posée des paroisses d'Otterburne,! tion totale, plus il est difficile | 
Ë St-Pierre, St-Malo, Ste-Elisabeth, | à ceux-ci de conserver leur lan-| 
Ex St-Joseph, Letellier et St-Jean-|£&ue, tel que nous le montrent les 
f Baptiste a un indice de 100% de | Statistiques SP6, c'est-à-dire que 
sa population d'origine française dans le milieu où nous sommes 
de langue maternelle française! Peu nombreux proportionnelle- 
LE Voilà trois groupes de paroisses ment, il nous est plus difficile | 
? où, loin d'avoir perdu du terrain, | de conserver la langue de nos pè- 
/ nous en avons gagné. À quoi at-|res à tel point qu'il se trouve 


PAIN AUX NOIX 
félangez et tamisez deux fois, puis tamisez dans 
un bol 214 tasses farine à pâtisserie tamisée une 
fois (ou 24 tasses farine de blé dur tamisée une 


2 fois), 2 &. à thé Poudre à Pâte ‘Magic’, Lé c. à thé 

sodia à pâte 114 €. à thé sel s ©. À thé macis 

V4 Le # moulu. Inoorporez ?; tasse cassonade legerement 
: pressée, L4 tasse farine d'avoine et 1 tasse noix de os. 


Grenoble brisées. Combinez 1 oeuf bien battu, 1 
tasse lait de beurre, 2 €. à thé écorce d'orange 
râpée, 1 €. à thé vanille et 5 €. à soupe shortening 
fondu. Faites y creux au centre des ingrédients 
sos, verwz-y les liquides et mélangez légèrement. 
Mettez la pâte dans un moule de 414" x s14" 
préalablement graissé et garni d'un papier graissé. 
Ouisez à four lent (325°F.) environ 1 heure. Servez 
froid, tranché mince et légèrement beurré. 
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? proposerai 


tribuer cel Je me 
constata- | | 


d'abord de ïjaire cette 
tion avec vous après avoir par-|! 
couru un peu l'ensemble du ta- 


a 


des endroits où nous sommes tel- 


ement noyés que malgré tous 


les moyens tentés pour nous don- 
ner des aliments de préservation 


leau. 11 me semble que je ré- EE notre culture française, tout 
ponds par là à l'impulsion qui reste des facteurs lutte contre 
s'empare de moi. Je vais vous| nous avec tant d'efficacité que 
dire tout de suite que c'est évi-| la bataille est d'avance perdue 
demment les parnisses qui sont! Cependant, nous nous rendons 
les plus profondément canadien- |; Compte que dans certains endroits 
nes-françaises et là où l'Associa- ! où les nôtres ne sont pas nom- 
tion a pénétré et rayonné et où! breux, tout de même, grâce aux 
le français s'enseigne dans nos! écoles bilingues, il y a encore des 
écoles qu'on »nregistre un gain! Possibilités extraordinaires de 
au lieu de pertes, 1 a donc Conservation de la langue et de 
là dans ces paroisses un certain la culture françaises 

nombre de facteurs qui se econ- St-Boniface est une 
certent pour non seulement don- forteresse pour nous 

ner aux nôtres la vitalité qui leur ii y a des endroits dans la pro- 
est nécessaire pour rester ce que vince, mesdames et messieurs. 
le bon Dieu les à faits, mais pour | où la perte au point de vue de 
s'épandre au dehors et commu-|la langue maternelle par rapport 
niquer aux autres les biens que à la. population, par conséquent, 


la Providence nous a donnés, 


disparaitre de notre vie, dans tou- 
tes nôs relations, relations fami- 
liales, scolaires, paroissiales, s0- 
ciales, d'affaires ou autres, Ayons 
le souci de parler notre langue 
et de la faire respecter, Le cha- 
nôine Groulx, dans un discours 
qu'il prononçait à Paris, au prin- 
temps de 1922, et qu'il intitulait 
“La France d'outre-mer”, disait 
justement aux Français qui sur- 
tout alors, étaient bien surpris de 
ces révélations — il leur parlait 
de tout le travail qui se fait au 
Canada pour préserver la langue 
et les institutions qui s'échelon- 
nent le long du fleuve St-Lau- 
rent, dans la province de Qué- 
bec, ce pays où la langue françai- 
se est maîtresse —— le chanoine | 
Groulx disait ces paroles qui doi- 
vent être en quelque sorte notre 
manière de penser: “Ces réactions 
énergiques, cette culture françai- 
se s'imposent à un peuple qui 
veut tenir tête à la formidable 
puissance anglo-saxonne aux côtés 
de laquelle il vit”, 
Sa Majeste la Langue Française | 
C'est pourquoi, chez nous, il! 
m'est arrivé quelquefois dans | 
d'autres provinces, et je crois 
bien l'avoir dit également depuis | 


{tres 


| Bernier, 


| nous reproche parfois de vouloir 


qu'après avoir décidé |]à 


| loir vous faire de peine, que moi, 


tre pays contre une noble et gran- 

de dame que nous appelons litté- 
ralement avec un culte où il nous 
plait de mettre un peu de che-| 


valerie, Sa Majesté la Langue! 

Française 

Ayons la fierté de bien A eg | 
Nous devons donc no- | 

tre langue, et més- | 

sieurs, MAIS nous devons AUSS! | 


nous efforcer de la bien parler. 
Et d'ailleurs, n'est-il pas vrai que} 
le souci de la bien parler va nous 
aider à faire disparaître le respect | 
humain qui peut parfois nous pa- 
ralyser en présence d'étrangers | 
et nous empêcher de la parler a-| 
lors que nous devrions le faire. | 
Il arrivg trop souvent que des nô- 
n'osent pas s'exprimer en 
français parce qu'ils se rendent 
parfaitement compte que leur vo- 
cabulaire est extrêmement pau- 
vre, qu'ils n'osent pas écrire en 
français parce qu'ils savent que 
leur orthographe est misérable 
qu'ils n'aient aucun plaisir inté-| 
rieur de parler français parce 
qu'ils se rendent compte que leur | 


| 


| diction est pour le moins détesta- | 


ble, Je ne sais pas si vous vous 
êtes rendu compte de cela, mais 
lorsqu'on s'efforce de bien par- 
ler, une fierté s'empare de nous 
et quand on est pris de cette fier- 
té. on n'a pas peur de qui que ce 
soit, Il est extrêmement important 
que nous travaillions donc, que 
nous nous appliquions donc à bien 
parler le français. Il arrive sou- 
vent, hélas! que les nôtres, non 
seulement aient une fausse honte, 
mais qu'ils cultivent une certaine 
coquetterie vis-à-vis d'un parler 
qui n'est pas conforme à nos as- 
pirations ni à notre histoire, ni 
surtout au cachet de la langue! 
française. Je puis en parler à mon 
aise puisque si je m'efforce de 
parler distinctement, je le dois à 
mes professeurs ici au collège, et 
entre autres, aux Pères Hacault, | 
Longpré, Dugré, qui nous 
en ont dit deg chapitres en clas- 
se à ce point de vue-là Mes con- | 
frères de classe ici s'en souvien- 
nent, mais il arrive souvent qu'on 


essayer de bien parler: “O, celui- 
il ne parle pas comme nous”. 
Mais qu'est-ce que cela veut di- 
re, parler comme nous? Est-ce à| 
dire qu'il faut parler comme ceux 
qui n'ont aucune instruction, com- | 
me ceux qui ne tiennent pas à 
notre langue, qui n'ont aucun res- 
pect pour la langue française? 
Je me souviens de ma propre pa- 
roisse. J'ai eu alors à m'occuper 
des jeunes et je les reprenais sou- 
vent sur leur manière de pronon- 
cer. On me l'a dit d'ailleurs dans 
la journée, pour des toé et des 
moé, et pi tout le reste avec, qu'il 
m'est arrivé souvent d'avoir à 
reprendre. On me répondait par- 
fois: “Ouais, mais vous, c'est par- 
ce que vous êtes belge”. Mais 
non, ce n'est pas parce que je suis | 
belge, non, c'est parce que j'a- 
vais précisément une prononcia- 
tion belge que les Pères Hacault 
et Longpré m'ont dit souvent! 
de bien parler et me l'ont ensei-| 
gné. On s'imagine trop facilement | 
qu'il est dans l'ordre de parler 
mal. | 
1} faut bannir les 
anglicismes 

Et puis la dictjon, la distinction 
de langage, et la propriété des 
termes, Je ne vous cacherai pas, 
mesdames et messieurs, sans vou-| 


j'en ai éprouvé une grande pei- 
ne aujourd'hui, à plusieurs repri- 
ses, quand j'ai entendu plusieurs 
de nos gens se servir de mots 
qui étaient des mots anglais tout 
crachés, C'étaient des mots anglais 
|qu'on employait en français, mais 
qui signifiaient quelque chose de 
| tout à fait différent de ce qu'ils si- 
gnifient en anglais, qui ne tradui- 
saient certainement pas la pensée 
de ceux qui parlaient. Il faut, je 
dis cela très simplement, sans 
vouloir peiner qui que ce soit, 
mais parce que c'est notre devoir 
de travailler de notre mieux à 
relever le niveau de notre cultu- 


| chanoine Groulx à parlé 
| grave 


| rien 


[il 


|sont nés 


re littéraire, de notre prononcia- 
tion, dans l'emploi de notre bel- 
le langue, il faut absolument que | 
nous nous efforcions de mieux| 
comprendre la valeur des mots 
que nous employons. Ce n'est pas 
parce que les anglais ont pris un 


| mot de nous, qu'il a une terminai- 


son française ou encore qu'on 
puisse l'employer dans tel ou tel 
sens en anglais qu'il a cette si- 
gnification dans la langue fran- 
çaise. Et il-me semble que c'est 


là d'ailleurs la conviction de 
grand nombre de gens qui se! 
sont livrés à cette etude, Il me 


semble que l'un des plus grands; 
dangers qui existent pour notre 
langue n'est pas tant de se ser-' 
vir quelquefois d'anglicismes, 
d'un mot anglais, parce qu'on ne 
peut trouver l'équivalent fran: 
Çais, même s'il faudrait que nôus 
travaillions davantage, ni même 
de mal prononcer certains mots 
qui, étant partis de notre langue, 
sont allés se promener dans une 
langue étrangère, mais de se les 
approprier comme s'ils étaient 
bien à nous dans le sens que nous 
voulons leur donner. 

Prenons garde, surveillons- 
nous: cela s'applique à tous, sur- 
tout aux péres et mères de fa- 
milles, Comment voulez-vous 
qu'un enfant dans un foyer, puis- 
se apprendre à bien parler sa lan- 
gue si les parents ne se préoccu- 
pent aucunement de Ja bien par- 


que je suis ici au Manitoba — | |er eux-mêrnes. 

on m'a même parfois trouvé ex- | Avis aux parenis 
trémement sévère — voila pour-|! Pourquoi donc ne pas pren- 
quoi, chez nous, c'est une faute | dre l'habitude dans les foyers, en 
|grave, remarquez-le bien, une|se surveillant sans cesse — ça 


faute grave de téléphoner en an- |! 
glais quand on peut téléphoner | 
en français — avis à nos télé- |! 
phonistes de paroisses canadien- | 
nes-françaises — de se laisser par- 
ler en anglais par ceux qui sa 
vent le français ou qui devraient 
le savoir, s'ils ne le savent pas, | 
par les employés de chemin de | 
fer, par exemple, d'accepter un 
reçu, un document rédigés en an- 
glais quand on aurait le droit 
d'exiger que ce soit rédigé en 
français Parler anglais dans l'u- 
ne ou: l’autre de ces circonstances, 


en vaut la peine pour le respect 
qu'on doit à sa majesté la langue 
française — de s'appliquer à la 
bien parler. Dans nos écoles, mai- 
tres et maïîtresses avec beaucoup 
de douceur, mais aussi beaucoup 
de fermeté, avec un immense a- 
mour, sachons convaincre les en- 
fants de respecter la belle langue 
qu'ils parlent, Enfin, dans notre 
vie quotidienne, partout où nous 
sommes, lisons si nous en res- 
sentons le besoin, lisons des cho- 
ses en français, en bon français, 
pour pouvoir nnus réhabisuer à | 


lise chiffre à 51%, à 48%, à 371%,| cest pécher gravement en no-| un vocabulaire glus français, pour 


pouvoir appt endre 


vient a 
qui vous 
rdre ia route 
je voulais indiquer, j'estime 
que c'est un crime de parler le 
é de péché 
- je dis que c'est un cri 
me qu'il y ait dans nos foyers tant 


de journaux et de périodiques de | bien et chaqu 


| langue anglai se et qu'il y en ait 
si peu de langue française. Je 
conçois bien que certaines per- 


sonnes éprouvent le besoin de se 
cultiver dans la langue de Sha- 
kespeare, et qui trouveront quel- 
quefois dans les journaux où pé 
riodiques anglais ce u'ils ne 
pourront trouver dans des jour- 
naux et périodiques français. Mais | 
remplir son foyer de ces journaux 
et périodiques sans contrepoisons | 
— je n'en veux pas à l'anglais par- 
ce que je dis que c'est un poison 
pour notre langue à nous —— sans 
cette nourriture quotidienne la 


| plus habituelle qu'est la lecture ja réunion de l'exécutif 


de journaux et périodiques fran- 
çais, c'est se jeter dans la gueule 
| du loup et se rendre incapable; 
de parler la langue française que 
de s'adonner surtout à la lecture 
de ces périodiques, Quand je vois | 
par exemple que des maitresses 
d'école qui sont abonnées fidè 
les À Life, à McLean, à trente-six 
autres choses, et qui ne reçoivent 
au point de vue de revue 
française, je me demande quelle 
sorte de classe elles peuvent faire 
en français?’ Non, mesdames et 
messieurs, si nous voulons résis- 
ter au danger qui nous menace 
si nous voulons progresser dans 
le sens de nos aspirations, dans 
le sens indiqué par la prudence 
faut que nous prenions tous 
les moyens qui sont essentiels, 
que nous allions ensemble les uns 
avec les autres, sans cesser, Avec 
persévérance, pour pouvoir arri 
ver | 
Le culte de la langue 

Je termine en rappelant qu'il 
v a un mot dans la théologie ca- | 
tholique qui s'appelle le culte, | 
mot que l'on peut employer non 


seulement vis-à-vis de Dieu, ou 
des saints, mais aussi vis-à-vis] 
de la patrie, vis-à-vis de la lan- 
gue. Je veux terminer précisé 
ment à ce sujet par une parole| 
qui n'est pas de moi, afin que 
vous ayez bonne bouche. C'est 


une parole, une phrase ou plutôt 
quelques phrases prises dans une 
des conférences du Père Janvier, 
dans ses conférences sur la cha- 
rité, “La charité, disait-il, rend un 
culte à la langue nationale, dont | 
les mots religieux nous ont fait 
connaître Dieu et le ministère du 


Christ. En définitive, n'est-ce | 
point cela, mesdames et mes-| 
sieurs, le bon Dieu qui aurait! 


bien pu ne point se rendre escla- 
ve des mots d'une langue ou qui 
aurait bien pu trouver un moyen 
de communication qui soit uni- 


| versel a voulu cependant se fai-| 


re connaître à nous par le moyen 
de mots, de mots bien précis, qui 
au sein même du peu- 
ple, Nous ignorions les secrets 
de nos origines et de notre des- 
tinée, Grâce à cette langue, les 
ténèbres de notre esprit se sont 
dissipées. Grâce à elle, le livre 
de la révélation nous à ouvert 
ses pages sacrées, a répandu dans 
nos âmes son inséparable lumiè- 
re, nous à initiés aux éternelles 
pensées, aux éternels desseins. | 
aux éternelles promesses du Pé- 
re, nous enseigne les vérités qu'il 
| faut croire, 
pratiquer 


tions. Les générations ont enten- 
du le Verbe de Dieu au travers| 
de l'idiome maternel: c'est en cet- 
te langue que depuis des siècles 


GARNET 


une manière | no 
| de s'exprimer qui est plus françai- 
| se. J'estime, par exemple, et c'est ! les oreilles du Christ, Elle à porte 
là un point concret qui | 
près tant d'élucubrations 
| ont peut-être fait 
| que 


|Léonie Guyot, 


les vertus qu'il faut | 
pour plaire au Créa-|pour 
teur et pour s'attirer ses bénédic- | 


Winnipeg, 17 octobre 1952 
tre foi. nos efboirs, nas prié 
lres sont exprimés et ont frappé 


usqu'au cie témoignage de 
notre amou hymne de nos à 
dorations les accents de notre 
repentir, le de nos douleurs 
Saint Louis, sainte Jeanne d'Arc, 
saint François de Sales, saint Vin 
cent de Pau int employée pour 
bénir, pour louer l'auteur de tout 
our, ceux qui lut 
tent. ceux qui l'A: s en ser- 
vent pour dire au Maître supré- 
me de la vie et de la mort: ‘Mon 
Dieu, avez pitié de nous, mon 
Die sécourez-nous, mon Dieu 
sauvez-nous 
—+ ‘||nes ‘agit plus 
de survivre, mais... 
ut 


a première page) 


Îles et des Instituteurs de Langue 
française du Manitoba ou d'un 
représentant nommé par leur 
exécutif (amendement adopté à 


le 28 

Imars 1952) et du secrétaire ge 

néral de l'Association d'Educa 

tion comme membre ex-officio 

(amendement adopté à la reu 

inion de l'exécutif, le 18 juin 
1952) 

Resolutions 
1. Que l'Exécutif étudie Île 


problème de la refrancisation de 
nos centres urbains et ruraux 

2. Que l'Exécutif étudie 
possibilite d'arriver, soit F7 
l'Advisory Board ou le Départe 
ment d'éducation, à rendre légal 
l'enseignement du catéchisme à 
l'heure choisie par les commis 
saires et prenne les mesures pour 
l'obtenir, s'il le juge À propos, 
et fasse rapport au prochain 
congres 

3. Que l'Exécutif étudie Île 
travail de redistribution des ta 
xes scolaires de façon À ce que 
les districts pauvres puissent fi 
nancer la construction et l'agran- 


la 


| dissement de nos écoles, 


4. Que l'Exécutif encourage 
notre population à accepter Île 
plan de consolidation des écoles 
supérieures sur le plan parois- 
sial sans toutefois le confondre 
avec le plan de la grande unite 
scolaire 

Comite de nomination 


Le comité de nomination a été 
constitué des congressistes dont 
les noms suivent: président, M 
Alfred Monnin, M. J-A, Danse- 
reau, de Lorette, M. le major J- 
C, Lavoie, de St-Bonifacf: M, 


de Winnipeg; Mlle 
de St-Boniface, 
Comité des résolutions 
Agissaient comme membre du 
comité des résolutions président, 
MI 


Hervé Sala, 


M. Alfred Monnin:; Léonie 
Guyot, présidente du comité de 
fonctionnement scolaire: M, Al- 


fred Monnin, président du comité 
d'organisation et de finances; M 
J.-A, Marion, président du comi- 
té d'enquête; M. J.-R. Doiron, pré- 
sident du comité des bourses: 
M. le Dr P.-E LaFlèche, prési- 
dent-général de l'Association d'E- 
ducation: M. Jos, Dovon, de Bru- 
xelles: M. Léon Bruyère, de St- 
Boniface; le R, Fr. P.-E. Gratton, 
C.S.V., de St-Pierre-Jolys: M. 
Louis Deniset, de St-Boniface; M. 
l'abbé U.-R. Forest, curé de St. 
Norbert; M. Marcel Lancelot, de 
Notre-Dame de Lourdes: M. Phi- 
lias Maurice, de Ste-Anne des 
Chênes: le R, Fr. Roy, de l'école 
Provencher: M. Albert Nolette, 
de Ste- Agathe. 


Scrutateurs 
Furent nommés scrutateurs 
la votation: M. Signard 
Beaudoin, de Ste-Agathe, M. Al- 


bini Gallant, de Letellier, M, 
bé A.-B, Boulet, 


l'ab- 
de St-Boniface, 


M. Auguste Dansereau, de Loret- 


te, M. Léon Desmarais, de Lorette, 


COULTER 


Les affaires de WINNIPEG sont CONSIDERA- 


BLES. Maintenant, plus 
fration des 
EXPERIENCE solide — 


Affaires Civiques 


que jamais, l'adminis- 
requiert une 
le genre d'expérience 


qui seule peut être acquise avec les onnées par 
la connaissance approfondie des problèmes de 


la Ville. 


GARNET COULTER possède cette expérience 
— il l'a acquise comme Coinmissaire d'école, 


comme Echevin, 


comme Maire 


Maintenant, 


plus que jamais, Winnipeg a besoin de cette 


expérience — maintenant, 


VOUS devriez 


VOTER pour 


plus que jamais, 


COULTER, canner 


comme 


MAIRE 


ET 


LE PATRIOTE 


Le Pape lance l'appel 
contre L'Attila moderne 


A 


“ ! p 
> Attila est parmi nous 
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Potes 


A 


les liqueurs raisonnables et realistes 
um 
e Expansion 
y compris le domaine de 1! 
es relations avec la province © Plus de signaux aux tra- 


au 


nr 


UN CHANGEMENT S'IMPOSE 


‘Pour le progrès, un jeune avec de l'expérience“ 


JUBA cnne MAIRE 


e Mesures plus larges à 
industrielle et 


La cigarette por excellence ou Canada 
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e Co 
l'egard des auto- 
commerciale 
industrie de l'air @e Meil- 


mpeitence 


plus 


des voies ferrees @ Permis aux entrepreneurs 


rese 
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lement par la ville @ 
sions. sports, eic, 


écrit ou par telephone un 


mplet les details de ce programme 


ove Notre-Dame 


Télephones: 93-7904 
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administration de la justi 
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concert des nations, là où l'on 


va 


4 
de 


de 


nie 


Il corrompt le monde par une 
et par des spectacles q 
nt la pude che les jeune 
et le eunc fille détru 
t es époux, Il 
tionalisme qui me- 
à 
e XII a ajouté qu serait 
de demander au ape 
dresser devant Attila | fa 
| conclu, que t« les fidel 
bonne volonte conjuguer 
responsabilités dans la cor 
ture présente 


déclare 
rait bien 
vernement 


les 


cours 


de 


revenus 


versés 


de 
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mieux servi 
d'Ottawa 
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de 


ont 


canaliser 


Pour 
Duplesais à 
dans 
urs 


pari-1n 


16 


la 


loteries 


sa conference de 
presse, le chef du gouvernement 
de Quebec a 
pour demontrer que des sommes 
énormes 
année au pari-mutuel et ailleurs, 
au profit des particuliers, et il a 
l'intérêt public 


c1 
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verse 


1. Dans 
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no 


L'hor 
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et les 
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igagees 
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que 
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$14,461 
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pension 
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et 


revenus 
deux oeuvres qui ont tant besoin 
de l'appui de l'Etat 
prouver 
révele 


l'an 


le 
1€ 


décide de la paix ou de la guer 


Le Québec veut 
créer des loteries 


QUEBEC 
plessis a réclamé de nouveau 
amendement au Code pénal pour 
permettre 
ganiser 
dont 
seraient 
l'oeuvre 


sante publique 


Au 


s d'or- 
publiques 
profits 
exclusivement 
» l'éducation 


de 


chiffres 


chaque 


se 


le gou 


permettait 
vers 


M 
der 
pa 


au 


ces 


les 
507 


de Quebec on a parie $4,731,024 
et $1,358,760 à Trois-Rivières 
Ces chiffres sont tires des statis- 
iques du nistère des Finances 
Jans la ville de Montreal, il s'est 

parie environ $S8.000,000 
M. Duplessis a dit que le Code 
pénal permet de parier sur les 
ourses, au pari-mutuel, mais 
1 défend le même pari, sur 


and on est 


n dehors des terrains où ope- 
it des machines dau pari-mu- 
el, C'est un non-sens et c'est 
in t gens de se 
quet 
Ces a ajoute le 
m16 1 ouvent clai- 
ent Il u de 
ettre l'e d'une 
e pro refice 
l'éducatic é pu 
Plusieurs nicipalites de la 
ce se plaignent ave rai- 
de l'insuffisance de leurs re- 
enus et de la multiplication de 
rs problèmes financiers 
problème presqu'identi- 
e se pose dans le domai 
la Les Ilions de cette lo 
es € 
eux € 
Itir 
! appele que 
4 ernement a déjà fai 
d À e loi qui autorise p 


ae ca 
du pu 


Du- 
un 


1 
1a 


ville 


r a été réélu pour 


M. BR. Mos 


n treizier terme comme pre- 
sident du Congrès canadien du 
Travail, Seul l'elément de gau- 
che s 0pposAa à sa nomi tion en 
présentant M. I Whi comme 
candidat M. Mosher recueillit 
737 voix et \ adversaire seule- 
ment 85. (CW 


Persécution des 
catholiques en Pologne 


Nos évêques réclament 
une immigration libre 


OTTAWA Les evéques ca-! soumis à e pers uon p 
tholiques du Canada ont preco e © cligieuse ; 
nisé un programme d'immigra re « principe ae x vraie 
tion ‘vraiment démocratique x 


Dans un communique. en frar Les persecutions 


Çais, publie à l'issue de leur reu 

nion annuelle, les evêèques et Les archevêèques et evèques 
archevéques ont déclaré que du Canada sont attristes à la pe 
l'Eglise ne cherche pas à juger  sée que les persecutions dirigees 
les questions d'ordre technique : contre l'Eglise et ses mission 
en matière d'immigration. Mais! naires dans les pays soumis à la 
elle désire rappeler que l'immi-! dictature marxi au lieu de 
gration est sujette aux lois mo-! diminuer, ne cessent d'augmer 


rales devraient guider tous!ter. Des évêques catholiques 


qui 


les legisiateurs sont froidement assassinés com- 
Le communique fait les trois me de vulgaires crimi els: les 
recommandations suivantes missionnaires de toutes catégo 
1. La désunion des familles  ries sont brimés, emprisonnes, 
est un état déplorable et désas-  maltraites: les fideles sont trom 


pés et presses par mille procédes 
inusites de devenir membres 
dont les 


treux., Les organismes publics 
et privées doivent faire un effort 


immédiat et constant pour réu- | d'Eglises nationales 

nir les familles dont l'un des chefs sont des apostats notoires: 

membres, surtout s'il s'agit du ainsi les croyants de toute fai 

chef de famille, a déjà obtenu le chrétienne sont molestes jusqu'a 

permis d'entrer au pays ce qu'ils adhérent à un parti po 
2. Dieu avant mis la terre à litique qui est la négation de 

la disposition du genre humain, ! toute foi surnaturelle 


Les arche 
demandent à l 


des terres non 
favoriser l'im- 


les pays qui ont 


ccupees doivent 


migration des habitants des pays unis par la priere et la peniten 
surpeuples ce à leurs frères persecutés. Au 
3. La politique qui dirige les moment ou tous les mouvements 
services de l'immigration doit prennent des dimensions inter- 
être vraiment démocratique et nationales notre sait foi ne 
o procédure qui exclurait, | peut s'arrêter aux frontières d'un 
d facon arbitraire, l'entrée | pays. Elle « être po nos 
lies citoyens d'une nation ayant frères persecutes un app un 
actuellement un surplus de po-! reconfort et, s le faut, une 
pulation ou des refugiés de pays union dans la so rance 


Jubilé d'argent, à Vancouver, 
u R. P. Georges Poirier, s.s.s. 


VANCOUVER Cette semai- 
ne no revenait de l'E le R.P 
Georges Poirier, S.S.S., de la 
paroisse St-Sacrement, qui etgit 


célébrer au milieu des siens 
nniversaire de son Ordi- 
acerdotale. Apres un 
l à Chicago, où il 
ait dejà exerce son ministere 
ete supe 
des 
# 


irant 15 ans et avait 
de la Communaute 
Pères du T.S. Sacrement, il f 
1 Montreal, l'objet de manifesta- 
religie et amicales de 

part de ses confrères et de sa 
parenté. Il a un frère chez les 
Péères de Ste-Croix et une soeur 
les Religieuses de Ste-Anne 
Le R.P. Poirier est né à St- 
Henri-des-Tanneries Montreal, 
le 18 janvier 1899 Il fit ses étu- 


tons 1ses 


la 


Une campagne lancée à Montréal 
pour relever la fête de Noël 


MONTREAL —— Le Comité de 
6 chrétiennes, organisme rat- 
a l'Equipe sociale chrétien- 
vient 


ché 
ne du diocèse de Montréal, 
] grande campagne 
Noël et a egalement 
cours, l'un de cr 
enfants et t 
à motif 
on, M 
organisateur de 
des merveilles”, qui a 
décembre prochain, a re- 
Albert Valo P.A 


ou 


cor 


re] 
Julien 
xposition 


eux 
Riopel 
Au 


ra 


voe 


oCcCas 


er 


mis à Mar 


V.G.. directeur diocésain d'Actior 
1olique un chèque de $500 
q sera distribue er prix aux 
gagnar de ces concour 
Noel, fête chretienne 
et non ‘’paienne” 

Le Comité des fête chrétier 
nes est forme dun groupe d nm 
mes d'affaires qui veulent remet 
tre le Christ dans la 
et reaonner leur cara I 
tien aux fêtes religieuses, Dans 
a présente campagne, le but du 
Comité est donc de revêtir la fé 
te de son car e ori 
z c'est la fi Die 
fa et non u fete quel- 

ine occasion de re]ouls- 
purement mondaînes 
d'atteindre ce but e Co 
st fixé des objectifs à rea 


Insignes françaises 
Collège de St-jean 


OTTAWA uveau col- 


lège des services armés 1 Cana 

da Collèg itaire royal de 

St-Jean, a eté établi € de 
f ï le fic I ( 

e p ) rvices 

r és € 

Même pt s 

€ t se t à ette 

angue 


des au Collège de Montreal et nos Dames ont raison détre fie 
entra au noviciat des Pères du res. Au nom de la paroisse, dont 
TS. Sacrement, à Québec, en)elles sont les inlassables si 
1918. Ordonné prêtre le 24 sep-| précieuses auxiliaires, nous 1 
tembre 1927, il alla la même, disons, ainsi qu'a tous ceux qui 
année étudier à Rome, Après un leur ont aide de quelque façon 
séjour aux Etats-Unis, il fut su- un bien chaleureux ‘merci 
périeur à Shawinigan, PQ. Il Vues animées 
est présentement assistant-supe- Nos remerciements aussi à M 
rieur à Vancouver J.-B. Thiboutot, lé propagan 
Avec nos sincères félicitations,  diste de ‘La Survivance' et de 
nous offrons à l'heureux jubi-| “La Libe et Le Patriote' et 
laire nos voeux de bonheur, de membre fervent de la Fédération 
long et fructueux apostolat au- qui a bien voulu defrayer entie 
près des nôtres en Colombie ca-| rement les dépenses d'achat d'un 


nadienne 
Dames 


appareil cinématographique, qui 
demeurera à l'usage de la parois- 
Une deuxième fois dimanche 


Auxiliaires 


Les Dames Auxiliaires ont or- se 
ganise, le 8 octobre, un Thé qui dernier, nous avons eu un ma 
a rapporté $225, toutes dépenses | gnifique programme de vues 


bon augure pour les prochaines 

séances de vues que nous espe- 

rons avoir au moins une fois par 

mois, et en français le plus pos- 
sible, Bienvenue à tous! 
Parties de cartes 

Le samedi 18 octobre eut lieu 

la première partie de cartes de 


payees. C'est un résultat dont 


la saison. Elle était organisee 
1) Convaincre les gens qu'il! par les familles “EE à K Le prix 
faut une crèche dans chaque de présence était de $25. La pro- 


chaine partie de cartes aura lieu 
le ler novembre 
Baptèmes 


foyer: t 


2) Inviter les groupes à 


tre des crèches à l'extérieur: 


met- 


3) Populariser davantage les Robert-Joseph-Jean, enfant de 
cartes de souhaits religieux: Jean Allésia et de Mary Harder, 
baptisée le 12 octobre à St-Sacre- 

) R ler qi pense se 
ne PAPE st nd faut penser ment par le R. P, Mercier, S.S.S 
Lx PES ain | Parrain et marraine: M. et Mme 
5) Remplacer le Père Noël par | Joseph Allésia, grands-parents 


saint Nicolas, l'évêque qui appor-}de l'enfant 
tait des cadeaux aux petits en- Donald-John-Kelly, baptisée le 
fants 12 octobre, fils de Peter Kelly 
6) Favoriser l'assistance en fa-| et de Pauline Gagnier. Parrain 
mille à la messe de minuit: et marraine M. et Mme Léo 
7) Raviver la tradition des Carrier (Margut rite Gagnier), 
chants de Noël sur les places pu- oncle et tante de l'enfant. 
bliques | 
| M. et Mme L.-] Moreau, de 
Concours de creches 11117, Semlin Drive, sont revenu 
. [d'un beau voyage Winnipeg 
Avec la collaboration des Croi-! Man. Notre-Dame de Lourdes et 
sades eucharistiques, le Comité a | Somerset. où ils ont visité leurs 
organisé son grand concours an-|parents et amis, En revenant, ils 
| nuel de crèches pour les enfants. | se sont arrêtés à Saskatoon, Sask. 
Il s'agit pour ceux-ci de confec- | pour y visiter le neveu de M. Mo 
tionner des crèches ou de faire | reau. 
des affiches de Noël qui feront dus LE 6 APRES 


ressortir 


de cette 


> caractère religieux 
e, Quant aux plus pe- 
d'entre eux, ils participeront 
à ce concours en coloriant de: 
images de Noël 


Un missionnaire meurt 
subitement à Cross Lake 


Les meilleures productions de CROSS LAKE _Le R. P 
” : . ape Louis-Raoul Simard, O.M.L., est 
chaque école seront exposées à}; décédé récemment à Cross Lake 
la grande foire de Noël qui aura | pa AN de 33 AN 1 R P Si. 
lieu au Palais du Commerce, en er w” pa Pre °F Mi und suia 
décembre prochain, sous le thè nr À ve pi 8e Lo 
me de ‘Au pays des merveilles” a ” qu P 

Fe È , ss Malgré son jeune âge, le R. P. 
Des prix seront également dis- 77. ‘ i x 
tribués à ceux oui: confectionne Simard avait une vie bien rem- 
À ” 3 ; plie. Il avait fait ses études clas- 


tits 


2. PES Die ous siques au collège de J'Assomp- 
enfants pauvres tion et à l'Université d'Ottawa, 
s tue EUR où il obtint son baccalauréat es 
Un autre concours a également | arts. 11 entra chez les Oblats en 


ète ouvert aux artistes canadien 1940, où il poursuivit ses études 
qui présenteront des cartes à su- théologiques. Reçu prêtre en juin 
et religieux, qu'elles soient in 1947, il partit pour Oxford Hou 
primées ou dessinées; cependant, se, Man. l'année suivante. De- 
elles devront être inédites puis 2 ans, il exerçait son minis 


Marques rotre bulletin: 


tére chez les Cris de Cross Lake 
I1 laisse, outre son pére et sa 
mére (Alice Lavoie), sa soeur, la 


Ste-Marguerite-du 
(Marguerite 


Mere 


C.N.D 


Rev 
Carmel 


frères, le Dr Roger Simard, le 
Frère Jean Simard, PB, étu 
diant en eologic Solange et 
François, etudiants à l'Univer 


Yvon et Rene, 


ement aux col 


té de Montreal 
etudiants respecti\ 


Mme Lillian 


lèges Ste-Marie et St-Laurent 
de © 
HALLONQUIST |... 
£ | Francois d'A € que 
S x M£ Mart Lajeuneé 
e caire apostc Ju d Kee 
e ua r gq L L: f 
Echevin a a anté ; f 
A 6 a € 
Quartier no 2 u ses mi a 
a L l ar € 
Mme Lillian Hallonquist, no a 
qui à toujours pris une part Un grand j ( pa s € 
active, enthousiaste et ex- d'an £ - - ? 
à 1 cérémo 
perimentee aux affaires ci- après le sc ’ 
viques, est tout à fait qua- trans € f E 
lifiée pour représenter le at at 
Quartier no 2 au Conseil / : 
de Ville. L'hon. juge Dennistoun 
est decéde 
WINNIPEG L'hor ge 
RS. Dennistoun, 87 ar de Win 
ripeg, est mort à l'hôpital, same 
di, aprés une longue maladie Il 
avait pris sa retraite de la Cour 
d appe du it en 1946 
de ces dis 


apres 28 annees 
tingues 
rière d'un 


: 1Le 


LA 


soit 


> 
> 


La HN 
[44 ist 


2 
| / 
Daint- oseph 


— 


OTTERBURNE, MAN 


Pensionnat —— Ecole Superieure 


Dirigés pa es -. 


Cours général 


te 


Du Déportement d'Education et de l'Amocietion d'Education du Man 
Grodes 8, 9 


Saint Viateur, 
patron de l'Institut 
des Cleres de St-Viateur 


SAINT VIATEUR 


Saint \ 
IVème sic 
consac 


Le a 
) Ses hautes vertus lui mé 
ritérent ordre le Lecteur et 
obt l'affection de son 
t Just, auquel il voua 
al amour et une pat 
ance 


inesse, Viateut 


Sacrifiant sa je 
quitta tout, famille et patrie, pour 
aller s'ensevel avec saint Just 
intaines et sévèi so- 
a Thébaïde, Ensemble 
irent neuf ans, soumis 
austères pratiques de 
nce, et y moururent 
jours d'intervalle 


Ju évêque, le 2 sep 
tembre, Viateur, le pieux Lecteur 
et “tres saint adolescent”, le 21 
octobre, jour que l'Eglise a con 
sacré à sa fête 
I 
porte 
et déposés dan 
chabées, où la piété 
combla d'honneur 
L1 L2 LZ 


Nos Anciens 


saint 


s saints corps furent 
s triomphalement à 

s l'Eglise des 
yonnaise 


rap 
Lyor 
Ma 


les 


André Comeau, grad. ‘52, notre 
ancien gardien de buts, veut con 
tinuer ses études à la faculté des 
sciences. Il étudie à St-Paul, col- 
lège affilié à l'Université du Ma- 
nitoba., Nous ignorons pour le mo 


ment ses projets d'avenir, Tout 
de même nous lui souhaitons du 
succes dans ses études 

Raynald Lavack, grad, ’ est 


h 74 
maintenant rendu à Gravelbourg 
à la conquête de son B.A, Nous 
anquons un compagnon très de 
voué. Bonne chance, Raynald! 


Raymond COMEAU, 
Grade XI, 


Note 


us désirons rappeler À nos 
nciens qu'ils sont les bienvenus 
a la Maison-St-Joseph et que nous 
sommes trés contents de recevoir 
ie leurs nouvelles 


Prévention 


évenir les incendies, c'est 

1x que les gue 
Vers 10 h 15 du matin, heure 
ù ] garçons ont hâte d'aller 
en recreéation, tous eurent une 
surprise, En effet, la cloche se 
fit € ndre, fortement et Jon 


guement 


Les garçons, s'apercevant que 
ce devait être le feu, se »sserent 
de descendre ] ’alier qui mene à 
la salle de récréation. Heureuse 
ment, à notre arrivée en bas, l'on 
vit que c'était Üne fausse alarme 

En cas de fe notre collège est 
pourvu de deux escal de sau- 
vetage, l'un dans le dortoir des 
grands et l'autre du côté des re 
ligieu 

Soyons prudents et prion aint 
Joseph de nous protéger a jamais 
contre e fe 

Gilbert DUMONTIER 
Grade XI 
LZ . . 


Notre microscope 


rniere acquisition pour 
re est n microscope 
allemande I] 
a été fabriqué avant la re, 
donc de tre on 
Un microscope, comme vous le 
savez, est n appare 
pour les recherches & 
C'est n instrumer 
lestiné à observer les objets de 
tres petites dimensions 
Notre microscope me on 
iron treize pouces de L 
Il posséde deux oculaire )i 
obje 1 aont in pour nuiie 
Il peut de soixante à mi! 


12 


10, 11 


Le calendrier de 1953 


me Pa " 
e 
À L | 
1 LA » 
1 
? 3 | 
" P { 
€ Il a n 
vet 6 ÿ 
p € L et LL À 
ua Ï € ] 
étend 
o que di € 
L L et 
ent d'avo * 
€ aus Jé 
AL Ûl (| 
mode de ce tem arc 
sont iice | 
de ce q ins} e » tra | 
Il est revêt 
tablie cela t ] 1 ’ 
lans laquelle | A te } 
n le 
La ma 
te de out { \ 
l'entrée a 1 & 
aquelle sc ent F 
avant de la 
fleur de t { e pla 
quelques out ca Joseph 
était mer t 
Nous aimons be ç 1 
lendrier à cause de sa pt 
ture, Félicitons et rem 
cérement ceux qui nou nt don- 
né, 
Hervé CO 
Gra 
L LL L 


Hommage à 
la sainte Vierge 
Si c'était toujours la même che 


se au 
nuyant 


college, ça 


pour les ele 


quoi au mois d'o 
vons in pt ae <« 
c'est le mois du Rt 
nous allons à la ch 
sainte Vierge, No 

le chapelet devant 
ment expose sur 
nous, il y a le pr 


ligieux. Le char 
groupe, 
vangile € 


cote ae F 


ommencent, en te ceux 


du centre,et finalement ceux d 
côté de l'Epitre, Après, nous ré 
citons les tanies de Ja sainte 
Vierge et ns un m 
tet comme ] Tar 
tum E intique à 
Marie re nm be 
nit a L 

Laurent GODIN 

Grade VII 
LZ L2 L2 


Le sous-marin mystérieux 


Tous les élèves ont apprécié ce 
film. 11 y est question d'un sous 
marin allemand qui né ulait pa 
se rendre apré à guerre, Il est 
enfin coulé 7} [ nérica 
Ce film no lonna eçor r 
les tactiques des es! 

Marce 
IX, 
. L2 


Ballon-panier 


Cette semaine, la cédule de ha! 
on-panier s'est terminée, Lacro 
remporta ja premiere place chez 
es grands et Robert chez Îles 
moven 

Chez les grar 

‘ Li 
es )n p 
le Roy € € 
chez le moye 
Béliveau et celle 

Le gagnant de 
fr te ee pren 

; 
q il ctoire? 


Li 0Os 4156 
,  ULrANTD pe A 
04 1nousitE 


DEPUIS DES GÉNÉRATIONS LES BONNES 


ILULES ROUCES 


Dour Les 


FEMMES 


PÂLES, FAIBLES, ANÉMIQUES, TOUJOURS FATIGUÉES 


Cie Chimique FRANCO Asnéricaine Liée, 1566, rue St-Denis, Montréal. 
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Triste accident de chasse 
survenu à St-Laurent | 


Core MA et Mmes Germe 
$ . Bit Minchin 
£ « a sé . 
, 4 A . L. 0 
< CUS CT UN 
' 6 i à aue Ro 
be r )a « Delaronde 
“ "M F att j 
ire . P à ext té par des pa 
" . 2 | 24 cents 
Le jeune Michel Brulé  ,, ., yne Ovis Chartrand et 
est décédé a famille e bie e 


l'hôpital St-Boniface , “témoigné 


LIBERTE ET 


’ à ‘ M. ct Mme Desmet, de St-Boniface, celébrérent, en fin de sep 
‘ - 
ard € bre I bilé d de mariage. Un diner de famille fut servi 
: F a M. Hect Hi stead et une reception suivit à la salle du Club Belge. M 
{ 0e € De « deux originaires de Belgique: ils vinrent 
{lle Ag e St-F 1- | au Ca la € 913 reside à St-Boniface depuis. M. Desmet 
. > { d bre d'années employé de la compagnie DeLeeuw 
B { Bapteme ] ber et prit sa retraite 11 a trois ans. Les jubilaires ont trois 
. Pi L 4 P Mt... enf A e et Georges, de St-Boniface, et Mme M. Couture 
| ES érèse- 4 * E « Minn. Ils comptent aussi six petits-enfants. 
1h : . (Cliché Free Press) 
"a pars de LA M P e 
À P. d'Aute R f D . | L4 L4 ni 
L Va-et-vient eux mariages ce ébrés Le | 
L L A es : L "1 
ris pres su juvénat 4 Fra 
de la parois es, à Rigaud, PQ e-Aqgatne le octonre 
4 Mille I tta l tra d 
be ” dot titut ‘ a“ et a asce au S AGATH Le samedi 4, tance, Mme Brown portait un cos 
K, p St-Laurent 0 e fut ébré e mariagt me beige de style parisien. Son 
À Br son petit 14 r ane a de r , x 
4 e le ipeau & £a e magnif 
{ ,: ct ère. M na I ? ot me Pe Au ques plumes de faisan 
Le At L 1 TU . CU’ 
B ée Olive :?! : 2 , . 3 D: ST-HILAIRE—DUMESNIL | 
‘ a ré >| s l vi 1 À 
1 ? Pa ” { le M Si a e mariage de M. Georges St 
de SU-Rén g ésentement en La 1. | Hilaire, de St-Pierre, fils de M 
P és ‘A en a aine he cha an et Mme Adélard St-Hil ave 
; ’ y are y Ain Mile Rita Dumeæsnil, de cette pa 
; = € l F e, fille de M. et Mme Edouard 
i ’ a ‘ { "| entrée a D € f béni pa Mgr C 
D sonnites e « Paillé, P.D V.G e samedi 4 
Des ie” 
‘il: : étue d x bla > & de Ste-Agathe 
ge des fu Un million de conversions * Pa Ac CPR à 
{ 4 À t t : 1 le vlor t son »ntre t 
Remerciements l'an dernier en Afrique ) I t boler L à pere pros TE À g 
de famille lc ace i pea Diar par- ) mé allie rl let 1 
Li, PRE le Ho ROME La Sacrée Congré de I et t son voilein ‘ nte que celui du marié 
h ( désirent remercier l L , ' 16 iul U 1 J 
’ 1T | gation de la Propagande a dé rlle tenait bou se accessoires bleus forcés, Son 
le La Liberte et le de ae < : Le Le ait in )OU = avec acc se res 1 2 . LM 
Patriote ce qui les ont claré qu'environ un million d'A-! qi ( 0 the corsage consistait en une orchidées 
épreuve, de fricains se convertissent annuel pe” e d'honneur, M Le corsage de Mme Dumesnil 
A aus où soit. URL SON" Elle | Aub t la petite bo se composait de roses jaunes et 
p la 1x R osreg | O6 QUE ,7 à UR SI le et demi! Rita A to deux soeu celui de Mme St-Hilaire, de chry- 
Oblats R. P. D. Richard, S.J " gen 75 jrs GE 14 cho seule-| je la mariée, étaient revêtue santhèemes roses 
t dévoué curé, au Du quelques milliers de fidè-: joji obe de tulle de n; MM. Edouard Dumesnil et A 
pital les, alors qu'aujourd'hui il en, Leur toilette était égalem délard St-Hilaire servaient de té- 
L compte 15 ilions sur ur po * nme coif moins à leurs enfants 
p Ep n d'environ 200 malion e, € portaient de petites cou MM. Edmond St-Hilaire, frère 
à d Co Apte ane Propa- ;5nnes 1 identiques, en forme | du marié, et Gérard Bilodeau 
gant e estime qu il y a en Afri- 4 , beau-frère de la mariée, agis- 
. q 1e 1U millions de protes ants M P t a t sa fil aic comme huissiers 
7 // 4 1 LOT ” Te PAU il. indis q 1. Philippe Aubr Pendant la messe, Mlle Corin 
re “rs NI À PA PAGE s,, V1, t d noin M. Brown ne Brémaud chanta l'‘‘Ave Ma- 
) er lons Li n 
LA RO t Bernart ubr; la” et 2 Adelarc uimet mé$er- 
Optométristes NPDR Ne. TOURIONS GIVE MM. R 1 et B 1 A M. Adélard O t int 
et fre l a mariée, agissaient | préta ‘‘La Bénédiction nuptiale” 
Ovti i et le “Panis Angelicus”. Mlle Ma- 
pticiens a e. Mile Corin-!lrie-Thérèse Joyal touchait ior- 
€ JEAN DELAQUIS e aud chanta l'‘‘Ave Maria” | gue 
xamen de la vue Assurances de tous genres et le Par elic Mme A l'issue de la cérémonie, une 
Le étage À Yy \rp de St-Malo, touchait | réception eut lieu à la salle Nor 
Edifice Telephone sir pre mhd-vetd | mandin à Aubigny. Dans la soi 
PR eee 1e GP dés de FOR TAIROUET “+ A e de la cérémonie, il y | rée, un grand nombre de parents 
Portage | | Telephone no 45 ( ne réception à salle pa-! et d'amis vinrent offrir leurs 
WINNIPEG c a voeux aux mariés 
N.-D. de Lourdes, Man. | l nouvea époux partirent M. et Mme Georges St-Hilaire 
| en vovage de Detroit et partirent en voyage de noces à | 
À dirent à San Diego | Devil's Lake, E.-U, A leur retour, 


circor 


THE WESTERN PAINT CO. LTD 


Ernest GUERTIN, propriétaire 


ache . . 
à s » atérisux 
mais cligieuses 
521, rue Morgrave Téléphone: 25 851 Winnipeg L ER k 
bbisssstinte FANNYSTELLE - Le jeudi 
A 9 octobre, M. l'abbé J.-A. Brunet, 
à F. curé, béni mariage de Mlle 
Pha rmacie Paquin Doreen Morrison, fille de Mme 
Mabel Morrison, avec M. Emile 
A.-E. PAQUIN, propriétaire Arnal fils de M. et Mme Marcel 
p tr eut né Arnal 
La mariée, accompagnée de 
” A SP A LS : son oncle, M. Oliver Morrison 
9 ses p toute n était revêtue d'une longue robe 
157, avenue Provencher, $t-Bonitoce Telephone 203 863 de dentelle blanche, avec man- 
ches longues se terminant en 
pointes. Son voile etait retenu 
= par une couronne de muguet El- 
HOTEL PARK le tenait un bouquet de roses 
rouges. 
s-à-vis t e Bonitace — Telephone 202 034 Miles Doris Hamelin et Merle 
D os Li Di is ne Morrison etaient filles d'hon- 
a ables: à r 4 ls semaine « w ; neur. Elles portaient des robes 
à à s les gens de la campagne. en visite à l'h al rose et jaune, respectivement 
A avec chapeau de meme nuance 
: La petite bouqu ‘re, Lucille 
Arnal. cousine du marie, portait 
une robe vert paie 
M. Camille Syrenne, neveu du 
arc garçon «a nonneur 
MM te et Clifford Mor- 
€ agissatient ce me huissiers 
dis que M rcel Arnal ser- 
vait de témoin à son fils 
Pendant la ceremonie, des pa 
rents et amis chantérent de jolis 


M. R. Huberdeau, 
décédé à l'hpita 


r * 


e à 


perce 8 à St-Hube 
P.Q ‘ eéde 2 ôpital de 
Bra 6 < bre a 
age Le 
Î Le L 
xq s 
À t L parents 
Paq € ire 
4 
! a MM. Raou 
/ ’ juberdeau Via- 
L "| | it et \ L: 
à 1x I x du de 
t 
‘ e à 
be 
peut Le procurer aussi S € 
équipement industriel Placide Pres 
neuf ot wroge ” l 1 tonia 
A R de ‘ 
M A eF 
€ W I A 
Remerciements 
" > Huberdeau t 
[2 L: Le 
£ ï n | oit pa 
ar de C 
1e 1 1 I à "1 
a a e aux era 
Ca et la 
M. Jean Chartier, ainsi que M 


Mariage Arnal-Morrison 
célébré à Fannystelle 


ésideront à Aubigny, 


cantiques, tandis que Mlle Flora 
Hamel touchait l'orgue 
Une réception eut lieu à la 
salle de Fannystelle | 
Au retour d'un voyage à Otta- 


wa, les nouveaux époux reside- 
ront à Fannystelle. | 
Baptèmes 
M. et Mme Leo Bernardin sont 


heureux d'annoncer à leurs pa- 
rents et amis la naissance d'une 
fille, ie 20 septembre, au ‘‘Mater- 
nitv Pavilion”, de Winnipeg. Elle | 
fut baptisée le 5 octobre sous les | 
homs de Lynn Sherry. Parrain et | 
marraine, M. et Mme Moïse 
Beaudin, oncle et tante de l'en- 
fant | 
Marie-Therèse-Alma, fille de | 
M. et Mme Joseph Menard Par. | 
rain et marraine, M. et Mme U- | 
bald Morrissette | 


Ça et la 
M. et Mme Gabriel Mollot, de 
Brandon, sont en visite chez 


leurs parents 


M. et Mme Jean Menard et 
leurs fils, Rosaire et Vincent 
sont partis visiter leurs parents 


à St-Lazare 
M. et Mme Jean Morrissette 
sont partis pour Boston, Mass, 


de Sailarate, 
| de Brandon 


Svlvio Tremblay, sont de retour 
pa ru apres AVOII passe 
q que temps à l'hôpital de Rus- | 
6 
M. et Mme Oscar Leblanc, Ju- 
et Aurèle, de Bellsite, Man. 
étaient de passage chez M. et Mme 
ober er, la semaine der- 
nière Mme Leblanc sont 
es parents  C >] | 
M nne Fouillard, em 
F ée à Winnipeg. était de pas- | 
age ici la semaine dernière | 
Mme Bertha Hudon, de va 
ele Sask. est actuellement en 
te chez son garçon, M. Aimé 
H 
{ t Je t de 
apre ] se)0 A 
Mme Fdgar Ri : ake 
a, Sask 
Malade 
Nous souhaitons un prompt ré 
tablissement à M. Placide Pres 
tt alade à l'hôpital de Ste 
Rose du Lac et qui a subi une 
grave operation 
Naissances 
A M et Mme Joseph Descham- 
ba des imeaux amse et À 
tred. nés le 5 octobre à l'hôpital 
de Russell Î 


LE PATRIOTE 


Résu 


de septembre, à N.-D. de Lourdes 


ND. DE LOURDES Grade 
XII: Lorette Tarko 95 Anita 
Dufault 92, Giséle Houde 91, Su 
sanne Jamault 69, Y Ja 
mault 88 

Grade XI 


vette 


Marcel Jamault 84 


Rene Bosc 83, Georgette Sibi 
leau 82 

Grade X: Odile Dufault 98 
Odile Bazin 94, Annette Rheault 
91 

Grade IX: Jeannine Barten 
95... Bruno Delaquis 90, Dolorès 


Fouasse 89, Cécile Bazin et Ma 
rie-Ange Girouard 87, Romeo 
Dvlaquis 86 

Grade VIII: Loui Lamourc 
95. Raymonde Comte 91, Louisa 
Durand 89 


se 


Grade VII: Alice Pele, Ger 
maine Durand et Rhéal Teffaine 
89, Evelyne Paulhus, C. Chab 
bert et Odette Jamault 88 


Grade VI: 


Norbert Delaquis 


. 
Elie 
Tableau d'honneur 
Catechisme 

Grade XI: Ida Tytgat, Anne 
Marie Le Sann 

Grade X Cecile B hard 
Berthe Levéque 

Grade IX: Cecile Rivard, Ja 
queline Desilets 

Grade VIII Fleurette Houd 
Marguerite Bouchard 

Grade VII: Yvette Girard, E 


gène Bernardin 
Grade VI: Henri 
Rene Bernardin 
Grade V: Estelle Girard 
Girard 
Grade IV 
lette Desilets 
Grade 111: Rolande Bernardin 
Norbert Beaudr\ 
Grade 11: Emile Houde 
Despins 


Bouchard 
Louis 


Andre Girard, Pau 


Brian 


Grade 1: John Tytgat, Clau 
dette Girard 
| Français 

Grade XI Anne-Marie Le 
Sann, Idola Bernardin 


Grade X: Angéla Girard, Pau 
line Houde 

Grade IX: Jacqueline Desilets 
Solange Bouchard 

Grade VIII: Fleurette 
Stella Bremner 

Grade VII: Yvette Girard 
nique Houde 

Grade VI 
Gilbert Girard 

Grade V: Estelle Girard 
cella Lachance 

Grade IV 
Andre Girard 

Grade III: Alfred Houde, Nor 
bert Beaudr\ 

Grade 11: Norman Desilets, Al- 
fred Legault 

Grade 1: Claudette Girard, Al 
fred Beaudry. 

Redaction 
Grade XI: Jeannine 


Houde 
Mo 
Henri Bouchard 
Mar 


Laurette Legault, 


Girard, 


Anne-Marie Le Sann 
Grade X: Cecile Bouchard 
géla Girard. 
Grade IX: Solange Bouchard 
Yvonne Rivard, 


An- 


ltats des concours de religion [7 ® 


1 


L 
la convention de 


semblée annuelle et 


m on de l'Association Libérale Proven- 
cher seront tenues dans la salle Memorial dé 
D mir æ tn Man 
) Jean Brisson 96, S re Ba 
sg ” . *e 
ee us | le jeudi 23 octobre 1952, à 2h. p -. 
Edmond R 73, Jea Dela 
6a ' 2g1t oO e ventior equ nots ft 
{ ade 1V:1 D and 9 R « ter s dut : . 
bert Delaquis 87 Rose Pille 1 
#1. Laurence Lejeune 80 Robert 
Hogue 78 s \ N. McLEAN 
Grade 111 QU _— Aljai D 
laquis, Lilliane Delaquis, Lucille A. GALLANT, 
Chabbert, Christiane Bazir An 


nette Augert, Lorrain aucher 

Regina tobitaille et Annette 

Fouasse LU # 
Grade 11: lère, Gisele Girou ariage e anc- a ourin 

ard. 2ème, Maurice Bazin, 3eme 

G Chabbert, 4ème, Christiane 


Chabbert 


célébré à St-Jean-Baptiste 


Grade 1: 1ère Annette Thorim 
bert. 2ème, Lorraine Dupasquier 
À Sibileau, 4ème, An-|, ST-JEAN-BAPTISTE Le sa- te. M. Raymond Leblanc servait 
nette Faucher medi 27 septembre, à 10 1! M le témo à son fils 
Construction de l'hôpital Rose-Aimée Sabourin, fille de f m était revêtue d'une 
La construction de l'hôpital, Ulr ; Sa g übe de sa et dentelle 
avance rapidement Les ouvriers bou ép Le- av £ aine son Voile 
e mal cu À ” tt € 4 vas blar 4 Ray ‘ A ni de roses app 
us esperons bien 1e tot sera mond Leb t \ : : tre r * 
fini avant l'hiver kÀ l'abbé Ado coter donnee 2 Nero Vy M 
Souper paroissial et pa le la mariée. le pt £ es ange. L cr 
Nous rappelons à tous nos a n é ti nuD P Ne va _. à: pl conne Pete 
des paroisses oisines q uptia posait de oses et de fleur 
r r en ! : \ anger 
" 7”  — e 2 > or à pagné d l'ho M : De 
c nanche 19 octobre Vent ‘ u 1 ( Î [ss l 
grand bre. On vous promet a vu 4 et Réjane Leblan 
de rprise + € L { i de longues ro 
Ca et là + imédee Sabo S tonnait b le taffetas mauve et vert a- 
La Rév. Sr M.-Joseph, ex-di SPP ds SR ce de mèmes teintes 
rectrice de l'école, nous a qauit l bbe 5 Caron officia La s pouque! se composalient 
tés po aller préter main-forte à la céremonie le rt s et de fougeres, 
à l'école du Precieux-Sang, Nor A 1 t | I 1 petite bouquetière, Solange 
wood. Nos voeux de succés l'ac a mariée et ent à ) nièce du marié, pot 
ompagnent, d oi 0 Be let ait une \1£ robe jaune avec 
voile et couronne, Elle tenait ui 
petit bouquet de roses, Norbert 
Desrocher vêtu en petit page 


20ème anniversaire de mariage de 


rmpagnait sa soeur 


e Les mères des mariés portaient 
M. et Mme M. Cormier, de La Salle +1: 1 out se corse 
de roses rouges 


LA SALLE Le vendredi 3ltels, de St-Boniface, et Georg MM. Donat Touchette et Roland 
octobre marquait 20ème anni- | Cherlet, de Winnipeg, étaient aus Sabourin agissaient comme gar- 
aire de mariage de M. et Mme! si de passage dernièrement chez | SOns honneur, 
Corn A cette occasion, | leurs parent M. et Mme Pierre Après l'échange des anneaux 
rs parents et amis rét Simard, de même que ch M de jolis cantiques appropriés fu- 
à leur demeure afin de et Mme Gérard Arbez rent chantés par Mme Amédée 
eur offrir des voeux sincères et Profitant du congé de la der- | Sabourin et Mme Raymond Roy. 
des félicitations, On leur présen- | hière fin de semaine. Mille Mar- M Isabelle Beaudette touchait 
ta un magnifique service de Cou- | guerite Comeau, de St-Boniface orgue 
, e € argent. Les héros du à rendu visite à sa soeur, Mme A Aprés la cérémonie religieuse, 
ou € r cnale e Schaubroeck, et à s deux fré il eut réception chez la mère 
ment re MM. Omer et Gérard Co- de la mariée, M. l'abbé Sabourin 
Va-et-vient meau adressa ses bons souhaits aux ma 
M. et Mme Charles Lecomte M. et Mme Victor Hogue, de fries et de nombreux cadeaux leur 
ain e Mlle Jeannine Comeau, | Transcona, Man., étaient de pas- rent presente 
de Î étaient de passage | sage chez leurs parent M. « nouveaux epoux partirent 
chez leurs parents, M. et Mme Mme Louis Hogue, le dimanche E un voyage dans l'Est 
Omer Comeau, le dimanche 12 12 octobre 
octobre m ï Ê Shower 
Mile Bibiane Lagacé, de Wir Tableau d'honneur 
nipeg, de même que sa soeur Grade 1: Gérald Cormier Le 22 septembre, un shower 
Mme Eugène Turcotte, et sa fa- Grade 11: Jacqueline Laurin fut organisé à la salle paroissia 
mille, de Kenora, Ont. visitèrent Grade III: Denis Robert le d'Altamont en. l'honneur de 
leur mère, Mme Alfréda Lagace Grade IV: Jacques Comeau Mile Rose-Aimée Sabourin et de 
durant la dernière fin de semai Grade V: Gérald Alary M. Irénée Leblane dont le maria- 
ne Grade VI: Raymonde Cormier, 8€ fut célébré le samedi 27 sep- 
Récemment, M. et Mme Fran- Grade VII Aline Lapointe tembre 
cois Ceivez et leur famille se ren- | Lorraine Savoie De nombreux parents et amis 
daient à St-Laurent, Man. afin Grade VIII: Gertrude Schau e rendirent à cette belle fête. 
d'v visiter leurs parents et amis.  broeck Une bourse fut offerte aux in- 
MM. et Mmes Albert Desau- Grade IX: René Lanoie. | vités d'honneur, 
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Vous pouvez, maintenant, acheter 
des Obligations d'Epargne du Canada 
de la nouvelle émission. Soyez du 
nombre de ce million de Canadiens 
qui connaît la tranquillité d'esprit 


que procurent des 


permettent de réaliser ses projets et 


de parer à l'imprévu. 


Les Obligations d'Epargne du Canada 
méthodique. 
Elles valent mieux que de l'argent 
comptant. C'est du comptant plus 
des intérêts. Elles peuvent être en- 
caissées en lout temps. à n'importe 
quelle banque à leur prix d'achat 


favorisent l'épargne 


plus les intérêts. 


Les Obligations de la nouvelle émis- 


coupures de 850, #100, #500, 81,000 / le éance 
réserves. Elles et 85,000. Chaque membre d'une 
même famille peut en posséder / e ce ent 


x pe 
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vente 


sion sont plus avantageuses 
jamais. Conservées jusqu'à l'éché- / 
ance. leur rendement sera de 3.44% 
par aunée. Elles sont offertes en 


que / 


jusqu'à concurrence de #5.000. 


Les Obligations d'Epargne s'aché- 
tent au comptant ou par versements 
des courtiers de placement et des 
banques. Elles s'achètent aussi par 


retenues sur le salaire—le mode Par Année 
d'achat le plus facile. ie. “Rs ; / 
Etablissez aujourd'hui même Île , 4 D d 


montant que Ou voulez économiser 
au cours des prochains 12 mois. 


Win pes 


Une triple rs paroissiale 


LA RIRES TILE EL LE PATRIOTE 


Dunrea 


Nouvelle famille 


- N vus NE ns ar ce « ” vitons à visiter not @nt : Di ut monte 
A paroisse d'une veille fa Der A 
e de M. Martia es A\lS Choimers 1952, dans notre e de montre 
l-JEAN-BAPTISTI Le ! ce s ét ent le nant 6e © a Vous - ‘e née $ tout es 
Aime . smotr ‘ à de ñ é « achete : le è es va à 
net M re féte le de M. Jos. B a L 9 
1 ( dre, ta l'anniversaire de uest de a a k : 4 a - »0ges on 
4 : È sacerdotale de notre pour er sior te es x except s. ( t { 
: - " se mois " vendredi ” - t 
- pasteu Nous di fais tr : velles (a ® 
CF ‘ P Fr. à P otre reconnais Cela fai u" VON 
ce P die .': ! é assistance $ la les canadiennes-françaises dar 
Ditine es d'où RSR paroisse depuis deux ans. Les Allard Motors & Implements 
mnrp à milles Boisvert et Len 
éd F4 dans ’ ’ e 1 pa e rivérent l'an dernier. No 662, chemin Pembine — Téléphone 423 750 
Patrds sicale” exécutée par haitons la plus cordiale bier 
{lles Pa e Bernier nue et tout le succès possible 
à Br t ot Laortaies nouveaux paroissiens 
+ Be dette Visite de la porcine 
LE PNEU LE PLUS SUR je | enue fut pre Profitant de la belle t eau succès e Le par ie 
ar ft re maitre de cere ture M le cure Li I 
JAMAIS FABRIQUE M. Claude  Bissonnette lundi 13 octobre. le visit t 
le de l'école che: paroisse, La tâche lui est faci e cartes enue à Ric er 
{ tre pays F te par acquisition dune no " ” 
et e courte saynete intitu- automobile RICHER Les organisateurs | ainsi que les défaut [1 cmpe 
à + bonne locen per | t les rganisatrices de la pa-! cher de la mettre en pratique 
eurs: MM. Philiove St-Amant oisse de Richer remercient sin-| Ensuite des chants appropries à 
“s à iénauit ag mr M. et ' L cérement tous les amis de St-!1la fête de sa e Theréèse f 
denis Gariép ar Hérie vaien ! SE - ni Pierre St-Boniface Ste-A ext és par les jécistes. La 
Marcel St-Amant « ee Var recevoir la visite de M. et M Ste-Agathe, St-Jean-Baptiste et! finit par bea néma, On se 
- ; Laurent de St-Bor Î ette pour avoir aide a sut viendra de bel 1 
; dis F 3 ; "4 are r arié es latar de leur part e de reto M. le é remeé à lee 
RP. « Belc« er SJ 16 , 4 PA TN de de sema irtes qui à eu lieu le 5 octobre, | religieuses « es es et le 
‘ " s adresx « ne M. et Mme William Goebe à la salle paroissiale Les heu iemanda de cont e ce be 
cd _ pa ‘ eur Aifred, et le € gagnants de la rafle qui a! esprit et de € € \ pratique 
eux « a é € F t } à ‘ de li vert ( ) \ sainte 
pre ‘ à ste “le de 11€ | fin à 4 : 
i Educa s4 L Collége Canadien de Rome, Sa Sainteté Pie XII accordait, le 18 août e, M 3 ans le s | | 
‘ atic étie pe gr e de Canadiennes et d' Américaines. à sa ré ence d'etée de C: à aric Travaux 
1428 part s € Re Li 1 1 L4 à cette occasion, represente, de gauct à droite, entourant le Saint À M Filion de 1 à 
€ — e on itage 16 Miles Joan Dawson, de Montréal, Maureen Connolly, de Montreal, Peggy Brennan, de Bali E 6 € ) na le pci ar vr-+ ËÈN 1 He pa ‘4 
Ê gen : 1 id, # Sheila McKenzie, de Montreal, Jene Ward, de Baltimore, Md, Leonie et Monique à x de + Ha-ver, EE 2 st 1 be dc» 
' E p education fam B atholiques £ Eve " . 
aie « aire et socia |. ( x d it le le X pt 
‘ pra e q à \ L \ ont té et « ur de t 
ppelé est de bie parle et de : { À É r > autre k 
favoriser le bon langage Formation des chefs d | ciment, fut rebâti. Nous reme 
Parn ad . breux : hs indiens catholiques pa . : ora lé M e ( N las cions cette eq ee a travail 
s devons ( jonne OTTAWA I ( sion 3 \ es Vict Nicola Jea E a+ px d M - À pe put 
abelle Beaudette, gagnant ! ; é des Ind | I ; à el, Sylvia Halcrow, Eu-| 24 Hilaire, O. Phaneuf, Jos 
la bourse de $100.00 de l'Associa es d de OT i ernié gène Sabot et Georges Lavack ere G. Laurin, A. B 
tior Mile Rolande »]amondon \ r de ( ind 0 1 À I € £ de € te surtout une mention I B romane ù Yermelte et 
a bourse FR e Goulet 575.00 et velle nét} d'éducation pour le ainc | "4 ‘onorable pour voir vendu des sx Lt 
Mile Der ise Marion et M. Gil les Indier lu { ida, af d'ir le et Roland, du Ja d billets pour la son de $170.00 
bert St-Amant, chacun une bour cite le étud pre ettoure | Li Lang La partie de « »s a rapporte en r 
e Haies de $100.00 à den er da leurs reserves 1. le do ne, tout la somme de $300.00 es marchés 
Grâce à l'initiative de nos dé au service de r cor auté mn frère, Josef et s s0€ Nous remercions tous ceux 
" 
, tte mmissaires, $50.00 ont Ce pl a lors d'u ecue € St-Bo ice qui ont aide et qui sont venus 15 OCTOBRE 
ete offerts comme pri fran Î » “éunior t la nl ion NV ) r t ar 1 # { Ve t 
“pecia En plus $2 50 Qu V5 _ rie 24 ve v rip au s He M A e { » RTS hr \ de je er A hé Le pouvions juequ'a 1000 ls 
r \ + 2 on te tenu conjointement 1 le s pa M. € ime À i en oO! fait un succes De x s2 823.50 
donnes à la fille et au garçon de congrt de 60 che » € a f e sen B 00 X 
CHAMPIONS l'ecole obtenant les pl 1# nauts v# 1} L | M arm d B« cnemir et Mariage mp [2 2 
e évéques catholiques M rmand Beaucher ° 2pe #1 Oo aire 4.00 ; 
points Paulette Plamondon et Il doit être soumis au | qui demeuraient j ‘ Ei l'eglise de l'Enfant-Jésus 
Raymond Lauké ment fédéral : L'ARE c à : i à  DAI ’ . de Richer. le samedi 27 sc ptem Bouvillons au-dessus de 1000 iv 
} ment f 0 apt 1 d a t ) : : . De c4 \ 
Les Champions Deluse Fire otre dt leme grade nou Le siot € { À ee ) if ore, à 10 N Mlle Anna Archan F ÿ Li 
tone son reconnus comme les { ns ‘ érites tro miltiistrent 44 écaoli \ d I ault, fille d'Armand Archam-!| Move n 
plus sürs jamais flobriqués. La phee de La Liberté € e Ps: déral et € gnent à get Ce ] it et de Laura Saindon, épou-| Ordinaire 1 ! 6.00 
consmuchon ‘Salti-Sured' pro triote F Ù ontributior au 4,000 éleves indi | enant ve 1 far it M. Maurice Perrin de Ste-| Genisses 
} V L , A De « a (W 
tége plus conve les éclate se de l'éco D Le RP. Anc I j Wir De£. € t d passage in fils de Philippe Perrin et B à ‘ 8.00 ‘ a 
ments, comme la semelle Après la distribution. le sc tendant génér: di sobnete Li d d'Augustine Magnan. M. l'abbé Movenne 4 00 00 
Solti-Grip contre le dérapage listes: Milles Renée Jutras, Yvet sion oit que l »opula | t Mr t as Bt Edo rd Fontaine leur donna la ‘ . , 
Oui, les caractéristiques syn0 te Lauzé, Lucette Marion et Lor tion indiei ) Mraflées de . ét de ne * bénédiction nuptiale Un diner  Veaux engraissées 
S | 11 profi i 1 ) ‘ De : x à ( 
Per ee sécurité a incor raine Beaudette firent entendre | nouveau pla f F a * emplo ime fut servi à la salle pa-,», #2 di 
| qu Frost ser ampions deux chants du folklore cana-| Apres la réunio n commu- Somerse I à q que mJ roissiale. Les mariés résideront ! Moy 8.00 3.00 
se Preston . né | M \ : te-Anr 
. e dien En roulant ma boule et niqué a été émis, disant qauec ecevaie 1 1 te d'une a à Ste-Anne Vaches 
La jardinier du r 1. Les ac selon le syst actuel, les ele e de Le Varia, qui « Activites ecolières Moyenne So 50 
nl compagnatrices furent Miles Isa | ves indiens les plus brillants fi-! mariée iemeure Ontari Les élés ÉD ARTE À ” dans 
Le Pneu No. du Canada belle Beaudette et Lorraine Sa- nissent par occuper des postes elle était accompagnée de sa f ; 8 Pros tre us du villa Bor v #12 : 
bourir a soirée se termina pa , ; # ’ “of pd ‘8 " ge ont eu le bonheur d'avoir une "12.5 00 
. Una DRE | parmi la pop! ulation blanche ette belle retraite préêchée par le RP. | °'dinaires 10. 00— 12.00 
es e chant de l'Association alors qu'ei demeurant dans leurs Mme ILéon Pine FA Ge ai Boule! trait . 1 "it 13 Veaux de houcherie 
- _ | réserves Î pourraient consti- te, Suzanne ont ournée ere A 1 à A, LH Bons Ph $21.00—425.00 
NE “ . | tuer \ à {oi dabl “à Ste_-R - 8 septembre, Avant de commencer Ordinaires et ovens 1 00 19 00 
S 'ù4 | u in ätout formidable pour  Ste-Rose apri 1 s se iris . t ‘ 
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bi À Ê # À Ci le pays : es ont rempli leur âme de Grade \ 824 50-825 00 
di: ° e pers e e nité San 6 6. sue hit PR EEE grâces et de bénédictions y. a : 24.10 24 60 
À ' à UE à : — a — —————— nn rade 1.85 
L 3 va s le aux | A la salle paroissiale, le 3 oc- « e ‘1 + + 
ne x tes € ces | | to ? m x "ra 4 2 Ÿ 2 
. tobre, fête de Sainte-Thérèse de Grade ‘“ »4 50 
DATE ENDROIT LIEU HEURE | | a ÿ E l'Enfant-Jésus, les Croisés et les fs pesants 18,00 
SES s ; o Hé | e r ! us ac 6, Jécistes ont offert, en collabora-! rules no 2 
e a té } n x : ù 
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} ( le o ] Oa4h é - r de Joseph, dont Sr Emile est LU M Hal us co de 
( e k 4 | MM. et Mmes Rene Marcotte et Edouard Hamonic. e ouse eor es er eron ipérieure, un grand diner & A, moye à de 3 
LA L | LE féves à tous les elèves de l'éc olc à pet ; 24 
) | Cette belle fête d ret [Po0s 24 
AR" ; N Fat Fa | ‘ : ( u retour fut Grade t 7 
Lise he Le 3) PNEUS F ‘ 2 ST-EUSTACHE Le mariage | de petites fleurs. Elle tenait un | Organisée à merveille, Une pe ; Sebrr “ 
: à )om de Mme ÿ U 1 j o ana Jeannette Picard avec! bouquet de roses rouges et blan-!/ tite saynète exécutée par les D j 501, 
À Beaudoin 1h Georges Bergeron fut célébré |ches. Pour la messe, la mariée Croisés montra bien leur devise 
\ n a 1 ( € a »glise iroissi » | ame vait ! i »] an . un r * .. £ 2 
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: M: +4 es | ! 14 £ - } à A { F1 { À TE # d 
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| son prochaine. L'emploi de semence enregistrée ameliorera € M ard Ha [ bé1 ans, nous chanta deux bonnes dentelle «€ ulle sur fond de sa- recouvert de tu vec voile vèêle le bureau ontarien de la Victoire sde 1 26.00 
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|| dront les meilleures sélections. Voyez l'agent de l'élévateur ar À € I Mme Hamonic, partirent ensuite Le corsage et ait de dentelle et la | lets roses et blancs et autres pe- période correspondante de l'an! Victoire 0125 24 00 
Seurle le plus rapproché de vous, concernant prix et varietes. I ar po Banff. Pour le départ, la pe, tres ample, avait des fal-\tites fleurs assorties dernier ere € je La 
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16 | 1 plusieurs! à, ervais de temoin à ! BU | maison de M hick, à Mont-| M M A ele ch Rioux an On remarquait dans la foule la convention des institutrices, | accessoires noirs. Toutes deux a-! Régina, et Mme Lloyd Gladu, de 
cantiq lurent execute dont us 7 B Lat martre ot 1 me fi _— fl je ge Von nombre de neveux et nièces de | les 9 et 10 octobre vaient un corsage de roses roses. |! Winnipeg, sont tous venus rendre 
\ M Gaunod, par le| borence F2 1 sa het ae 1e dt Vo : ont loué Aile ain e F1 dr pr Fe avec Mme Boyer, nommément: Mmes | - visite à leurs parents, M. et Mme 
orenc at d i les : vu. rénce-Le , : ù : j 
pére du ! é. Mme A. Lepage, | }97enc eauary etaent fille! icon à Jean Le AIO 7 I0PENC ourval | Ernestine Christiansen et ses 2 | Jean Paradi 
: d'honneur. Leurs toilettes étaient M. Yvon Arguin, de Courva 
; ; harmo Met M de We: filles 


de taffetas rose et de nvlon vert 
de r Mue!'®SPectivement, avec voiles et 
halos de mêmes nuances | 

u er conge pour la 


», de Wey-|Siux ‘Le mariage sera célébré s, Yvonne et Christine, M.| Mme Auguste Blezyv, de Win 
niu ( Mme L. Lermi- | ?25 FAST tons de °t Mme Léo Fandelet, Mme Ali: | e S Ç e aneu épouse nipeg, est en promenade chez des 
A bre ‘ ‘ Man. ont pas-| Montmartre, le 23 octobre pro- 
e Lepas coeur du marié *$ aps né sé la fin emaine à Montmar- | : ! delet, M. et Mme Emile Fende- | Sont : 
portait toilette longue de n: ; MM. Gérard Beaudry e Alfred 7 ] 1 chain, à 10 h let, Mme Peter Harasymchuk, | arce e a à a ec e AA dù ddinaina: M #0 IA Pine 
nt pe ile et couronne : -4Precque étaient garçons d'hon- ' umädi. 11. optal ’ 1 Mariage M. et Mme Tony Saccucci, Miles . nr re À ere A a re s. 


en ce Goueffic, M. et Mme Jos Fen-| parents et an 


ir neur di à de Dans l'église du Sa ré-Coeur Anita et Léa Raiche, M. et Mme et Mme Roland Lawrence. de 
4 1 Be 1 était gai Souper et soiree estèérent ouverts a-|de Montmartre, le mardi 30 sep-| Ernest Boyer, Gilbert et Denise LAFLECHE Un beau ma-|amies à l'occasion de leurs pro-| Winnipeg. chez la famille Arthur 
l'honne Le soir dé ce même jour, les! près 6h p tembre, fut célébré le mariage de | Boyer: ainsi que Mme Geo. Boy- riage eut lieu, dans notre église,  chains mariages, Chicoine+A Noreen Smith. gai 
in ; e M. l'ab- | trois couples de nouveaux mariés Mme J. Coupal et sa fille. Mme! Mile Alma Roy avec M Engel- |er, belle-soeur de la défunte le mercredi ler octobre, lorsque} D'abord, Mlle Estelle Phaneuf | 4e-malade à Wi nipeg, chez ses 
# ecpe ‘ ait à e ma- leurs parents et nombreux amis , Simonné S [ le Yakima. | Pert Lévesque, M abbé Fois) Le quête fut faite par deux Mlle Estelle Phaneuf. fille de M.'fut l’objet d'une jolie fête chez frères et belles-soeur MM et 
se de M Hélène Beaudr; e reunirent tous à la salle d'Els- | Was Si te chez leurs | °fficiait des neveux de la défunte et Mme Gilbert Phaneuf, de La-| Mme Henry Wensel. La salle était | Mmes Steve et Lawrence Smith 
le St-Den M. Edgar Bou-|tow où le souper fut servi, après | amis et parents de Montmartre Mme Armand Roy sg re Çà et là flèche, épousa M. Marcel De Cap, | décorée de guirlandes roses et} Mlle Marcelle Lapierre, étudiar 
un quoi la journée se termina par po I ( emaine Linbèshé 4 soc frère ds Mme Paul Philibert a reçu la fils de M. et Mme Oscar ba / Cap, | DARFRSE et Le fleur s nature les te garde-malade à Régina, chez 
ii. À r- val 1e émoin à|un( 0) euse soirée ï M. T. Sherlir de gina, était Le hoùuvÉÈU ‘couple résidera nouvelle que son pere, M. Ar- de Fir Mo intain | M l'abbe A en naneuz re jé plusieur: ses parents, M et Mmeé Albert 
; rs elletier M. et Mme Adjutor Lepage, ir, | on te à Montmartre durant la | ane È 1 de Mme Flor mand-E. Labrosse, de Calgary, Gravel, curé, officiai beaux cadeaux, Un délicieux goûü-| Lapierre; Mlle Hélène Dubois 
pagnait M. Bouliane établiront leur demeure à St-De- |. ‘ + D'RAMON GS AANIe IOTeR LE ANS opéré La file d'honneur était Mlle |ter fut servi. Environ 80 dames et | employée Winnipeg. chez ses 
a mariée portait une toilette ! nis, ainsi que M. et Mme Mauri- Mite Victoris”Foubart et salt 7 N0NE PS ARE Julienne De Cap, soeur du marié, | demoiselles signèrent le registre! parents, M. et Mme Ernest Du 
de tin blanc avec voile de tulle °e Beaudrs soeu Lucienri institutrice à! EL : LATE M2 Er ul E et M. Léo Phaneuf, frère de la!au cours de l'après-midi bois 
| I s'est glissé une erreur dans! mariée, était garçon d'honneur.| Le vendredi soir 10 octobre, les Mme Clard Bélhumeur:. de 


vordé de dentelle Son bouquet Va-et-vient cole bliqu sont allé s- | L P Il : t noi: “gx 
était « Ù l'oc ts blan - et A ] n d sh à st ê , 2. 2e re RE ac e etier le rapport du mariage de Mlle Les enfants de Marie firent les! enfants de Marie offraient un! pPrince-Albert est actuellement 
QCCaION QU congres qe .Ja 7 Fu k Thérese Despins avec M. Patrick | frais du chant. Mile Claire Morin shower à Mlle Gwen Poliquin: en promenade chez ses fille et 
t l'orgu il eut lieu chez M. et Mme W.-F.| gendre, M. et Mme Jean Carrière 


angue française tenu en juin à!à Regina Nos malades McCormick: le pére de Patrick tou 


Ù c M ‘ 3 t " M t Mn Jos. Labrèche rer nina) PORT: : = 
Mgr À ; on. 4 À sa Quebec, nos paroi iens dont les Ë MM € M es ‘0 up e on Mme Béa rice Ginc a passe est M. D. B. McCormick et non I eut ens réception chez | Bérubé. Mile Maxine fit les hon- 
. LL no el sont > ». | Bastie et a VC se sont 1 s te »s V « ” € sk , v 4 
Ÿ | SH su ee oms su vent sont allés se prome- Ba et W. Lav he quelques jours à l'hôpital de Van- M Tom MeCormick, comme },. parents de la mariée, puis ban- | neurs de la maison et servit un me 
'éate à s Où€ ner dans la province de Québec: dy 1% A caches re F'nnrere | SUare nous l'avions mentionné quet à la salle paroissiale, M.|excellent goûter aux dames et 
o de mème teinte ljutor Lepage. sr Il } ernière, pour visiter l'hospice baul Alarv a été trans : f: D'Un re - : 
re NIUE. LA re ps % eu Li vain amis « nt été he: sr LL 4 M, Paul À ER été an poi - Resultats des examens Gérard Verhelst était maitre de aux demoiselles présentes aprés U.-G. Brunet 
ett e ge exE > nn Ææu vieu s Oo - heure urgence ôpital " r f “à à 
iette Lepage, M. Alexandre Le-} Leurs vieux *| d'urgence à l'hôpital de Swift de français cérémonies que l'héroïne de la fête eut reçu NOTAIRE PUBLIC 
u page, M. E. Pelletier, Mlle Rita de le evoi Current où il a subi une apéra Ë PTT. V " oi . PAPE d'1 de br « cadeaux. Il vw eut 
PHARMACIE Pelleti M t Mme J. Ri Mme Florence Lévesque s'est 't “hirurgicale. S itat est Grade XII: Yvonne Colleaux Les jeunes époux partirent le e nombreux cadeaux y eu 
merite j "4 “ f: tv re x tea 2 retirée chez eurs de notre prele hr pes / NOR PACE | QE Yvette Colleaux 92, Geor-! lendemain en vovage de noces.! chant et piano par la présidente,! Assurances - Feu - Automobiles 
eurs deux enfants, Laurent e ç CS, SOCUIS rot assez satisfaisan Ps »9 p s pa > fe Mills Madele » Mor + d'a: < Po n “ 
1 vent N n i 1 ù > 2:99, 2 £ "iv Ils résideront : db Jaw Mlle Madeleine Morin, et au Achat ou vente d ubles 
Diane, M. Alphonse Lalonde et} couv ou elle occupe une € ham- M. Ralph Pelletier a subi une at Grenier 83, Stella Shewciw mbseie ; tres membres de la congrégation g" 
C M. et Mme Joseph Beaudry. Tous | bre privée. Une ancienne de la | opération pour appendicite à l'hô- |? 1 I: Giséle Lagimodière . res, - RÉ tt ha hd DEBDEN, SASK. 
r + l nous sont revenus absolument | Paro | d Mortmartre, la plu-!pital de Swift Current 4: 192 ft ne Boule pr 93, Cé- f 4 4 bp def de mms en ue een Pa 
rescriplions remplies avec | enchantés de leur voyage part de s enfants sont établis M. Gérard Létourneau est 29.9, À J al 19, "| fille de silber mélic t e D k L k 
soin M. et Mme Arthur Dinelle sont à Montmartre l'hôpital de Swift Current souf cile Favreau 91, C ve Haged Lagi-! Mary Klein. Parrain et marraine, uc a e | Robert- E. Gobeil. B. Com. 
partis en visite dans la provin- 1 souper annuel qui a eu lieu | frant de fracture à la cheville du modiere 89, Se laudette harle M. Laurer Du mélie et Mlle Lor ) Tableau d'honneur | Comptable . Auditeur 
sr ae Os ee De ce de Québec le dimanche 3 octobre et qui fut | pied à la suite d'un accident. Son | P0is 88, Doris Robin 88, Jeanni-| raine Dumélie frère et cousine Grade XII: Annette Perrin 91% ét R 
sachete s une pharmacie M. et Mme Clotaire Denis, ir. | suivi a ‘ NA APcRSIE | dut atisfaisant "E ” ne Lalonde 86. Carmen Hudon de l'enfant Wilma Fisher 61 | Impôt sur Revenu 
ainsi qi e M P. Ho injet ont été | donné ‘pa es jeun dE #6 Nous re Réltons tous un 85, Raymond Charlebois 83, A- Le 5 octobr Gérald-Joseph Grade XI: Laurence Prince 88 Ste 2, 321 - 2lème rue ent 
TELEPHONE 2114 \ ite de s saren ti. de 1 e M | “ét \ F prom ot et pra let état SDént nita Charlebois 82, Marie Trem- fils de William Klein et de Mar- | Lucille Beaulac 86, Alberta Du Saskatoon 
PRINCE-ALBERT, SASK. bé rh “ ” a Père eg ger A vi à d “og Sd Todd ‘|blay 81, Louise Soucy 78, Albert | guerite Dumélie. Parrain et mar- | puis 85, Dolorès Archambault 78 Service biliriaus 
Entre Woolworth et le Theatre jaissance née. t éribué de to Mile Lucien ‘sucher de C Lepine 62 raine, M. et Mme Napoléon Le Bertha Lechasseur 78, Amélie | - - - 
Strand Midi À ag mr de t M R s ne bor La | + Re 4 FR. e RE pi ‘ pre sa x. . Grade X: Marguerite Arse- aire Manvieux 75 tache! Güreau 74 5 - AA 1B | 
ù arlons français b Den: (Ra cheli D mu e) a ps Dares à dé red + e ke # Le, fre e. M Hs 4 nault 92, Marie -Rose Gauthier Le 5% octobre: Beatrice-Marie,, Murielle Chicoine 73, Julierme Dr René-Marce oulva 
) C ert Denis (Rac L at »f part ( no voué s soeur et beau-frèr j t me | >- + pa L DCaL Nal1 IL el 1] ‘ ‘ n MFDF N 
s né le 7 pi Ag pr hÈLT 15 le Aut t tes a Louis hs y à é 88, Annette Favreau 8 Yvan-|fille de Napoléon Leclaire et de | Théoret 72, Jeanne Dumont 63 F s+ Se ecine ir . 
€ \ € ut s )U1s AV er ! pe À NL L , » à la med inte 
sens ne Bourgeault 83, Diana Craig Madeleine Le Parrain et mar-! Clarence Lanovaz 61 Po 3e: estomac foie 
= _ — —————————————— — 82, Valmore Gauthier 77 raine, M. et Mme Léo Campeau : É E4 ; à intestin atisme 


A 7 à Grade IX: Cécile Neveu 89, ncle et tante de l'enfant r pré . | diabète à encre. ROFMORSep 
. ° Denise Neveu 88.5, Emma Rous ent ar M et Mme Williar S t H b t Bureau, Medical Clinie, 60 - 12e rue est, 
ue Ÿ - ; ntés par M Mme illiam ee nl 
seau 86, Claire Despins 84, Cé- | Kloir , an uoer Prince- Albert, Sask 
:1 » thies 1 éons ‘20 = 
cile G iuthier 61, Leona _( asa ] sé FALL RU MEME ARR, 
vant 77.5, Olga Shewciw 74 ‘ fille de lle des da M st ; 
Grade VIII: Marthe Robin 97, 


. - : le Juliette Aug . ] mar mes de l'Autel eut lieu le mer 
$ Ancient en ffic 2e he raine, M. et Mme ard Trem- | credi 8 octobre chez Mme Frank Dr E,-). GAUDET 
V » 9: M: ry ) - P à ant nfant | Te Douze mer t dir 
L ma nt Ct … E s 75, "Juliette pré ASS L re se Sp 1 £.rym0p ét : de ms - L d . Clinique médicale et dentaire 
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4 Florida asav t 8 ( 
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Margue Réunion mensuelle 
urassa et La réunion mensu 


: ‘ Grade VII: Agnès Boulanger : S x ji Après un bon goûter. les dame ?f jueurs) 
1 À \ La 97, Esther Mercereau 89, Cecile Quelque Ris sde petit Fe donne 2 7 0 Z-VOUS Sy , 
“ Tremblay 72, Edouard Charle-| PAr0/$Se Ont ete Etes Par TEUTS UE SR Jstace le mercredi 12 no. Prince-Albert, Sask. - Téléphone 4202 
bois 72, Shirley Leask 64, Mar = D D DE - 
A re mes Bo Yvetie Neveu cn Va-et-vient Pharmacie Duncan 
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PRINCE- ALSERT SASK. 


PTIO? 


“Votez comme 
les Canadiens” 


NEW YORK — Une intense rer + À 
campägne se poursuit pour ac le Déaers: 2133 
PAIEMENT TIAL DE oitre le vote des Américains et Re 
n l'on en rofite our leur non 
VOUS POUVEZ ACHETER VOS OBLIGATIONS comptant ou à $2.— *2# POUR UNE OBLIGATION DE 50, pe pour leur demon. ketchup NH Code, CR 
5 Ù $ $ rrand nombre e les Canadiens 
tempérament à la succursale voisine de la B de M 5 POUR UNE DE *100, etc. PRE Re De 2e Cou ire le plus ME SNS" 
LE SOLDE PAR VERSEMENTS FACILES EN UN AN PL ONONEL de Sr oe RES Per ee VOCAT — NO 
1e votent pas avantageux Pf a Suite 5. editice Impuriat Bank 
Des pancartes affichées dans E isite à a pe à à 
Ba M. 4 s endroits publics signalent aux au monde di 7 octobre heu PRINCE-ALBERT, SA5K 
NQUE DE ONTRÉAL 8 nie de Prince-Albert PERRET OO pésant nericains qu'environ 50 pour- L S Msbet 4 : er 1e F D CQulo GR L y ver 
FA 5 PRAGUE fers d'entre eux ont voté, lors abe e la parois-|& D, Cu . L. Youn 
<a Premiere Ennque au Canaña 5 : ake Lenore GEO N ANDREASEN eerant des dernières elections présiden- LL LL LL LE S € "81 P 9 
, < sale pau R JR. BONNELAND. gerant tielles, en 1948, alors que 75 qui vint OPTOMETRISTES 
s ai ja ETT LEIFER, gerant t “a: . tu e & 1 nos 
s a pire Plain : ILLIAM PALMER € ant po ir-ce! ces CARRERS a Pr , : {Soécio tes de lo vue) 
SERVICE DES CAMADIERS DARS TOUTES LES SPMÈRES DE LA VIE DEPUIS 1817 Succursaie d'Arborfeld LLEWBLLUN, FONES. firent 0e nr 0 Ce NOR 00 est à l'hé 1104, AVE CENTRALE 
oute que 99 pour-cent des Bel 1,689 pour que Télephone: 2029 
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‘ En route pour Victor M ] 
= t éta chez « ot ‘ 
| A Sn a q chez 
: sins, ]1 était à n d 
e M. 1 é, aussi de ] 
r f 1 A. Laplante t 
Monette s encaic à Li 
cale ” j 
el le pelerinage 
Ille I ésa Corcoran est 
£ F nalade à âäpital de La- 
; t { depuis quelques se ines 
€ e Paul Moulin, de Re 
"4 1. € le rs ert ts ont passe 
1 rs chez M. € Mn 
‘1 éo Brisebois a passé la 
de semaine chez ses parents 
Moissons Soirée «urprise 
| 
’ A casion d mariage dé 
demi ’ ( Mile Edna Thuot avec M. À. Pér 
f« At ‘ 1 4 * { L o! de Norbert an. une 
‘ H] d 1 1 rée-surprise eut lieu dans la 
dpi “ | ) { Ma salle paroissiale Notre-Dame dec 
rie de 40 à 60 etf F C Lourdes. Quatre-vingts invités 
avoine il est d'e 50 1 fr é- lui offrirent de magnifiques ca 
ts. 11 ’ erta ’ à deaux, gages tangibles de leur 
dont le rendement à été phér M. et Mme I F € r estime pour l'héroïne de la fête 
éna an ent elle le I ire Fa 1 Mile E. Thuot remercia en ter 
H ri! Ca ‘ fl e a 1M Y eimes delicats, assurant les mevy- 
a f j de ) ’ ‘ € L habot. 'ronnais qu'elle n'oublierait ja- 
( t ‘ d re 1. et Mme Jos. Cha G mais les amis du village de son 
semée s \ à l r et eannit nt alle enfance et qu'elle serait toujours 
e, lui a do Moose a semaine dernière, | heureuse de les recevoir dans son 
de blé, soit 69 minots à l'acre pc affaire nouveau foyer à St-Norbert. 


EN PLEIN ESSOR... 


au service de sa patrie 


CLAUDE BINETTE 
Sows-lieutenent d'aviation 
Hé à Montréal en 1932 

n diplôme de ! 2e année de 


homedy de 


LIL 
fco'e Supereure 
Me sonneure 


nt ses quatre 
dermères annees d © serr 


l'ercadrille Mo 4 de 


brevets aux écoles du ( 
Dorval 


“L'Aviatan me passionne 
ma Carrière permanente 


lui... 


Claude Binette 


dons 


Cadets de l'Air 


Engagé dans l'Aviation en 1950, il a obtenu ses divers 
A.R.C., à London, Clinton et 
A 19 ans, Claude à à son crédit 1,000 heures de 
vol, dont six voyages au Japon, deux au Pôle Nord, 
un en Angleterre et plusieurs missions au Canada. 


Ce jeune officier “en plein essor’ a découvert une 
carrière à la mesure de ses talents. La mème carrière 
s'ouvre À vous, jeunes gens, qui recherchez l'occasion 
de vous épanouir dans l'action. Faites 
équipe d'élite qui vole à l'avant-garde 
la paix et de la civilisation. Le sous-lieutenant d'avia- 
tion Binerte reçoit dans le C.A.R.C. une solde initiale 
de $210.00 par mois plus $89.00 d'allocation de 
subsistance, plus $30,00 par mois d'indemnité à titre 


d'aujourd'hui et la réalité de demain. Faites comme 


Soyez des nôtres! 
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000 00 | 


perience s2 

rades ! à Nomt d'e- | 
lèves 27 e résider 

t €, ave dr hauffa 
ge f par le district. Les 
Dersonnes cressecs vo 


s'adresser à Euge 
C.P. 77, Zenon 
272-29P 


dront bien 
ne Favreau, 
Park, Sask. 


Dumas 


M et Mme Alfred Filteau sont 
en congé de deux semaines chez 
s parent M. et Mme R. Bes-. 


Le Club Canadien-Français de Prince-Albert, qui groupe bon 
»nbre des nôtres résidant dans cette ville du nord de l& Saskat- 
est un organisme des plus actif qui contribue grandement 


newan, 

à la cause française de la province: Ci-dessus apparaissent les mem- | fi]! Ume M. Zébière 

bres de son exécutif, entourant 8. Exec, Mgr Leo Blais, évêque de M. Norman Boulet, de Mont 
Prince-Albert. On distingue, de gauche à droite, 1ère rangée: Mme  martre passa quelques jours chez 
B. Ciasinski, vice-présidente, M. Emile Fournier: Son Excellence; | ses parents 

M. Auguste Viala: Mme V. Racicot, trésorière, à l'arrière: M. T. Mme Émile Baudu, de 


Brien., Mlle Jeanne Viala, secrétaire: Mme Omer Lemay: Mme Real ;;. 
Corriveau: M. Léon Lavigne: Mille Louise-A. Sénécal: Mme Pierre \ est contrema 
Legault: M. l'avocat J..G. Crépeau, président, Mme Adolphe Le- ;,, sur lee chemins de fer. Le di 
mieux: Mille Irène Audy; Mme Dora Carrier et M; À. St-Amand. manche 12 octobr: « reçuret 


sont déménagés à Kip- 


Baudu 


te de le « fils et belle-f 
r . . M et Mn A. Baudu, de M, et 
Funérailles de M. Godin ;::::;%;%% 1 
” Wyporowich, M. et Mme R. Zé 
! . bic M. et Mme Brian Matté 
en léglise de Domremy ::::: 1: 0: "er 
Mile Victoria Boutir institu 
i e à Wa hope est € \ 
DOMREMY Les funérailles | Ils sont instituteurs à Laventure M. et Mme A. Deschan 
de M. Charles Godin, mort subi- | Sask M. et Mme Léo Dumont et leurs 
tement à Prince-Albert le 3 oc M. Jacques Pourbaix, de l'U-: 4,6 outa toland et Denis. de 
bre, eurent lieu le mardi 7 oc-|niversxite de l'Alberta | Régina étaient en visite chez 
br € l'église Ste-Jeanne | ques jours en visite chez ses pa ’ s parent M. et Mme Oscar 
d'Ar lieu d'une as ance | rents y t récemment 
’ € Nos deux étudiants, MM. An re à 
1 ci 7 Godin était né à! dré Blondea et Félicien Le Nos malades 
St-Pros] ] 1 août 1891,/! blanc, sont retourne aux colle Mme Adolphe Charles est allée 
( t parents à Dom-| pes ORNE ren Régina pour traitements médi 
a 60 ans. Il était céli-} ton ] 
bataire M. Léonard Benoit a vendu Mme Oscar Legeult se rendit 
H laisse dans le deuil son vieux | #99 hô el Don ver : Vel f je à Régina po examen médical 
père, M. Achille Godin; 3 frères l'acq isition de l'hôtel ue de Mme A. Deschamps fit un court 
[' Bruno, Hermas et Téles-| °2skatoon éjour à l'hôpital de Wawota 
L Godir aussi 2 eurs ç À ainsi que M. Alfred Charles. Tous 
Mmes Brewster et Lavigne Jackfish deux sont de retour chez eux. 
Le salon ‘’McKenzie ‘Funeral RER s F à Fe 2 
Home’, de Prince-Albert, était Va-et-vient Soirée récréative de la 
en charg es funere£ es " r * * ] 
' < gb d + ail] : I mond ( de W 1 C:W:E 00 Saskatoon, 
il \lphonse allée portait la! Ont e rendit récemnm 
roix. Les porteurs étaient: MM mes M: L'He le 26 octobre 
Jules St-Arnaud, Evangeliste A t Côté et M 
: ‘ , 1 VLL1e SASKATOON Les mes 
bel, Charles Baribeau Victor A- -d. de St-Pau Alta ed “ire de ral WI mere baies 
(1 membres de L, ont repris 
»el, Gedéon Rompré et M. A. nt éval ent c € TL ns !: ' L 1 
d pe "40 Fenton d nt également de passage dat eurs activités, Une assemblée eut 
À 37 Sur ‘7 . K | lieu au presbytère, dimanche 
Baptème “d _ En ait pod M, Le cercle de Mme A. Coutu 
Llovdminster A, € me (a) Ne à not à k te 
Le 12 octobre: Roy-Gordon-Jo-| nel Blanchette étaient en visite e organise une soirée récréative 
eph, fils de M. et Mme Joseph|,;hez M Louis Blanchette pour qui aura lieu Île dimant he 26 oc- 
F4 { ‘ t 2 2.318 8 de nds L * |tobre à la salle des Chevaliers 
Baud: Parrain et marraine, | que ques jo ntm h ‘ | 
M. et Mme Jacques Gaudet, de| ” La Rév Sr M: de Colomb, Nous Irivitons les pa- 
Bellevue , _ - roissiens des villages avoisinants 
j QU COUVERT QE. À à s'y rendre, Biénvenue à tous, 
Ca et là Sherbrooke, etai Nous vous promettons une agréa- 
Mme Marcien Forestier, insti- Dic parents, M. « Mme ble soirée 
tutric F » } » St rt } lon . 
t ce à l'école obart, de Duck Ft De AMEN Mason L'Heurèt Shower 
Lake, est en visite pour quelques , UE je 
jours à Domremy | sont déménagés à St-Pau Mlle Rita Loiselle recevait un 
M. et Mme Origène Leblane, | °U 15 demeureront cet hiver | groupe de jeunes filles chez elle, 
ainsi que M. Claude Leblanc, Mme J.-E L'He UM | mardi dernier, pour un shower 
sont en visite chez leurs parents, | PASser une At 4 aisés "| d'articles divers en l'honneur de 
M. et Mme Napoleon Leblanc Pie Âge d 44 ile Mlle Geneviève Brault, 
\ € rmanae NON € 
— _—— © | pital pour quelques jou Ça et la 


rein | Mme Fernand L'Heureux 4 Le R, P. Grimard, de Léoville 

DIR j[oonduit sa petite fille à | qui est patient à l'hôpital St-Paul, 

; [l'hôpital pour une opératior |a eu la visite de quelques pa- 

113 ._Mme sa Girard se rendit à | rojssiens de l'église des SS. Mar- 
À North Battleford pour affaires,|{tvrs Canadiens 


| récemment À , M. Robert St-Goddard se ren- 
M. l'abbé J.-A. Coursol et Mlle! dit à Winnipeg pour la fin de 
Coursol se sont rendi Edam | semaine 
à l'occasion d'une soirée donnée M. et Mme Guy Minvielle et 
en l'honneur de M. l'abbé Labbé | jeurs enfants, Simone et Paul, se 
à l'occasion de son départ pour! rendirent à Edmonton pour la fin 
Debden, Sa de semaine 
Naissance Mlle Monique Minvielle est al 
A M. et Mme Régis I me |lée passer la fin de semaine à 
nchette on.i Winnipeg 


(née Irma H 


M. Ulric Provencher, de Ponteix, 
est décédé subitement le 3 octobre 


| PONTEIX M. Ulric Proven-, visite à la famille M. Chabot, de 
| cher de Ponteix, est décédé subi- | Frerland 

| tement à la suite d'une crise car- Mile Rita Levasseur visita ses | 
| diaque, le vendredi 3 octobre, à | frères au Jardin de l'enfance de | 
| l'âge de 77 ans Gravelbourg { 
| Natif de St-Ferdinand, PQ, M.| Mgr L. Lussier, le sénateur | 


Provencher avait épousé Corinne | 
| Larochelle qui l'a précédé dans 
la tombe en 1933. Ancien fermier 
il était retiré depuis nombre d'an- 
| nées et demeurait chez M. et Mme 


Marcotte et M. J.-O. Tourigny as- 
stérent aux réceptions en l'hon- | 
neur du T. H. Vincent Massey, à 


Gravelbourg 


1 ant 18 ré- 
| Fernand Larochelle M. Alex, Tinant nous quitta ré 
| k be À cemment pour St-Huberi 
Les funérailles eurent lieu en : = 
Mie ar À M. et Mme R. Larochelle, de 
|léglise Notre-Dame d'Auvergne | Sift Current étaient de passa- 
| de Ponteix, le lundi 6 octobre.|”, ici à ] Pas sin 22 Pie Îles 
| Mgr L. Lussier, P.D., V.G. curé, | de Re t 4 M. U. 1 me | 
| officiait, assisté de MM. les abhés | FE RRGERTE mue , 
| Lemay et Laprise CRT PE en PV | 
| Les porteur nt MM. N Pri Alb 
Lacoursière, J. Laflamme, D. Du rince- ert 
a Man À ri. ! à 
| demaine, R. Larochelle, E. Sév DAME AS éarios 
| gny, À. Dumont et H. Stringer. | 
| Cà et là | En la salle de la cathédrale du 
Le : Sacré-Coeur, le dimanche 5% oc- 
Mme Albert Douville et Made-|tobre, eut lieu la 1ère partie de 
leine, M. et Mme Alex. Vermet- cartes de l'automne organisée 
| endir mment | par les membres du Club Cana 


dien-Français. Cette veillée était 


: sous la direction de M. J.-G. Creé- 
| Mme 3.-M. Boucher, de peau, président du club, et de 
| St-Louis, est décédée Mme Crépeau 

M. Auguste Viala dirigea le 


à l'âge de 62 ans 


le 


whist. Les prix fournis par 


Club ont été gagnés comme suit 


° ST-LOUIS Entouree de ses 

|enfants et munie des secours de | 1r brix des dames Mme M.- 

”, dit-il, “et je veux en faire | la religion, Mme Jean-Marie Bou- L. Sénêcal: prix de consolation 
| cher (née Ernestine Ferguson) a Mlle Denise Sarrazin; ler 
|rendu son âme à Dieu le mardi Prix des hommes M. G. Aga- 
7 octobre, à l'hôpital de Saska- Tand; consolation M. I. Beau- 

toon. Elle était âgée de 82 ans.  d0in 

artie de certe Son service eut lieu dans l'église La direction du bingo avait 

u progrès, de paroissiale le vendredi 11 octo- | été confiée à M. Ray. Dansereau 
|bre. De nombreux amis étaient Mme R. Bernard, MM. G. Brule 
présents aux funérailles pourliet Antoine Daniel. Les prix fu- 

| ajouter leurs prières à celles de , rent gagnés par les suivants: M 


la famille éprouvée et pour lui!et Mme A. St-Amand, Mlle L.-A 


de personnel navigant, et il bénéficie de nombreux |témoigner leur sincère et reli- Sénécal, Mme Aristide .Guillet, 

avantages tels que pension de retraite et avancement gieuse sympathie. Mgr J.-A. Bou- | Mile R.-A. Carrier 

rapide cher, beau-frère de la céfunte Le goûter, fourni par M. et 
Claude Binette a vu, dans le C.A.R.C., l'aventure fit la levée du corps. M. l'abbé G.!| Mme J-G. Crépeau, a eté servi 


Carpentier, curé, chanta la mes-| par les membres du club 

se, assisté de MM. les abbés Char- L'assistance nombreuse contri 
| trand et Fuchs, comme diacre et |, à acsuirer un bon succès 
sous-diaçre ; 


la À Assurer un 


| k La veillée du dimanche soir 19 
| | |, Les À à rh étaient MM A- octobre aura lieu en la salle Ar 
| | vain rédéric, Laurent, Ray-| je 11 en sera ainsi pour toutes 
rue St-Jean, Québec, ? Q mond, Lucien et Réal Boucher. |, 5 x de 
| tél 2-8527 | le cillées de dimanches, jus- 
| 49, re Marcelle Ones. Ont. Tél 4.219%6 | La défunte laisse dans le deuil qu'au mois de mai 
| Vouilier m'avoyer, ans obligation de ma part. tous | son mari et huit enfants: Flo- — ———— —————————————— 
| “ésnoiqnements mr les cnthions ombres à | {rence (Mme Adrien Legare), de 
CRE CHINE VERS EUR à | Creston, CB., Raymond, de St- : 
| OM liorires movies Louis, Berthe (Mme Charles Lé Torif des Abonnements 
Co d'A ue . … | sonesse | pr de Creston, Odile, de St- . : a À 
rp S V ï ation 0 y a Ca n a tien | vue PROVINCE ouis, Lucien, de Rossland, CB La Liberté et le Patriote 
| oct D'wsrauenon Léa (Mme Bertrand Régnier 
| io: | Réal et Estelle, de St-Louis CANADA 
| car s. | M. WA. Boucher, député à | 1 en: $3.00; 2 ans: 55.00 
PR CRT Ottawa beau-frère de la defu ETRANGER | 
elait present à la messe der 1 an: $3.50; 2 ons: 56.00 || 
rement 


ae en | 


| commercia 


Conemique s-commeoes- chlicieu*x 


SACS DE THÉ 


"SALADA 


Douk:es obsèques de 
jeunes gens à Titanic 


TITANIC La journée du, myelite, € était t st 
vendredi 3 octobre restera tris-| d'urgence par \ ] 
tement mémorable dans les an-| de Régina iuelq eures 
nales de la paroisse de Titanic-| aprés, elle s« ba iprés A 
Carlton. En effet, deux de nos}voir donné naissan \ une pet 
jeunes gens, Gilbert Mercereau te fill 
et Joseph Bonthoux, âgés res Bnviait * k , ; . 
pectivement de 19 et 20 ans, Douce ncle « 
étaient enlevées à l'affection des ts: où it 
leurs . QUE 

Gilbert, fils ainé de M. et Mme} Mlercéreau étaient: MAT. Armand 
Arsène Mercereau, travaillait “on - # à . J 
avec ses chevaux À la batteuse}, cos * . : 
lorsqu'il se sentit malade, On le Titani : € 
conduisit irimédiatement chez le — ; é ; g 
docteur, puis à l'hôpital de Ros-},,, er + ont. AU N : P 
thern. La nouvelle de sa mort ++ 2 ; + ci k De: à SF ( 
quelques jours aprés, jeta la pa tue Clément à Fat à 
roisse dans Le deuil ; . EE ve Ale 

Gilbert, en plus de son pére three St Panier Vérone 2 
et de sa mère, laisse 5 freres et Tit p 
3 soeurs, tous plus jeunes que _—" 


lui 


À peine étions-nous remis de Mariage Gaudet-Neider 
notre douloureuse surprise que beni en l'église St-lsidore 
nous apprenions la mort tragi-| 

de Bellevue 


que de M. Joseph Bonthoux.” 

M. Louis Bonthoux et son fils, se j < LAS 
Joseph, venaient de finir de ST-ISIDORE DE BELLEVUE 
moissonner un champ de blé et Le mardi 7 ox tobre fut cele 
faisait les changements nécessai bre e mariage de M Jean-Marc 
res pour aller moissonner du Gaudet avec Mile Annette Nei 
blé chez M. Laurent Delisle lors-| der. MM. Joseph Gaudet et Wil 
que Joseph se trouva pris sous frid Neider servaient de témoins 
la table de la batteuse-moisson- | à leurs enfants 
neuse, Incapable de porter se La mariée portait une robe de 
cours à son fils, le père courut Satin blane avec un long voile 
chercher de l'aide chez le plus!Son bouquet etait composé de 
proche voisin, M. Marius Fiol-|roses rouge roses et blan hes 
leau, qui, malheureusement, était Les filles d'honneur, Miles Do 
parti aux battages. Prévenu par ris Archan bault Armande et 
téléphone, M. l'abbé Touchette, Dorothée Neider, étaient habil 

lées de mauve, rose et jaune res 


de Duck Lake, arrivait quelques 
minutes après pour procurer les |Pectivemen 


secours de la religion à la mal MM. Clément et Alban Gau 
heureuse victime, mais la mort|det et Duncan Morrison étaient 
avait déjà fait son oeuvre. La/!&arçons d honneur 

Mme Willie Jobin touchait 


police et les gens accoururent | l 
et reussirent à dégager son corps. | l'orgue et chanta un cantique 
Joseph était le fils unique de Le diner fut servi chez M. Jo. 
M. et Mme Louis Bonthoux. 11! seph Gaudet; le soir, il y eut soi- 
laisse également 2 soeurs, plus!reée à Domremy, 
jeunes que lui 
Durant les deux 
leurs corps furent 
chapelle ardente chez M 
Bonthoux, toute la paroisse, ain- 


nuits que 
exposées en 
Louis 


Bellegarde 


Les Rév. Soeurs Claire-Lucille’ 


si que des personnes venues de André Joseph, Agnès-Noélie, An- 
Duck Lake et d'ailleurs, vinrent | dré-Pauline, Mlle Mari Boût 
offrir leurs condoléances aux 2|£eois, de l'école Bellegarde, et 
familles si éprouvées et prier| Mile Dolorés Darby, de l'école 
pour les deux victimes St-Maurice, ont assisté à la con 

Le 6 octobre, les paroissiens | Vention des maitresses qui a eu 


de Carlton et Titanic et de nom-| lieu à Oxbow, et Mile Réjeanne 
breuses personnes de Duck Lake, | George, de l'école Oatland, a as- 
Rosthern, Lac Cheval, St-Lau-|sisté à la convention qui eut lieu 
rent, assistaient aux funérailles. | 4 CFE ÿ é 
La messe de Requiem fut chan- M. et Mme Paul Wilvers 


tée par notre curé, M. l'abbé Jor-| revenus d'un voyage à Régina 
M. l'abbé P.-E. Béchard, MM 


sont 


dan, Un choeur d'hommes et de F A 
jeunes filles, sous la direction de | ©t Mmes Alex Wolensky, Félix 
vestre } tht 4! ves 
M. Berchmans Rio, exécuta le| Sylvestre, MM. Arthur Sylves 
chant de la messe des Morts tre, Arthur Wolensky et Miles 
Les deux victimes étaient cou- | Simone et Rose-Héléne Wolens 
sines, les deux mères étant soeurs | KY, Rolande, Florence et Angéla 
(nées Marie et Eugénie Fiolleau) Sylvestre ont assisté aux maria 
et, coïncidence étrange, les deux, &°s de MM. Roger et Edmond 
£ Wolensky, qui ont eu lieu le 9 


se sont mariées le même jour, et 
quelque vingt ans après, elles a 
vaient la douleur de perdre leur 


ro 


octobre à St-Victor. Ils ont 1 
fité de cette occasion 


pour vVisi 


fils aîné le même jour er leur soeur et tante religieuse 

Une autre soeur, Mme Laurent = À Rev. Sr Eug nie-Françoise, de 
Delisie (née Elise Fiolleau), per- Lion Bunch, di F 

dait également sa bru, Hilda M. Arthur Sylvestre el Ime 

Wall, épouse de son fils, Augus- qnare Sylvestre vope partis à 

te Mercereau., Atteinte de polio- innipeg pour quelques Jours 

et rrahsiitoemtianepitrentt 5 Al M. et Mme Charles Tinant ont 

à visité leur petite fille, Jeannine 

S -B patiente à l'hôpital des Soeurs 

t rIeux Grises, dimanche dernier I1s 

Nos étudiants étaient accompagnés de M. et 

Avec la fin des vacances, un! Mme Vital Tinant et de Mme L 

|bon nombre de nos jeunes gens me bt P.-E. Bécl À n 

ont repris le chemin des collèges ! ane s. Bécnarda ei 

p Mmes Marcel Martine, Gilbert 


ou universites 


Mahin et Albert George assistent 


A Gravelbourg: MM. Henri et + s 
Gabriel Coquet, Denis et Gérald 4 la convention de la Ligue des 
Hamonic, Paul Leray, Ferdinand! Dames catholiques, qui a lieu 
Rouault, Norbert Ferré, Lionel!Cette semaine à Régina : 
Lavoie. Albert et Edouard Bé- Mme Henri George et sa fille 
dard ei François Gallays Thérèse, nous ont quittés cette 

A Muenster: M Albert Hoess, | Semaine pour passer quelques 

Au couvent de Prud'homme: | Mois à st Boniface 
Mlle Isabelle Rohel M. Henri George, du collège 
“A l'université Laval de Québec: | Notre-Dame de Wilcox, et Mlle 

2 iversité L PEUT peer Pur 
M. Maurice Creurer, étudiant en | LUCi‘ Martine NEVEUREI « 
médecine Courval, ont passé la fin de se 

A St-Hyacinthe: M. Maurice main pra À parent d'u 

: \ t s thu » 
Coquet, étudiant en médecine vé- MM + me ATINUr € 4 
térinaire phonse Moreau ont passé deux 

AA jours à Minot, D.-N,, la semaine 

Herr À | t ant 

° M. nrs e AT étudiant ho nière 
en génie eivil, à ) av No et Pr Aa ti au ie à: 

M. Lionel Hamonic, à Saska-|,;] | 1140 ap 
toon étudiant en art dentaire ami € ont alles en promenade 

A tous et à chacuN, nous the à Souris, vendredi dernier 
tons bon courage et plein succès MM. et Mmes Gérard George 

du pds ? et Gabriel Sylvestre passent 


Nos malades quelques jours à Regina cette se 


Mme Alice Creurer et son jeu 
Mme de y Fr : , +: * .|maine 
ne enfant de 17 mois son ous M. et Mme Pierson et leur fil 
traitement à Saskatoon Nous | le, Irène, de Winnipeg, etaient 
» aiton ! ot , A : , 
leu squpui Tone “en promp ot ÉMvisits ché M0 Mind. Manri 
Pen rétablissemen { Bauche dimanche dernier 
Il nous à fait plaisir de revoi 
M. Jérémie Aubin, frais et dispos, | sum . 


aprés un court séjour à l'hôpita 
de Melfort 


ENRAYEZ CETTE 


Ça et là 

Dans le district, les moissons | MISERABLE TOUX 
sont sur le point de se terminer | en avant recours immédiatement aux 
nl . . "it ‘ b + 
| partout. La récolte es onne € 13 
le grain fut coupé en bonne con GOUTTES 
dition 

Nous apprenons que M. Loui DIANA 

| reconnues par 

Rocher, fils, a vendu sa part dans Per cu . A 
le garage Rocher Boulanger à M r ager les 
Maurice Boulanger qui, de Path éternelles TOUX 


dues aux 


vient prendre résidence dan RÉFROIDIS- 


lou 


notre village SEMENTS 
Mme Jean Morvan nous est e catart 
arrivée de France avec ses deux 
ines enfant elle vient rejoir 
dre son mari qui est avec nou 
depuis le printemp Nous € 
souhaitons la plus cordiale bien 
venue, M. Morvan, étant mer 
de metier a établi sa € 
dence au village 
M. Dominique Dubé a obtenu 
ne position pour la comp le 
Searle: il est actuellement & 
ployé à St-Walburg 
souhaitons bon s 
Mille Pauline Dage 
ep t de nous quitter po r Wir 
nipeg où elle prendra un cou 


PAGE DOUZE LA LIBERTE ET LE PATRIOTE Winnipeg, 17 octobre 


Que - . nmmnestattonts EE RNE RP NUS LU MES ART 1. TIR / US PAF 2 LUE à dé initie mens 
Dimanch s Missions , ? 4 d 
e de n e que me dit le rosaire : L AUTOMNE 
re L 3 
: L] se + en Die e ne » pa à e Nature 
F endras-(u nous Saut er? | ns lus - 
« s| ain, elle recevait le petit Jé- 
par R. P. BAETEMAN 
ez nous, on ne ferait pas 
! a 
L n'aimez donc pas le au d . 
1 auvage a Leu me nous? D Nat 
: ind or aime bie ais pas ses atou) 
: : à de a j a get for ra i 
te El r ar D n vous ne ( S € 
- a P pas ore un ou! | où 
1 : eux Pères? Si tu av ais comme 
a € triste quand je regarde e D 
» , tit F ë 1Kt 1 I tout | tribus qui sont autour | « È co agent t 
: n'a | Père J.-A, pot LIN, es.v. ide Dur 
« a a di uand | . . ments 5 
+ aux tagne, | " 
£ ” J F F ant les m on pé- | AE gp > F 
r est € € < garce «: Prnué PU Que 1 ? rat at 4 À eaux 
- 4 L;'oB# si loin qu'en marchant : La Liberté et 
P es gâteaux VER" pa m'at e Mais de tout s bea 
en re qu'a le Patriote! :, RS Cu ne 
‘ : St-Ma Man. | mme > er : 
li [ e 24 septembre 1952 nnon ab 
r” mn Ù : Yvette SIMONOT 
A « ï pa : Tie e sco 
Pod petit ère blar aire € jue tu 
« LA 4 4 che î rne année? 
h 4 * Cr. = T4 ent 
- ole Bang!” C'est André qui revient | À YOTRE SANTÉ 
1 { vais à l'é du bureau de poste: “La Liberté | 
À à t bla Et apré sou reset ce sous et le Patriote est arrivé!" ‘’Passe- || 
; pas : + F e continuerai mes “48 Ur croire | le-moi | 
: d " de le . Heu ide: ë Prière d'une future missionnaire: ‘Mon Dieu, convertissez | Verte DAvter À “À. mdliédae Toi, Jean, lis-tu La Liberté et 
( mind ent Pér« ) a 5 ADI LA) Fa les peuples paiens”. / le Patriote? Le conna s-tu à fond? 
€ pt Hit qu rsqu on € nret I sg 0 Laits D AUTOMNE Là dedans, il y a toutes sorte 
r ; “ sat t 2 ne âme toute blar AL . re de MG rs me de bonnes nouvelles | 
. . 1e à me . Siithel Qu cibles . La prer e page est réservée 
| RC PROMENADE pi Errate quriens 
à ) : tre Le LA vd tantes revers de la page, on 
‘ 1 É 1p ere co + F Vive l'automne. la saison ou!!! annonces du “Club 
Qu'e J t s à: { ère blan ! Je Monsieur Jules Lutin sort de sa poste 
ne: dus 10 n'à ‘lo te connais pa nais 6 +a cage et parcourt le monde ave 
me ADR SO Fratgte y Et c'était | me D ‘ eve n Pé sa baguette magique Ps 
“à VOTRE SANTÉ Due De ES Ge à ds 2 AS au Co | 
r ———— —————— Die " r ge : Mai- 


s le vallon p s intéres 


ler beautés merveilleu- 
le > la nature. Je ne pus m'e - “0 A 
4 m'exclar ur ÿ . aes et aes 
de m exciame] tout récoltés Nour créons bleus | 
-ce pas la plus belle sai-| L'avant déni dose her 
Te rmarchais sur une carpet-|4Vant der est réser- 
f ls ulticolore ! vée à un 1 tu es fa- 
liage multicolore 1lors- À 
, toute perdue dans un rêve | tigué du sér 
que, toute perdue dans un rêve Tu peux même dis | 
Ps Le 1 e ” | . u eux nem savoi ies 
AA ’ cri de NET Rouviattilé de chez Eaton en 
nn Corps, mon ame je vous donne AR qe Eper r uille otr ns 
A on corps, ame LE s je e, quant une noisette, Quel gentil! feuilletant notre hebdomadaire. 
Mon coeur et tous ses battements l! La brise soufflait, tel un Pour moi lorsque j'ouvre ce| 
Que ma vie, ô mon Dieu, soit bonne, , doux murmure de Paradis ve-| journal français, je tourne tou- 
Pour le bonheur de mes parents’. nant nous prévenir de l'automne | Jours au “Coin du Collège” et aux 


son St-Jose 
aux article 
à la page ‘ 
Là, on peut voir « 


ANTS., PRIEZ 


Quand s'ouvrira votre paupière, 

Au bon Dieu donnez votre:coeur; 
Faites bien vite: ‘Au nom du Père”, 
Puis dites à Notre-Seigneur: 


Les brigades scolaires 
de sécurité 


Réduisent le taux énorme 
des accidents. 

Le bon citoyen obéit 
fidèlement 


A l'ordre clair du 


qui précède l'hiver. comiques. : : f 
Le Bénédicite, les grace Vous me direz que c'est une| Mai s Ja) | semaine e. patriotique à PA à Pepadier-en 4h 
nun ) doi à | ' té ai morte? lous vou A ait réfléchir et inistere de la Santé nationale et du 
br gt P« D né Petits enfants, vous les direz morte? Vous vous trom | a et PRET Bien-être social 
TE j ados Tiuare Le b Dieu doublero ses arûce est-ce pas en cette saison |j n de lire les 
gr ET 1 F nme ) air : otre 1 ve Don WIeu aouDiéra $5€5 graces a le plus de voyages et| articles qui peuvent m'instruire 
One tunes ape en )1 > Du pain, toujours vous en aurez ix de toi sortes? Les|et m'éduquer. 
t . h re-t oue à petite û ñ 4 + us da à 
PARCE QU'IL PREND TOUS - Mg 7 À dis 6 de * moi , ser-| D'ici à notre prochain in r-| A ? 
LES JOURS SA VITAMINE D : TE ê e votre règne arrive Fous les oiseaux dans leur ramage a se fait en automne! | view, tâche de lire le fameux qui appartient ce gage: 
LAS ru 0 Disent merci par un refrain dites-vous des petites bé- | jour de l'Ouest qui vient de 
ToTO EST DROIT, VIGOUREUX, ) ce REC 5 D go rente E u'as-t fait i i Pour un grain d'avoine sauvage, se préparent pou er? | remporter formidable vi Que fera-t-il? 
NE SOUFFRIRA JAMAIS pécmé, ||. a des erdu tes ME FOR bmoiie Mo dpne ci Entendez bien, pour un seul grair scie sn "à ons di en Aer à sd sara Que fera-t-elle? 
” , nts de lait”, sais-tu ce qu'elle, ue ent 3 t 1 ! Après deux heures de marc PSE AE C'est parfois un “embéle 
DE RACHITISME à fa Bt Je pe enfat anc laissa Quand le corbeau là, sur l'érable JaPres qeux neures : Affectueusement, pr [ se Ÿ gi 
x » télén e l s'en alla sor ; ’ ’ ne m'ont paru que cinq m Né ment” de trouver des péniten- 
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4 62.28 le bte Le message ci-dessus a eté apporté au général par un oiseau. 
où 1e pour un toitement d'essai vous le déchiffrer en tenant compte que deux voyelles seu- 


| VAND O0F à CIE LTEE sont remplacées par deux consonnes, tout le long du mes- 


6. Un sicaire est une voiturette accouplée a une motocyclett 

latéralement. 4 1 
7. Un coupe-gorge est un endroit dangereux. nes # 
(Solution dans cette paze) [l Labours d'automne, autrefois, 1 8. Les éphélides sont ges taches de rousseur, soiree 2° "AE 
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Manque de véritable unite 
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Ce ntonl 
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différ glise parées de Rome 
} Dieu de agnifiq 1 egr Eg 
Un anglican défend l'Eglise 
un des évêques anglicans les plus en vue en Australie 
a fortement désspprouvé le journal anglican du pays pour 
avoir publié un éditorial contenant des uillusions fausses et 
dommageables à l'égard des lois catholiques sur le mariage et 
le divorce 
Dans une letire, le reverend Francis de Witi Batty, eveque 
de Newcastle, accusa l'hebdomadaire non seulement de manque 
de bienséance, ‘’mais aussi de malhonnéteté”, Il s'en prenait 
à un éditorial qui accusait les catholiques d'accorder des de- 
crets de nullité sous de faux pretextes. Cette affirmation est 
malhonnète, de souligner le reverend Batty. ‘’Les anglicans 
comme les catholiques, écrivit-il, les avocats laics comme les 
avocats ecclésiastiques, reconnaissent ‘que s'il existait au temps 
du mariage un empéchement juste faisant obstacle reel au ma- 
riage de deux personnes, ce mariage pourrait alors être declare 
nul’,” 
L'art missionnaire 
Une £g de } vosition d'Art missionnaire va se tenir l'an 
prochain, au Musée de la France d'outre-mer. En rais de son 
caractere ternational, cette grande manifestation nécessite ne 
longue préparation. Déjà les oeuvres d'art arrivent avenue Da 
mesnil, venant de toutes part 
Pendant tre ou quatre mois, toutes les formes d'a missior 
naire indigene autel croix, objets sacres, etc eront re 
présentes 
S. S. Pie XII à à envoyé ses collertions personnelles, celles 
du Musée de Latran et de St-Pierre de Rome et des films sur les 
tresors d'art relig filn tournées dans ce même musée de La 
tran et qui seront présentés pour la première fois en public. Tous 
les pays expédient à Paris les matériaux nécessaires à la construc- 
tion d'une église 1: i aire qui s'élèévera à côté du musée, Alen 
tour s'étendront de illage idigèenes reconstitués, avec leur vie 
et leur population, des dioramas seront présentés avec les animaux 
vivants de l'aquarium. Le jour de l'inauguration, faite en présen-e 
du légat du p: ne messe solennelle e d'une prise d'arme 
era célébrée sur le parx du pala 
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La solitude, condition du travail sérieux 


On devrait elever des autels au silence et à la solitude. 
C'est dans le silence que les grandes choses se forment et se 
concentrent. La parole est du temps. le silence est de l'eter- 
nite., L'esprit ne travaille que dans le silence. Le merite ne 
travaille que dans la solitude, 

CARLYLE,. 


une solitude; mais il 
si l'on 


L'âme attentive se fait à elle-même 
faut savoir donner des heures de solitude affective 
veut conserver les forces de l'âme. 

BOSSUET,. 


PETITS PAINS dh farine d'avoine 


Réussis à la perfection avec la nouvelle 
Levure SECHE rapide! 


© Finis les ennuis 


provenan: 
d'une levure éventée et sans 
vigueur! La nouvelle Levure 


Sèche Fleischmann qui 


Rhsbonsalls FH 


LA LIBERTE 
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DE L'ESPRIT CHRÉTIEN DANS LE MONDE 


Pie XII souligne les obligations 
morales du médecin moderne 


“Si vous recitez 


le chapelet, la paix règnera 


. 

» 
288.5 
2 ‘1 
e 


ln 


dans le monde. 


La mission de la Ffommeo 


LA 


chro 


NDLR -— Nous reproduisons 
ici en résumé les paroles du 
R. P. À. Wabnitz, O.M.I., de 
France, à la réunion annuelle 
des anciennes à la maison-me- 
re des SS. NN. de Jesus et de 
Marie, sur la mission de la fem- 
me chretienne au 20eme siecle. 


Apr« avoir race les traits 
principaux du monde moderne 
jui rappellent si bien la parole 
le P« On dirait que l'enfer 
redéborde sur la terre . . .”’, le 
Père Wabnitz, pour répondre à 


la courante exclamation: ‘En 


quel temps vivons-nous?”, se de 
mande ommes-nous des en 
fants d'une civilisation chrétien- 


ne 


ou les produits d'un päganis 
et raffinée? 


me monstrueux 


Dieu aime tous les temps 


Quelle que soit la vilenie de 
l'époque Die aime tous les 
temps, continue le distingué pré 

’dicateur, et l'heure de Dieu peut 
être n'importe quelle heure. Et 
si tragique que soit cette heure, 
elle ne doit jamais être pour une 
chrétienne l'heure du désespoir 
La vraie chrétienne est celle qui 
aime son temps, qui vit dans son 


temps, qui fournit au message de 
vérite et de charité du Christ tou- 
tes les chances de transformer 
on temps 

L'eloquent preédicateur rappel 
le ici les grands noms feminins 
de la Bible, de l'Eglise naissante 
et de l'histoire de l'Eglise jusqu'à 
Femmes extraordinai- 
d'entre 


nos jours 


lève res? Comme chacune 
vite garde 1OuLe 54 rigmewr et | vous le serait si elle voulait... 
ON activité, jusqu'au moment len restant totalement femme à 
de serx Pas besoin de votre place dans le plan de Dieu 
" ‘ot » r 1 Î » » » e 
réfricér « — achetèr-ds und 2e, re Au ns semble bien 
provision pour un mois et t a famille ave 
n ménager et les € 
Kardez-la dans votre armoire grandissent A 
anaissen UC 
plus beau que d produire’ des 
PETITS PAINS D hommes dans le sens le plus lar 
E ge et le plus eleve. Mais vocation 
L ‘ n l nee 
FARINE D'AVOINE normale joute en substance 
D n verse pide it pas dire uni 
e ion n'est bonne 
A est pas du tout 
ocation de la jeu- 
sq profession 
: mariée de la r« 
$ F fois libérée des obli 
2155 
’ 1 
4 à grat gatic fi ales 
: ht L'action feminine 
. ss est indispensable 
dès 
Par s € } pius 
de s Fleischm 2 d | famill l'a 
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375°F, 952 u de Il 
, ns e p n d'e ! en 
masse da les assemblees legis- 
| latives. M ] faut que nos hom 


| adressèrent la porale devan 


mes politiques soient obligés de 


tenir compte des exigences des 
mères et des épouses. Et la pré- 
sence de la femme dans les as- 


semblées politiques a provoqué 
dans maints pays des réformes 
sociales, familiales dont nous ne 
pouvons que nous réjouir. Mé- 
me si vous n'avez que le droit de 


vote, considerez le comme un don 
de Dieu qu'il faut utiliser pour 
votre bien et l'avantage de tous. 
Si, dans le domaine du bien pu- 
blic, tout s'est déshumanisé, dé- 
personnifie masculinisé c'est 
parce que vous êtes absentes 
C'est dans tous les aspects de la 
vie humaine que ia femme est le 


complement de l'homme 


Pas de bonheur sans Dieu 


Le dit en 
n resu 


tel que nous 


probléme humain 
(et llours € 


Wabnitz, 


terminant 
mé) le Péêre 


t{ionne au 20ème siècle 


l'avons vu, une fois résolu, n'ap- 
portera pas à l'humanité le bon- 
heur parfait ... Car il n'y a pas 
de problème uniquement hu- 
main. Qui dit humain évoque di- 
vin. Nous avons été crées par 
Dieu et nous ne trouverons notre 
repos qu'en Lui. C'est donc vers 
ce Dieu Père qu'il faut essayer 
de ramener les hommes, Nous 
sommes tous appelés à porter té- 


moignage par la sainteté de no- 
tre vie et le souci du salut des 
hommes, nos frères, Il ne suffit 
pas d’avoir les mains pures 

il faut encore qu'elles ne soier 
pas vides au jugement, Tout est 
possible à ceux qui ont la foi 
Dans la lutte suprême, nous som- 
mes sûrs de la victoire, Mais il 
faut se rappeler que la charite! 
seule sauvera le monde et l’éter- 
nite appartiendra à ceux qui au 


ront aime 


Des familles organisent des vacances 


intéressantes et 


Dan 
Act, p 
“Christian 


numero de 
officielle du 
Movement’ 


le dernier 
blicatior 


Famil: 


aux Etats-Unis, a paru un article 
sur les activités, pendant les va- 
cances, de plusieurs couples fai- 


sant partie de ce mouvement. Un 
certain nombre d'entre eux par- 
tirent avec l'idée de ne pas man- 
quer une occasion de faire con- 
naître leur mouvement à d'au- 
tres couples, dans l'espoir de ré- 
pandre ailleurs ce genre d'apos 
tolat familial 

Certains 
uons deja et ecn 
zerent leurs vues et € xperiences 
des couple M. et Mme P 
»wley, de Chicago, coordonna 

du CFM dans cette ville 
visita plusieurs sections et entra 


visiterent des sec 


xistantes an 
E 
L'un 
Crc 
1 


r 
eur 


en contact avec plus de 350 cou 
ples, soit individuellement, soit 
en groupes. M. et Mme Crowley 


t des 
intéressées au mouvement à Wir 
nipeg et Regina, lorsqu'ils vi 
térent ces villes au mois de ju 

La technique du CFM est à 1 
fois simple et pratique. Elle con- 
siste à grouper couples ma 
ries pour un programme d'étude 


et d'action dirigé vers les proble- 


les 


nes de l'education chrétienne de 
leurs enfants et Ja christianisa- 
tion de leur milieu de vie immé- 
diat. Le père et la mère doivent 
travailler ensemble au foyer, ré- 
soudre ensem ble les ploblèmes 
de toutes sortes qui surgissent, 
> quoi, raisonne le CFM, n'é- 
tudieraient-ils pas en commun, 
par groupes de 5 ou € couples, 
Une femme amène 350 
convertis à l'Eglise 
Ind Mme 
à paroisse Cor- 
n de 350 
17 ans. 
‘O'Brie n, de 
Dame, elle 
en avant de 
qui s'’occu- 
| pays 
Celui-la est appelée au sacer- 
aoce qui £ dans son coeur le 
prix et la bear des âmes 


LACORDAIRE. : 


t . 
constructives 

ces problèmes que l'on retrouve 
dans tous les foyer Et sur- 
tout, pourquoi ne s'entendraient- 
ils pas pour les résoudr« 

C'est avec cette idée que des 
milliers de couples aux Etats- 
Unis, aidés et dirigés par leurs 
chapelains, ont formé des sec- 
tions du CFM et se sont mis à 
l'oeuvre. Ils sont tellement con 
vaincus de la chose et du bien 
que ce mouvement leur a fait, 
que nombre d’entre eux ne man- 
quent aucune occasion pour com- 
muniquer l'idée à d'autres chez 
eux ou en voyage 


Enfants catholiques 
d'Alberta dans des 

familles américaines 
DMONTON Le 


F premier 
ministre de Alberta, l'hon E. C 
Manning, a déclaré récemment 
que le service du bien-être de 
l'enfance de l'Alberta place des 
enfants dans des familles améri 
caines pour adoption parce qu'il 
l a pas de demandes de la part 
de familles canadiennes 

Il a déclaré à une ference 
ae presse, en reponse a certaines 
critiques. qu'il à“ une longue 
liste de familles protestantes dé- 
sirant adopter s enfants, mais 
que c’est l'opposé dar cas des 
familles cat iques 

Environ 250 enïa itholi 
ques de moins de cinq ans sont 
sous la tutelle de la provinee, at 
tendant leur doption, La loi 
prévoit que 1 enfants nés de 
parents catholiques doivent al 
ler dans des foyers catholiques 
quand ils mt adoptés, tandis 
que les enfants protestants doi 
vent aller dans des foyers pre 
téstant 

Le nn tre o à S Fh 
W. W. Cro dit qu'e ne à 
ce chaque ann diza 
d'enfants aux Etats-Unis Contre 
600 à 700 en Alberta 

M. Mannin£ a dit que l'Alberta 
n'est pas la seule province pe 
mettant l'adoption d'enfants par 
des familles américah La pr 
vince de Québec a u ente 
avec plusieurs Etats permetta 
l'adoption d'enfant a dit 
Manning, et des enf de l'O 
tario sont aussi adoptes 2: 
Etats-Unis, 
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La vie religieuse ne doit 
pas nuire à la personnalité 


ROME € 
nérale d 4 
femme reer R l 
casion du premier 
natior 1l a une 
le ten l le NT 
Sacrée Congreg de 4 
gieux, se revélert | ] 
cord pour reconnaitre q la 
ascetique ne doit € ( 
niére nuire la per al 
dividuelle de l ] 
les soins doivent étre pporte 
en tout té irc 
la sa di religiet ] 
la vie journalière d t [ 3 
être adaptée aux conditit ‘lo 
cales, én confor 
ple raison. En c« [ t 
discu on des cl! 1 
porter dans le « \ ps 1 

change I de q fa 
ciliteraient au» ligieust le 
tâche quotidienne où q ] 
permettraient dé adapt plu 
facilement a lit de 
lemperalure 

La jeunesse n'est pas 
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Collaboration plus étroite 
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e pl grande et plus active 
collaboratit qu une certaine 
ordination soit établie en vue 
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plir par elles-mêmes, ‘Par une 
ollaboration fraternelle decla 
* le congre il nous sera possi 
d ensifier nos travaux 
l un pour la plus grande 
gloire de Di et ainsi accomplir 
des oeuvres qu'il serait impossi- 
ble aux congrégations individuel 
les de réaliser Les supérieures 
gencralt ont, de plus, autorisé 


la formation d'un comité capable 


de fournir des renseignements 
précis sur la collaboration des 
communaute 
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que la discipiine dans certains 


ordres religieux exige ‘‘plus que 


ne le demande les lois canoni- 
ques” et qu'elle devient dérai- 
onnable 

Une autre recommandation du 


congrès porte sur la fondation 
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ascetique et spirituelle de fem- 
mes, ainsi qu'il en existe pour 
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Histoire d'un hôpital 
catholique en territoire 
protestant 


SPRINGFIELD, Mi L'hi 
toire de l'hôpital St-Jc pi ic 
revèle que 96 pour-cent des pa 
tients sur un total de 75,260, soi 


gnés dans cette 
sa fondation, ont 
tholiques. Les Socurs de la Misc 
ricorde établirent l'hôpital 
1890, sur l'invitation d'un groupe 
de médecins et d'hommes d'affai 
res non-catholiques. Sa 


institution depui: 


des non-ca 


en 


croissan 


ce continuelle au cours des an- 
nées fut le résultat d'une coopé 
ration étroite entre les religieu 
ses et les citoyens $497,000 
furent ramassés pour aider dans 
la construction d'un nouvel hô 
pital. Aujourd'hui, l'édifice est 
évalué à $7,200,000 

Un aspect intéressant de l'his 


toire de l'institution est à noter 
A ses débuts, Springfield était le 
centre d'un sentiment anticatho- 
lique prononcé, Un anticatholi- 
que violent, W. J. Phillips, qui 
publiait The Protestant Ameri- 
can, attaquait fréquemment les 
catholiques en général et les re- 
ligieuses en particulier, M. Phil- 
|lips maria plus tard une catholi- 
que et devint un converti fervent 
et un défenseur de l'Eglise 
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pas vou parler comme | ment, elle rencontra ses prunelles | ant malheureuse?” |culté. Mais, dites-moi done, Mol-| — Gonzague verra, pensa Joce-| Depuis cinq ans, la Galerie a |bution défavorable vienne aussi- ms 1 Vos 
cela, ajot l'un ton ferme, | étranges qui l'enveloppèrent d'un! Lady Ellen pese ly... ce Rarväâri.., quelle sorte | lÿne. Peut-être la présence de ce |reçu de divers mécènes, en plus [tôt faire disparaître cette illu-| H-235 
singulier cette bouche en-|'e£ard où elle crut, pendant un} vre b nn rt AA | d'homme est-ce? bon docteur pourra-t-elle nous |de quelques autres objets, 122 ta-| sion et vous place devant un vé 
fantine, Lord George a très mal! Court instant, voir luire une in-| je éi on veut. Mais elle a pour |, 1€ front de la femme de cham-| rendre grand service, bleaux ou dessins, 3 sculptures et|ritable problème. | DONNEUR SUD 
agi, il a comr le grands cri- | Auiétude profonde Fe: We à antipathié v'ell 4, POUT bre se rembrunit: {| A son vif soulagement, elle ne|66 estampes, Evidemment, ces DONNEUR SUD | Est-Ouest vulnérables 
mes . vous entendez, Hilson?| Mais ce ne fut qu'un éclair. Les! ie és; Foi se #7 Piaet | — Un vilain homme, je le|rencontrait plus Rarväri. Mais | oeuvres sont de valeur très iné- Nord-Sud vulnerables | 4 V 1083 
— J'entends oui, Mylady,| Yeux noirs se détournèrent, Rar- | adamiéttés de 4 214 a, ps sé crains, Miss Orguin. Lady Fran-| Pourquoi lui semblait-il que la| gale mais, comme nous le ver A V963 VR75 
dit Hilson qui semblait quelque | Vâri dit à Hilson d’un ton bref: quil VOuGrS dt ii faire ge Pre] ces a pour lui, instinctivement, | Contenance de lord Rudsay n'était | rons, on y trouve des additions v A ù + A10862 
peu abasourdi ) lotre Sei- — Préparez le bateau : F4 fils als ge apr bee * | une profonde répulsion, et moi, plus, devant elle, la même que importantes à la collection per + A 9 8 2 25: 
gneurie de ie ne Amy prit la main de son insti-|;,4 LFren ÉCART e pe ich sr TIT.! je suis tout de même quelques jours auparavant et que | manente de la Galerie, Comme & À R 8 4 N 
savais pas À tutrice, elle l'entraina vers la grè-| tière og ve cbr Vi pa —— Ne pensez-vous pas qu'il au- | Sn regard exprimait une sorte de | on le verra aussi, très rares sont N o E 
— Eh bien! vous saurez main- | VE: . let on . suut pas hour conte rait pu jouer un rôle dans tout | Sourde défiance en se posant sur | jes Canadiens de langue française | [e) E [4 A R 94 4D762 
tenant C'est à e genti Le vilain homme! Enfin, de-| &tine sortir A8 le Miateuit | cela? elle [a pratiquent le mécenat au bé-| #4 D 10 7 4 4 vAVO9 1082 
petit ch r main nous ne risquerons pas de | LE agt a ie ox ut w'elle Mo eut une exclamation Elle avait eu encore un entre-| néfice de cette institution natio-|@ 7 4 3 109852 6 D8 +R V 743 
Elle s le jeune | :© TEnc er, car il ne quitte ja-| it ce matin. Set, Aer ré - sourde et se frappa le front: |tien avec Molly. La femme de|nale et les deux seuls mécènes | +R 4 + V 106 #&R1097 & 6 
homme t à quelque | Mais son ile deux jours de suite. | rl ÿ Nyslon PR ‘pet Pi ré sé, — C'est pourtant vrai! Com-| chambre n'avait découvert au- | de langue française qui ont fait} & D 10 9 7 R V6532 S 
distance, assez gauche La rencontre de l'Hindou, son| QPrYsionomie toute PATIO! ent n'ai-je pas eu l'idée! .., C'est | Sun indice nouveau: mais, en ré-|des dons à la Galerie nationale s ô 5 
ment sa i la ain et re- | étrange regard avaient laissé chez| __ AU ANS Uanste d'appren- | Six mois environ avant la mort fléchi ant à l'hypothèse re lative | depuis cinq ans habitent en de- 4AR852 D643 
gardant son chien qui tremblait | Jocelyne une impression de ma-|4re la prochaine arrivée de lord | du petit lord qu'il arriva des In-|£. Hindou et à Hilson, elle l'a alllhors de la province de Québec *VRDVS6 +95 
L'heur dv: ant Méro l'islsn Elle se monte un pen dis: re sign pu En pins ps one | des et s'installa dans l'île, 11 ve- trouvée de plus € n p s plausible. | Ce sont Mille Tudor Montizem +D753 SA'D'VEBA<E2 
lequel le considérait du haut de | traite pendant le lunch, mais re-| je signal de nouvelles instances | nait souvent ici pour voir lord ia ll and Re her d'Ottawa, et M. J.-A. For- F à s . © N E 
sa grandeur | marqua néanmoins que lady Fran- | u4 re PeT 7 D US décidée Charles et lac Arabella. Mais re a LA “ia ; 29 SARA tier, de Fort William. 11 n'est pas S O N E LH Contre ] ca Passe 
— Oui, Mylady, c'est à m ces semblait soucieuse et se mon-|à résister lord Brawley | i€.n'ai n remarqué autrement, | € en ER for or ère ren an- très consolant de constater com-|1 pi. Passe 3 tr. Passe |1 pi. 1 S-A 2 pi Passe 
— Pauvre petit, Néro lui fait|trait plus froide encore qu'à l'or-| était vivant, ce nil: 4: t autre | Miss Orguin. Cela n'empêche pas ne Le LES ne se con ainquit bien peu nous faisons en ce do-|3 co. Passe 4 ca. (1) Passe tr Contre Passe Passe 
peur’ | non gros! | dinaire à l'égard de lord Rudsay. | chose! C est lui site niet | du reste qu'il ait pu agir d'une | P er pus qu el ava :HO%-| maire, et cest pourquoi il est Si|5 ca, Passe 5 pi. Passe | Passe 
t-elle à dns Hérmmtut A use Lan 3 ed Voile qui Lit ce manière quelconque sur l'enfant, | V® €n lancienne nurse de !0rd! opportun de le signaler. Peut-|6 Passe Passe Passel Cen enchères portent la teinte 
dit-e 1 Jocelyne comptait sur la visite|tre, et lady Frances n'aurait plus | MARIE querconque s l'enfant, |Brawley l'alliée révée ES UE BR rCU Je pi. PAS e ” An ençhsres | ve 
impératif énorme le Molly et l’attendait avec im-|rien à craindre Le ee Brawley fut plusieurs ‘ ï k se Sri oem 7 ques (1) L'intention de Nord est de |de fantaisies, mais le joueur en 
ous au à | patience. El la vit apparaître! — Oh! non, avec rère com- | pa ; appelé chez son oncle M a: RARE 19 mich vss dent duPerf] montrer le premier contrôle de | Sud est l'un des grands experts 
Amy it « n et, s as-' comme la veille, sous prétexte de me Gonzague, elle n'aurait plus qd gd ps 4 A al | cette couleur plutôt qu'une RER | PRES EN RE Karl Schneider, d'Au- 
— L fut un peu après qu'il com-| able suite. riche, 
si = | mença à être fatigué, souvent es- | ve far dix de trefle, Ouest attaque du roi de pique 


et fait suivre l'as. Sud, après a- 
voir coupe, s'attaque aux coeurs 


soufflé et qu'on le fit examiner 
par un médecin qui lui trouva le 
coeur malade... Oui, oui, tout 
| cela me revient, Miss Orguin!| 
| Mais ce mauvais diable n'a pas pu | 
| faire le coup tout seul? | 
| Si, sauf pour transporter | 
| l'enfant jusque sur lies côtes de 
| France, Là, il a eu des complices, | 
| certainement. Ce sont ceux-là 
{qu'il faudrait trouver, car eux 
seuls parleront, peut-être, 

.— Qui donc cela pourrait-il évite) f 
| être? Les domestiques, aujour- Wu 

d'hui, sauf une femme de cham- 
bre, sont les mêmes qu'alors, et je 
ne vois pas, parmi eux, quelqu'un 
qui soit capable de cela. 
| — Il a fallu aussi qu'il se pro- 
cure une embarcation et des hom-| tiques, soit de 2,500 à À 
{mes capables de la conduire jus- | ries, tout en fournissant à l'or 


En apercevant le jeu du Mort, 
e déclarant se dit r'il obtien- 
es re ie les levées | t, Ouest refuse de jouer l'as im- 
si l'as et le roi de pique sont suf-| médiatement bl técls 
fisants pour retirer la dame d'a-| A mr sd arr ? pi Le 9 d 
| { . ts ‘af. L è » levee pe na- 
|tout. Son intention étant d'af l'Éh cle 288 SET 
{franchir la main du Mort, Sud\| ; 
| coupe le premier trèfle. Son plan Bonne semaine 
| consiste à couper les deux petits EEE NT AE 
| tréfles du Mort et à faire écarter e F 
à ce dernier ses trois petits car-| Aux Editions Fides 
reaux sur les trois honneurs de 1 
r la peau de la| coeur. Mais tout d'abord les a- Jusqu au bout 
touts des adversaires doivent par Dollard des ORMEAUX 
être retirés. Le déclarant deman- 
de atout par son as. Lorsque Est Jusqu'au bout: un autre beau 
ne peut fournir et écarte un petit | récit qui vient enrichir la collec 
coeur, tout est changé, et non|tion ‘‘La Grande Aventure”! 
seulement l'idée d'obtenir tou- Cette histoire d'une vocation, 
publiée par les Editions Fides, 
s'ouvre sur un récit vibrant de 
panache, où Paul Marchand re 


| 
| 


HELNE y met la CRÈME 


Le teint 


(Spécial à “La Liberté et le Patriote'‘) 


sières, de l'excès 
et bien équilibré peut contribuer | de sébum, et d'autres substance 
d'une façon appréciable à acqué- | étrangères, mais des ablutions sa- | 
rir un teint clair. Il doit pour ce-| Vonneuses trop fréquentes avec 

£ | nt trop vigoureux de la| 


la contenir des éléments énergé- | frotter 


Un régime alimentaire adéquat 


500 calo- | peau, peuvent être nuisibles, car 
elles en font disparaître les hui- 


Îtes les levées est abandonnée, 
| mais la tâche de réaliser le petit 


ga- 


Lorsque vous achetez une soupe aux tomates ordinaire 
et que vous y ajoutez une quantité égale d'eau, vous 
obtenez une soupe qui ressemble à de la crème de 
tomates, mais qui n'est pas aussi savoureuse, ni aussi 
économique que cette dernière! 

Par conséquent, pourquoi ne pas acheter la crème 
de tomates que Heinz prépare? Vous économisez le 
prix de votre lait et vous obtenez une soupe plus 


R A 


bouche mince, son regard fuyant. 
— Hilson passe-t-il pour un 


honnête homme, Molly? demanda- | 


t-elle vivement. 

- À peu près, oui, Miss Orguin 
Mais on le dit avare et très dur 
pour enjiants 
— Le croyez-vous capable d'a- 


| ge 
| voir aide Rarväri? 


ment de ses ti » 
| nes et minéraux 
à son bon fonctionneme 
telle diète 
un grand nombre d'aliments dits 
protecteur 


pensables: 
i pétrole ou 


pain de blé complet ou 
pain enrichi de vitamines 


A 
L] «“ 
° pu A : La nroid cessair | les naturelles et l'acidité, qui sont 
|que sur les côtes de France. | nisme les protéines nécessaires à |/€5 DA UTEI iaile, qui sont | es as facile. Le décla- 
e mat mn? repli pi Fr sa croissance et au renouvelle- | des facteurs indispensables à une! chelem n'est pas facile. Le décla 
y ous qu qu'un qui... | L peau saine |rant doit courir le risque d'une 
Elle s'interrompit brusquement. | , : ‘ ,. Surcoupe à tréfle. 


| Devant ses yeux s'évoquaient le 
| rude visage de James Hilson, sa 


ä Dase Ge 
minérales est 
sont inof- 


L'usage 


recommandaDie 


fensives, elles nettoient bien la 
peau, la rafraîchissent et la vi- 
vifient 

Que penser ie cosm 
C'est a ment, de 1 
une indu très fl 


pendant, depuis quelques 
n doit en contrôler rigoure 


Un petit coeur est joué vers| 
l'as du Mort et celui-ci encaisse | 
l'as et le roi de trèfle, Sud écar-} 
tant deux petits carreaux, Le der- 
nier tréfle du Mort est coupé par 
le déclarant sans qu'Ouest n'ait | 
pu surcouper. Un premier dan- 
ger est passé. Sur le jeu du roi et 
de la dame de coeur, Nord écar-| 
te deux de ses petits carreaux. | 
Les mains présentent le tableau | 


vèle sa bravoure. 1] ne craint pas 
de s'exposer aux coups de Réal 
Leblanc pour défendre un com 
pagnon de classe, Lucien Mo 
reau. C’est l’origine d'une belle 
amitié qui va se fortifiant cha 
que jour. C’est aussi la montee 
en flèche de l'idéal de Paul! En 
vers et contre tous. Il veut deve 
nir Frère de l’Instruction Chre- 
tienne, Le seul obstacle que ren- 
contre le jeune homme dans son 
idéal de vie religieuse est l'oppo 


délicieuse en ajoutant simplement de l'sau. Au lieu PE € cop rachida LOT VER de PUS TS ds - 

d'avoir une consistance laiteuse, votre soupe sera bare Mar cu Dar M …|cun aliment nent la fabrication, la pureté et | suivant: sition de son propre pére. Celui- 
merveilleusement crémeuse—car la crème de tomates js L'avar e fait faire bien ces noie 22 ” TL innocuite Leur usage aDusii 4 V96 ci ne se contente pas d'une oppo 

Heinz est préparée avec de la belle crème épaisse choses! Il n’est pas impossible | POSS "a As à « peut tout de n 1e s aveérer nuisi- 4 sition passive, mais il essaie par 

provenant tout droit de la ferme. que ce soit lui... Mais où trou- Pas Éperpnngge ri ble ils urent les pores, aug + A9 tous les moyens de tuer la voca- 

Rappelez-vous aussi que si cette soupe est plus | V€Tl0nS-nous des preuves? ee be SAGE 7e Qes. a'hnes mentant égerement la + tion de son fils. Paul doit mener 

savoureuse, c'est que Heinz n'emploie dans ses pré- — Nous réfléchirons à cela.| ns co es re parv pérature superficielle localement N une lutte héroïque afin de réali- 

parations que des tomates de premier choix. La première chose à Jaire mt è é- | ee 2 Ÿr w” Doorl vec cr PrOQUISANt Une UATAHON + s [e) E ser son rêve, Mais la Providence 

j : lucider la question du tombeau. | > y uble en rapport aVeC| petits vaisseaux sous-jacents. La | 4 D 10 7 " emploie souvent des moyens im- 

Pme) . Dep songe cux lames echonien Le reste V iendra ensuite. Retour- | use faute d alimen ati 2. Ceper - | répétiti de cet abus peut cau- | # * 10 prévisibles afin de vaincre l'obs- 

; nez maintenant près de lady}dant, il est certain qu'une di er une irritation de la peau et R 4 V 106 tination des parents. Ce beau 

laquelle vous n'ajoutez que de l'eau. Lorsque vous | Frances, Molly portez-lui ce mo-|riche en vitamines du groupe a rendre particulièren ent H H F7 livre nous racot te le triomphe 
I , MONY, -Iui | , » 1 ndre particulierement s V re nous raconte ; ’ 1 

am pie Lever ee de la différence, vous adop- | jëje de broderie. Mais il faut con- | ne er cansice rablement cette! ceptible aux éruptions. Aussi € s de Paul Marchand qui est tout 

venir d'un moyen pour nous re-| 4! ection L'a ne SUEVH nt surtout 1 rtement recorn 4 R28 heureux de se retrouver au juve- 

VOUS Sav=S Que 287 508 | à vous aurez | [des glandes sexuelles Lune | LE PS LNR es ; de 4 DO ON PAR, EN PEN 
PARCE QUE C’EST UN PRODUIT HEINZ — Quand vous aurez besoin de 1 8° Fe DERUNURS. COTEREARES | des cosmétiques, de ne pas + D 7 Lac, On pourrait dire cependar 

me parler, Miss Orguin, mettez à | fonetionnelle gements | manquer à la fin de la journée “ que cet ouvrage est l'histoire dg 

votre col ce petit noeud que vais | produisent 1 üon «à l'en faire disparaître toute trace deux vocations, mais ce serait 


Alors que Sud joue le valet de | presque trahir le secret de Jus- 


rangerai pour | glandes sébac 


ortiez hier; je m'a | sui 
1e trouver tous les jours sur votre| accroissent leur éti igné la figure, de sorte | coeur, Ouest se trouve dans l'em- qu'au bout! 
> et je viendrai vous trou-|5e. Les aliments qu 1 moins pendant la nuit,| barras. S'il refuse de couper L'action du récit se déroule 
à u retrouve des conditions | Nord écartera son dernier Car-|{,,;; à tour à Shawinigan, Qué 


soir. Si j'ai quelque chose | 
iculier à vous faire con- | 
ai de même. | . I 
convenu, elles | non décortique, des 1égur 

séparèrent, et Jocelyr tout et fèves surtout), € 
pensa qu'un nouveau! viandes tel < 


reau perdant; le déclarant ac-|h4e et Pointe-du-Lac: l'auteur 
cordera la main au Mort en jou-| it beindre un paysage en cot 
ant vers l’as de carreau et la re-|),,,. éclatantes. traduire avec 
prendra aussitôt par son roi d'a- émotion un état d'âme, et tou 
tout, et Ouest ne pourra obtenir 4 ae 


jours il nous intéresse 


ENS, = 
|_ sr er D la see IR qu'une seule levée par sa dame Un beau livre qui plaira à tous 
- once meiln dei 4 de pique les jeunes garçons! 
| Couper avec la dame d’atout |!" "7; garçons 
| y rs Un volume de 103 pages, pu- 


in, comme! I! existe dif 
Ja promenade | d'acné et cert 
s sérent dans | la peau frappe 
iou qui descendaït | si bien que 
du premier étage. Au passage, il} que l'emploi 
| enveloppa Jocelyne du même} et du savon fai 
| étrange regard que la veille. La | gresser, On d 

jeune fille eut un frémissement | ces derniers moins gé ement | #; 
intérieur: mais, résolument, elle | que dans l'acné vulgaire. Il faut |, 
regada en face Rarväri dont les! en effet reconnaître 


ferait disparaitre toutes les diffi- blié par les Editions Fides, Prix 
cultés. Aussi Ouest décide de! {à mel 2100 , , 
couper de son sept et le Mort P F 
surcoupe de son neuf. Le décla- 
rant re prend la main par son roi! cgntaé DE PUBLICATIONS INTERNATIONALES 
de pique et joue son dernier a- à 

tout. Alors qu'Ouest est en main, SERVICE GÉNÉRAL D'ABONNEMENTS 
il ne reste plus que deux car- 

lreaux dans chacun des jeux.| 

L'adversaire étant force de s'et- 

] LAURII taquer aux carreaux, il en joue} 474 ée le Roche, MONTREAL, Cescés 


Dr J.-G. LAURIN 1 
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edecin expérimente 


à l'eau et a 
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PAGE SEIZE 


Petites 
Annonces 


Torit, 2 sous par mot. Minimum, 
50 sous par imsertion plus 25 sous 
pour oftronchis- 
sement si l'on se sert d'une Boîte. 
Le paiement doit tnujours eccom- 
pogner le copie de l'onnonce. 


Pour téléphoner une 
petite annonce 


signalez 74-3372 


PERSONNEL 


JEUNES FILLES MAIGHES! ACQUE- 


[= 


| 
| 


REZ UNE SILMOUETTÉ ELEGAX- 
TE! Gagnez de D à 10 Livres — en- 
train nouveau Pnssyez les f(armeux | 
comprimés toniques Ostrex qui res- | 
laurent santé et poids. Format de 
présentation seulement 6% Toutes | 


pharmacies 
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DE HML MATIS ME ne 
pouvez obler sou 
VELO A4 
124, Winnipeg 


et » 
agerr 
"Bruyère, 
Man 

Si vous avez Les cheveux cris, 
les de teinte naturel) 
"NEVER GREY Ce n'est 
teinture mais un 

1x rivez pour © "| 

lant # 14 A4 Bruyere. 

Box 123 Lun 


ru 


LEA 
rendez- 
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gi 
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La lanipes 


15 pouvez 
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n'E Sabourin. 
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Tr 


TISANE CISBEY — Ve ) 
tenant ve roc 
SANE C1 Br hez 
195 
Par 


avenue Provencher 


S100 franco 132- 


la poste 


erbvages et de 


REMEDES dr 


sont l s. 
pour obtenir 1 


rets gratui xplications LA 
Mahé, 254 bouievard Dollard, 5t- 
Boniface, Man 764-TF 
A VENDME A LORETTE — Cottage 


ila 
tente 
rue “Bond Transco- 


Posses n sur € 


1 607 


S'adrewser 


na, Man. Téléphone: Transcona 632 
311-28C. 

A VENDRE — Maison de 3 piéces, en- 
tierement re c velee Electricité 2 
L « de cree et évose Cal qi . 
© d'arrêt d'autobus et magasins 

Prix, 82,700 terme faciles, S'a- 
dresser À 19, rue Harington, St- Vital. 


Téléphone: 20-6385 701-31P 


CORSETIERE 


représenta a Compognie Spen- 
Cor t brossieres faits in 


chaque per- 


er 

juellement pour 
sonne. Aussi supports chirurgicaux 
pour hernie et épine dortale, S'a- 
dresser à Mme Germaine Courteau, 
96, rue Sherbrook, Winnipeg. 
Téléphone: 35 226. 


Mireille Grandpierre 


Première donseuse de l'Opér 2 
annonce la réouverture de son 
studio, le 13 octobre 
au 2e étage de l'édifice Mecintyre 

Classes 
à professionn 


éiéme elles 


Téléphone: 93-3332 


271-28C. 


ntaires 


Poils Disgracieux 


Signes, verrues, boutons. Nous 
arantissons absolument de les en- 
ever pour toujours Nouvelle mé- 
thode sans douleur. Traitements 4 
partir de #200. Un seul traitement 
suffit pour enlever pour toujours 
les poils des jambes et des bras 


The Dermic Institute 


500, édifice Kensington—Tél, #24 110 
WINNIPEG 


Mesdames © % 
EXTRA Ex à 
SPECIAL Fe) 


Le 
de parfum 
gratuite 


Le 


— avec 


À 
Re 4 # 
seulement $5.00 chez 


GOLDEN BEAUTY SALON 


Angle St, Hargrave 
1 rue au sud des autobus 


Mary's et 


le la gare 
WINNIPEG 


Téléphones: 92-5902 92-3157 


Hox | 


| 
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JEUNE FILLE 
X 


L VENDRS — Maison de 4 pièces, re 
mentet comatruite. Chaufiage au- 
ve. Garsce Bon strict. Prés 
Garage à louer à 424, 
ennne d'Arc, St-Boniface. Télé- 
phoner à 3-10 2w2-Z8C. 
A VENDRE à St-Bonilare — Maison 
moderne de # er: 1 étage. Lot 
x 22 hautiage à air matise 
alle « hbassernent 
ré ra ou ‘ ’ vvers de 
transport Comptant mes faci- 
en. Portre à Moite ns v” Liberte et 
le Patriote, 619, avenue Mecbermet, 
Winmnipes. 115-280 
a) VENDRE M à + 7 pièces, er 
e condition. Grand {: 6 arbres 
vers 2 vitres Ve L 
#7 000 tant ave 
. Le 4 ans € 
Feritre, pour f 1 1Sæ1- 
gnernents, à William Prairie. LA * 2 
Peterson RD Ne Westminster, 
cn 126-30PF. 
A VENDRE 80 acres. 1 mille & 
age. Malson 29 x 25°, 6 piece 
+ de bain: syrtème 
électr té Honne étable pour » 
e planche te me Hangar 
CGrainerte et garage Prix rai- 
able, S'aéresser à Jean Lacroix, 
St-Clanude, Man 225-29P 
A VENDRE Maison moderne de 5 
Diéce planche de hène. Drape- 
éle électrique fournaise 
Booke Garax Chauffage 
550 (x Taxe #40 Pr $5 500 0€ 
Téléphoner à 20-5515 324-29P. 
NAISQR \ VENDRE a rue Mas- 
st-B fa Nouvellerment 
parée € vinturée: 7 piéces Revenus 
#45 00 pa n6 Libre pour 
S'adresser à 171, rue Mas- 
son, St-Honifare, Téléphone: 93-7703, 
323-28C. 
EMPLACEMENT À VENDRE avec por 
te à essence £ nde 18 
LA À ce + 
‘ ulise « ole 
» aille F n 1 
e de te Four ! d sei- 
fnements, s'adresser à Gustave Ré- 
gnier, St-Francçois-Xavier, Man. Tél: 
18-15 319-31P, 
A VENDRE L nage de 
fantaisie f h é bonne 
1 Parka de r " et panta- 
Le er ts 1 e-vent 
* able Auss uliers de quil- 
euse poin e 5 bbmeg-ser +" à 
74-6477, 317-280, | 
A VENDRE - Trac r à chenilles 
T-20 1H en t ne condition 
euf. Idéal pour 
bois ou pêche 
tracteur M 
s écartées, sur 
Très bor con- 
GP. 4 vitesses 
PTO.! pneus 
presque ne Echangerait pour 
bois de ruction. S'adresser à 
Josaphat Le Néal, €, P, 114, Notre- 
Dame de Lourdes, Man. Téléphone: 
61, 329-28P, 
AUX LISEURS — Demandez catalo- 
tues gratuits: avons tous genres li- 
vre ant de Pe 2000 titres dif- 
férent (] I mill de en 
tock four sc gratuiter 12 
t 1logues différer par an. Le plu 
1 choi au Canada. ETOILE, 
Mont-Royal est, Montréal. | 
261-T.F. 


POSSE D, ANT DIPLOME 


1 rançais, 


pour 1! posi- 
tioñ de l école, 
S'adresser à Mlle Aurore Beaulieu. 
CP, 1086, Nipswin, Sask. 308-28P. 
|DAME DEMANDE EMPLOI dans un 
bytère Peut donner références. 

rire à Boîte 294, La Liberté et le 
Patriote, 619, avenue McDermot, Win- 
294-28P. 


nipeg. 


vous et votre famille 

désirez prendre un 

succulent repas à la dinde, 

rendez-vous le dimanche, 
entre 

11h. 30 am. et 8 h. pm. 


HAVEN LUNCH | 


344, rue Main, Winnipeg 
Notre spécialité: DU POULET FRIT 
Téléphone 92-1076 


Si 


+ 
Chaudières et 
engins a vapeur 
Nouveau manuel français 
avec mesures canadiennes 
pour candidats aux classes 
3ème et 4ème d'ingénieurs 
stationnaires, mécaniciens 
et chauffeurs de bouilloires, 
Nombreuses illustrations, 
Vocabulaires  français-an- 
glais. Le seul du genre. 365 
pages. $4.75 franco. 
RENE BROUSSEAU 


C.P. 1223, Place d'Armes 
Montreal, P.Q. 


276-280, 


WILFRID ROYAL & COMPAGNIE 


Tous genres d'assurances 


314.5, édifice Avenue 


Winnipeg, Man. 


Téléphones: 931 558-9 


Economisez $100 maintenant 


Achetez directement de 
et autres fauteu 
vos propres spec 


la tabriq 
ls en sections 


ncatio 


ue chesterfield 
onstruits selo 


Voste choix. 


ns 


Aussi, nous réparons et recouvrons vos vieux meubles capitonnés. 
Venez voir nos salles de montre 


ATLAS UPHOLSTERING 


Téléphone 26 072 


(Vis-à-vis 
Ach 


l'an 
ats perso 


nexe 


283, rue Market 


S'ADRE 


668, 


pin — Tél: Bur 


ovenuwe Tache, 


ou de campagne, MAISONS, DUPLEXES, BLOCS de résidence ou 
de commerce, FERMES de tous genres, HOTELS ou 
autres COMMERCES à la campagne, 


ARPIN REALTY 


St-Boniface, 


POUR ACHAT, VENTE ou ECHANGE de propriétés de ville 
Man 
eus U re Le e 423618 


FRANK SIMONITE CO. 


403, édifice Time 


Tel.: 92-6170 
» » avc : u)ours 1. 
xd et tai Fe ers. ava 
us gratuitement 
Vente et achat de mais 5 — 


(en tace d'Eaton) 


Tél.: 92-6179 


Lu St-Boniface, 


e, consul- 


de résidences 


ns — garages rmes, ete 


Q.-J. DE STEUR, representant pen 


56, avenue Lawndale 


Norwood 


— Telephone: 422 285. 


s! 


Sanctions envisagées 
contre l'Argentine 


WASHINGTCON -- Le gouver-| 
nernent américain étudie des re- | 
| présailles économiques éventuel- | 


les contre le gouvernement ar- 
gentin, qui 
embargo sur les importations é- 
trangères qui concurrencent la 
production nationale, Toutefois, 
ce n'est qu'aprés avoir examiné 
en détail la nouvelle réglemen- 
tation argentine que les Etats- 
Unis prendront une décision, 

On note, à Washington, que 


l'embargo argentin ne vise pas! 


seulement les Etats-Unis, mais 
que la Grande-Bretagne, la Fran- 
l'Allemagne, la Suisse et mé- 


ce 


me peut-être l'Italie en souffri- 
ront, On sait que l'Amérique est 
en faveur d'un assouplissement | 
| des restrictions commerciales et | 
qu'elle est opnosée à toute mesu- | 
re qui complique les échéances 
internationales | 


On regrette donc, à Washington, 
ces mesures du gouvernement Pe- 
ron, et l'on doute qu'elles puis- 
sent assainir l'économie argenti- 
ne alors qu'un programme plus 
judicieux d'industrialisation et 


surtout de production de céréa- | 


les et de viande pourrait, estime- 
t-on ici, améiiorer la position éco- 
nomique de l'Argentine dans le 
monde 

CINCINNATI -— M. 
Lewis a laissé entendre qu'il ré- 
clamera peut-être aux coMmpa- 
gnies minières une autre augmen.- 
tation de leurs contributions au 
fonds de bien-être des mineurs, 


John L. 


FEMMES DEMANDEES — Travail in- 
téressant et payant. Faites $300 à 


#600 l'heure en sollicitant des com- | 


mandes à domnicile pour un médica- 


ment déjà en demande. Ecrivez à 
Case Postale 1225, Place d'Armes, 
Montréal. 283-29C. 


NE MAISON L'ENSEIGNEMENT ac- 
cepterait le don d'un piano usagé 
mais en bonne condition, qui ne sert 

us à la maison. Ecrire à Boîte 226, 
a Liberté et le Patriote, 619, ave- 
nue McDermot, Winnipeg. 


ON DESIRE ACHETER salle de billard 
et salon de harbirr. S'adresser À A. 
Ancetil, C, P. 403, Penteix, Sask. 

321-29C. 


HOMME DEMANDE du travail perma- 


nent — dans atelier ou entrepôt. S'a- 
dresser À M, Robitaille, téléphone: 
42-5246, 320-28P. 
ON DEMANDE immédiatement dame 


ou demoiselle pour maison privée — 

couple avec deux enfants — à Win- 
|  nipeg, pour un ou deux mois, cham- 
Î bre privée, ou de 8 h. du matin à 5 

h, du soir, si préféré. Ecrire à Boite 

644, La Liberté et le Patriote, 619, 

avenue McDermot, Winnipeg. Télé“ 
| phone; 74-4879, 644-29P. 
| 


POUR ACHAT ET VENTE 
de propriétés de ville, campagne, 
fermes ou commerces, s'adresser à 


C. 


| 


BUFFET 


| 302, édifice Mcintyre 
Téléphones: 927 125 ou Rs 


( 


| CHAMBRE A LOUER pour dame. Non 

| meublée, $15.00; meublée, 518.00. 

S'adresser à 533, rue Bourgeault, St- 
Boniface, Téléphone: 93-6273. 

313-28P, 

1 GRANDE CHAMBRE A LOUER sur 

ler plancher. Pension ou non, Faci- 


Ltés pour faire cuisine. S’adresser à 
174, rue Bertrand, St-Boniface, 
298-28C. 


| A LOUER — ci uisine et grande cham- 
| bre au ler plancher, 1 chambre meu- 
blée au 2ème plancher, Près arrêt 


| d'autobus, Téléphoner à 20-1415. 
318-28C, 


Fermes demandées 


Nous avons des acheteurs 
| fermes -— de toutes les 

| deurs — bâties ou non. 
Fermes à grain spécialement 


Si vous désirez acheter ou vendre 
une ferme, voyez Bob Wolfe 


pour 
gran- 


Provinces Investment Co. 
| Succursale, 296, rue Smith 

{ Té'éphone: 93-3434 
| Le soir; 92-5266 ou rés. 


| Four 


20-727] 
310-38C, 


Apollinsire Gendron 
185, ave Provencher, St-Boniface 


| Achat ou vente d'immeubles, hôtels, 
| fermes, maisons, blocs appartements, 
| commerces. 


| Annonce hon marché. Si vous n'avez 
pas assez d'argent pour vos marchés 
avec moi, nous pouvons peut-être vous 
|aider par hypothèques, finance, etc. 
Ne payez pas plus pour commissions. 
| Exciusive: 212%; autrement au prix 


courant, 
Téléphone 20-2531 


M. J.-A.-M. 
De La Giclais 


Prêts d'argent 
Assurances contre l'inéendie 
ou autres 
322, rue Main, Winnipeg 
Téléphone 92-4012 


HOTEL MENARD 


186, ave Higgins, Winnipeg 
Vis-è-vis la gare du CPR) 
courante, chaude et froide, 
dans Chaque chambre 
5200 par jour, en montant 


Téléphone 92-8746 


Léo Ménard, propriétaire 
Oliver Ménard, gérant 


Stationnement gratuit 


Eau 


ENTREPRENEURS 


Chauffage — Ventilation 
Plomberie 


Tôle - Foyers mécaniques - Plan- 
chers en tuiles asphaltées - Clima- 
Plomberie Toitures 


rue St-Joseph, St-Bonitace 
Téisphone 202 505 


tisation 


677, 


R. DUFAULT LIMITED 


Pièces de réparation pour poêles, 


etc, de 
grilles 


fournaises, chaufferettes, 
toutes marques. Parois, 
brique réfractaire, etc 
Commandes PSL (CO.D.) accep- 
tees Nouvelles fournaises à 
l'hulle aïec ou sans tuyaux — Ré- 
servoirs d'huile de chauffage, de 
toutes grandeurs 


GREEN'S STOVE & FURNACE LTD. 
#75. ave Loran Winnipeg, Man 


vient de décréter un | 


226-T.F. | 


LA 


M. Jean Schimnowski, de 290, 
Irue Dumoulin, St-Boniface, se 
| portera candidat à l'échevinage 
| pour le quartier numéro ? aux! 
| prochaines élections civiques de 
St-Boniface. 


La population du 
globe a augmenté 


de 400,000,000 


LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Chevaliers 


Conseil Provencher 


Dame rumeur rapporte tou- 
jours, et avec persistance, la fon- 


|dation prochaine d'un nouveau 


Conseil colombien de langue 
française au Norwood. Pas de 
fumée sans feu. Et il y a assez de 
fumée dernièrement pour em- 
brouiller la rue ...et les esprits. 
Provencher a l'avantage d'avoir 
sur les lieux deux ex-Grands 
Chevaliers. L'un et l'autre de ces 
messieurs pourraient en dire 
long sur le sujet. Parleront-ils 
en temps et lieu? Nous ne som- 
mes plus à l'époque où les hau- 
tes autorités ecclésiastiques re- 
pue presque avec effroi 
‘idée de former un Conseil dans 
ce diocèse, Il n'aurait pas été 
question de “faillite” même dans 
le vieux temps, encore bien 
moins aujourd'hui, Enfin, qui vi- 
vra, verra, 


La prière à vapeur 


Nous revenons sur un sujet 
qui a le don de nous agacer en 
maintes circonstances. Et nous 
[ne sommes pas seul à le consta- 
ter. Il s'agit de ces gens qui ré- 


GENEVE — La science médi-| citent un chapelet, par exemple, 
cale a diminué la mortalité au, et semblent défier les auditeurs 
cours des années d'après-guerre. | de comprendre le moindre mot 


|1l1 en résulte que la population 
mondiale s'est élevée à 2,377,000- 
000, soit près de 400,000,000 de 
plus qu'avant la guerre. 

| Un rapport de 700 pages sur les | 
statistiques vitales, publié récem. 
ment à Genève par l'Organisation 
mondiale de santé, révele que la 
diminution de la mortalité pré- 
| vaut dans la plupart des pays, 


| grâce à des mesures vigoureuses | 


| prises contre la maladie et au pro- 
| grès réalisé par l'hygiene et l'ali- 
| mentation, Ë 

| Les mariages et les naissances 
ont également augmenté dans 
| presque toutes les régions après 
|la guerre, et bien qu'il se soit 
produit une baisse dans ces do- 
maines depuis les années record 
de 1946 et 1947, les chiffres sont 
encore plus élevés qu'avant Ja 
guerre. 

Il est né plus de garçons que 
| de filles immédiatement après la 
guerre, Les compilateurs affir- 
ment qu'il en est toujours ainsi 
immédiatement après une guerre. 

Les femmes continuent d’être 
plus nombreuses que les hommes. 
En Amérique il y a environ 38 
femmes pour 37 hommes: en 
Grande-Bretagne, la majorité des 
femmes est de 13 contre 12. 


Province du Manitoba 


ACTE DES PROPRIETES 
IMMOBILIERES 

Avis est par les présentes donné que 
le ou après le troisième jour de no- 
vembre A. D. 1952, un certificat provi- 
soire de titre sera émis à Aubert Pré- 
teau, du bureau de poste de St-Malo, 
au Manitoba, fermier, conformément 
aux clauses dudit acte pour le lot sui- 
vant, à savoir: 

Le quart nord-est de la dix-hui- 
tième section, dans le quatrième 
township et le quatrième rang, à l'est 
du principal méridien au Manitoba, 
sujet à toutes les obligations existan- 
tes enregistrées, pour remplacer le cer- 
tificat de titre no 640553 émis du bu- 
reau des titres de Winnipeg audit Au- 
bert Préteau, lequel certificat est pré- 
sumé perdu ou détruit, 

Daté au bureau des titres de Winni- 
peg d'octobre 

1 
L 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
l 


ce quatorzième jour 
A. D. 1952. 
B. J. O'DAY, 


sous-greffier de distriet, 


SERVICE CIVIL 


(fédéral) 


Occasion de servir le Canada; 
sécurité et emploi stable avec 
traitement à l'échelle indus- 
trielle; avancement au mérite; 
excellents avantages en matière 


de vacances, de congés de ma- 


ladie et d'indemnités médicales; 
régime de pension sans pare’l. 


Surveillant de la construction des 
navires, Montréal, $5,240-$5,900 
(revisé), 


Agents d'essai, armement, Nico- 
let (Lac-St-Pierre), P.Q. $3,480- 
$4,520, selon la cumpétence. 


Fonctionnaires d'immigration, di- 
vers centres, $2,780-$3,130, 


On peut se procurer des détails 
et des formules de demande 
aux plus proches bureaux de la 
Commission du service civil, 
du Service national de place- 
ment ou des Postes, 


3124, 


GUERTIN Frères 


MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 
266, rue Sherbrook 

Winnipeg Tél.: 72-6456 


CHATAWAY 
INVESTMENT COMPANY 


Propriétés immobilières — Hôtels 
Fermes — Assurances — Prêts 
Hypothèques 


Téléphone 92-6053 
326, édifice Melntyre — Winnipeg 
P-A., Beauchemin — Tél: 6-5159 


IMMEUBLES À VENDRE 
Maisons de ville, établissements 
de commerce et fermes 
Service sûr, prompt et courtois 

Voyez René Pariseau ou 
W. C. A. Grant 

Venez, téléphonez, écrivez 
ou télégraphiez 

Four Provinces Investment Co. 

300, rue Main 

Tél. 925 266 Le soir, 935 995 

Fondé il y a 36 ans 


Louis Matile 
& FILS 


Horloger suisse 


238, rue Main, Winnipeg, Man. 
(Vis-à-vis Consolidated Motors Co.) 


Téléphone 92-6625 


Des mots marmottés, coupés, 
| tronqués en vitesse, L'impres- 
{sion donnée est que cette cor- 
vée doit s'achever au plus vite. 
Par malheur, les laïcs ne sont 
pas les seuls coupables, De grà- 
ce, sachons réciter une prière 
d'une façon intelligente et pre- 
nons le temps pour le faire, Ceux 
qui ont lu la délicieuse mais 
quelque peu 
riette des ‘Trois messes basses” | 
de Daudet y verront quelque a- 
nalogie. Comme nous le voyons, | 
ce faible n'est pas seulement | 
d'aujourd'hui. Le temps presse, 
sans doute, mais souvenons-nous 
toujours que, pour Dieu, le temps | 
n'existe pas. 


A l'étude 
Questions importantes pour 
nos nouveaux officiers, Organi- 


sation des comités, choix de lo- 
cal, commémoraison des morts, 
initiation. Autant de questions 
qu'il faudra résoudre avant long- 
temps et votre exécutif vous de- 
mande pleine coopération, 

Assistons nombreux à toutes 
les assemblées, Réglons nos re- 
devances. 


BISTOURI, 


Un grand danger pour 
la langue française 


de Colomb | Chez 


| 


irrévérente histo- | [= 


| 


1 


|ra servi à la fin de la soirée, 


QUEBEC — Selon Me Robert | 


Lafrenière, de Québec, 
canisme est le 
de la langue française 
province de Québec, 
Parlant au congrès de la société 
St-Jean-Baptiste de Québec, Me 


dans la 


Lafrenière a déclaré, en outre, que | 


l’américanisme se propage parmi 
les Canadiens français au moyen 
de la radio, du cinéma, des jour- 
naux, des sports, de la mode, du 


de la conscience, 

“Cet envahissement destruc- 
teur, a-t-il dit, se traduit par l'af- 
fichage de pancartes et d'avis ré- 
digés en anglais et par l'influence 
contaminante de la chanson popu- 
laire.”’ 

Me Lafrenière préconise que les 
Canadiens français commencent | 
par acquérir la connaissance de 


leur langue avant de déchiffrer | 
une langue seconde. 


ROYAL REALTY CO. 
516, édifice McIntyre 


M, J.-R. POIRIER 
(Représentant français) 


| Tél. 92-5801 Tel. 92-7702 


A VENDRE 

Norwood — Maison de 6 pièces: 3 en 
haut et 3 en bas. Planchers de bois 
dur. Chauffage à air chaud avec sto- 
ker. Garage, Près écoles et église. 
Prix réduit à $6,800.06;  $2,000.00 
comptant. 

Norwood — Maison de 5 pièces, entiè- 
rement moderne, Chauffage à l'hui- 
le. 2 pièces en bas, 3 en haut. Gara- 
ge rand lot. Taxes peu élevées 
Prix réduit à $6,500.00; $1,500.00 
comptant. 

St-Vital — Bungalow moderne de 4 
chambres, fini stuc. Fini de construi- 


re récemment. Possession dans une 
semaine. Prix, $5,500.00; 2,000.00 
comptant, 


St-Boniface — Bloc appartements de 
4 suites de 3 chambres, entièrement 
moderne, joliment décoré. Taxes 
peu élevées. Revenus des suites: 
$220.00 ar mois. Propriétaire s'en 
va aux Etats-Unis. Prix réduit: $18.- 
900.00; $10,000.00 comptant. 

Sud-ouest de Winnipeg — Ferme de 
300 acres, 160 en culture, reste en 
foin et pâturages. Bons bâtiments. 
Bonne eau. Electricité. Très bon ter- 
rain. 23 vaches laitières; 15 jeunes 
bêtes à cornes: 15 porcs; 100 poules: 
150 dindes, Revenus du lait: $700.00 
par mois. Prix, $28,90000 pour 
tout: ferme, bétail, machines et four- 
rage. 


Le soir 


M. J.-R. POIRIER, tel. 41-876 


28-28C. 


SYLVESTRE ET KENSTON 
REALTY 


202, édifice Mcintyre 
Téléphone: 92-9398 


A VENDRE 


St-Boniface — Bungalow de 5 pièces 
3 chambres à coucher. Chauffage à 
air chaud. Prix, $6,500.00, à termes 

| Norwood — Bungalow de 5 
Planchers de bois dur; chauffage 
air chaud. Prix, 

St-Vital — Bungalow de 5 pièces. Plan- 


pièces 
a 


chers de bois dur, Prix, $5,500.00, à 
termes. 
St-Vital — Bloc de 6 suites. Revenus 


nets par an: $487000, Prix, 837,500 


l'améri- | 
plus grand ennemi | 


le | 


| les, 


| 
| 
| 
| 


| a les yeux fatigu 


| 


| marche de quelques minutes, Des 


| 


| 


} 
| St-Boniface — Restaurant et 


= | St-Boniface 
7,20000, à termes. | 


| 


à termes 

St-Boniface — Garage et agence d'es- | 
sence et d'huile. Très bel emplate- 
ment, Prix, équipement: $3,50000. | 


Bâtiment à louer, 
Le soir 


M. À, SYLVESTRE 


rue Kitchot, St-Boniface 
Téléphone: 20-6974 


500 


372-28C. 


| 


| Une 


ments pour la froide s 
qui s'en vient, 


par les hommes bien n 


— et faites votre choix 


du pays et de l'étranger, tissus qui, 


qui vous conviennent, Rendez 


EATON 


Votre premier choix pour 
des habits de qualité 


L'AUTOMNE est la période de l'année où presque tous achètent leurs vête- 
leurs nouveaux habits pour la saison occupée 


gaison, 


Prêt à vous aider dans votre choix de complets, notre rayon d'hab 
mesure est bien approvisionné des tout derniers tissus provenant des filatures 
nous le savons, seront très en demande 


Ws 


Dons cette vaste collection vous trouverez les tissus, les couleurs et les prix 


-vous ici n'importe quand 
dans cette échelle de prixs 


Complets deux-pièces 


55.00 65.00 75.00 


Rayon d'habits faits sur mesure, 
Hargrave Shops pour hommes, 


#T.EATON CO 


dot ma 17 octobre 1952 


ts faits sur 


— le plus tôt le mieux 


Rez-de-chaussee. 


Au Sacré-Coeur Progrès de la médecine 


Soirée 


Un groupe de jeunes 
du Sacré-Coeur présentera une 
comédie en un acte dimanche! 
soir prochain, 19 octobre, en la! 
salle paroissiale du Sacré-Coeur. 


Cette comédie figurera comrme| 
numéro principai au program- | 
me de la soirée qui, comme on| 


le sait, marquera l'ouverture of-| 
ficielle du Club, En plus d’autres 
numéros confiés à des artistes| 
invités, les membres de l’exécu- 
tif figureront au programme et 
seront présentés à l'assemblée. 
Chacun sera invité à dire quel- 
ques mots, après quoi le chape- 
lain adressera la parole, Le pro- 
gramme promet d'être des plus 
intéressant. Venez le constater 
par vous-mêmes, Un goûter se- 


Quilles 


Les ligues de aquilles ont repris 
leurs joutes cette semaine, En 
plus des trois ligues traditionnel- 
une ligue composée des élè- 
ves des grades IX, X et XI sera 
en opération cette année, à tous 
les vendredis soirs, de 7 h. à 9 h.| 
Les adultes sont priés de venir 
donner leur encouragement aux 
membres de cette ligue qui est à 


| ses débuts, 
langage, des habitudes de vie et | 


Mois du Rosaire 


N'oublions pas les exercices du 
mois du Rosaire qui se poursui- 


| vent tous les jours durant le mois 


d'octobre, dans l'église du £ Sacré- 
Coeur. Les exercices ont lieu à 
3 h. 30 et à 7 h. 45 pm. 


Fatigue de chauffeur 


Un chauffeur de voiture ne de- 


| vrait 


jamais passer outre les 
symptômes de la fatigue, Quand il 
, que les mem- 
bres ou les muscles lui font mal, 
il est sage d'arrêter la voiture, de 
se retirer à l'écart du chemin 
pour faire une sieste de quelques 
minutes. On fera ensuite une 


accidents arrivent souvent parce 
qu'on n’a pas écouté les avertisse- 
ments de la fatigue. Un bref cli- 
gnotement de paupières fatiguées 
peut provoquer des difficultés. Le 
risque ést plus grand la nuit, a- 
lors que la monotonie engendrée 
par des milles de poteaux ou de 
clôtures porte à la somnolence. 
tasse de café ou de thé 
chaud, quand on peut en avoir, 
aide à chasser la somnolence, 


A VENDRE 
St-Boniface — Maison moderne de 5 
pièces, 3 chambres à coucher; chaut- 
fage à eau chaude, Grand lot. Taxes | 
peu élevées, Prix, $7,500.00. 
St-Boniface — Cottage ultra-moderne | 
de 4 pièces. Chauffage automatique 
à l'huile, Prix, $9,000.00, | 


St-Boniface — Cottage moderne de 4 
pièces, près écoles, Prix, $7,80060, 
St-Boniface — Duplexe moderne de 7 | 
pièces, Prix, $8,400.00; comptant re- | 
quis, $2,900.00 | 
Norwood — Cottage ultra-moderne de 
5 pièces, 3 chambres à coucher: | 
Chauffage à air climatisé avec brü- | 


leur à l'huile. Prix, $13,500.00 
Norwood — Cottage moderne de 4 pié- | 

ces. Prix, $8,300.00. | 
Norwood — Cottage moderne de 5 piè- | 

ces. Prix, $6,500.00, | 
Village canadien-français, près de Win- | 
nipe£ — Maison moderne de 6 pièces, | 
avec lot 15 chaines; prés écoles et | 
e, Bon service d'autobus, Prix, 
300.00 


$ 
logis de 
5 pièces, entièrement moderne. Bon 
chiffre d'affaires, Prix, $17,000.00 
Restaurant et salle de quilles — 4 al- 
lées; logis moderne de 6 pièces. Tout 
presque neuf. Village prospère ca- 
nadien-français du Manitoba. Prix, 
$25,000 00. Considérerait échange pour 
propriété à Winnipeg ou St-Boniface 
Magasin d'épiceries et | 
2 pièces. Aménagement mo- 
derne. Loyer seulement $7500 par 
mois, Prix, $3.50000, plus stock. 
St-Boniface — Magasin d'épiceries 
de viandes. Bon chiffre 
Logis de 6 pièces. Prix 
Considérerait petite maison 
Boniface en échange. 


logis de 


et 
d'affaires 
$10,000.00 
à St- 


S'adresser à 
ART. TOUGAS REALTY 


190, avenue Provencher 
Téléphones : 
BUREAU — 20-8178 
M. Boulanger (rés.}: 93-2134 
321-28C. 


l'est 
{du Comité médical franco-cana- | 
qui s'occupe des médecins | 
| [ allant étudier à | 
Paris ou en province, 


“La province de Québec peut | 
être fière de ses hôpitaux. En ce 


domaine, elle n'a rien à envier 
à aucun pays du monde.” 
Tel est le témoignage rendu, 


avant son départ pour son pays, 
par le Dr Raoul Kourilsky, 
nent spécialiste des 
respiratoires, venu chez nous 
cette année comme délégué of- 
ficiel du gouvernement français 
aux fêtes du centenaire de l'Uni- 
versité Laval et au congrès de 
l'Association des médecins de 
langue française du Canada. 


Le témoignage du Dr Kouril-| 


sky est d'autant plus précieux 
qu'il connaît bien notre pays, 
pour y être venu régulièrement 
depuis 1946. Ami sincère du “Ca- 
nada français, le Dr Kourilsky 
président, pour la France, 


dien, 


de chez nous 


Amelioration soutenue 
A chacun de mes voyages au 


Canada, de nous dire le Dr Kou- | 


rilsky, je constate une amélio- 


ration soutenue de votre systè- | 


me hospitalier, tant du point de 
vue matériel que du point de 
vue de l'efficacité, Ce que j'avais 


trouvé d'abord vraiment remar- | 


quable est encore amélioré au- 
jourd'hui. Ce que l'on trouve 


dans vos hôpitaux est d’un stan- | 


dard pouvant se comparer avan- 
tageusement avec n'importe quel 
autre pays, même avec certains 
pays scandinaves considérés com- 


me à l'avant-garde en tout ce| 
qui a trait à la médecine et à | 


l'hospitalisation, 


EL D. 


Génie industriel 
G. De Leener et L.-A. Bélisle 


Quatre volumes traitant des 
principes d'organisation: Or- 
ganisation de l'emploi, organi- 
sation de la production, orga- 
nisation administrative et fi- 
nancière, Un ouvrage indis- 
pensable à une direction effi- 
ciente. Abondamment illustré 
de figures, tableaux, en vue 
d'accélérer la production et 
d'abaisser les prix de revient, 
Série bien reliée, titres dorés. 


Prix: $12.75 la série. 


Faites parvenir votre cornmande 
payable par mandat postal ou con- 
tre remboursement (C.O.D.) à: 


RENE BROUSSEAU, C.P, 1223, 
Place d'Armes, Montréal, P.Q. 


275-28C. 


émi- | 
affections | 


.  <anadienne-française 


| __ Vos hôpitaux, dit-il, allient À 
|la beauté architecturale une at- 
| mosphère très accucillante., Les 
médecins s'y sentent à l'aise, les 
infirmières et les patients égale. 
|ment, Vos hôpitaux ne sont ni 
des casernes, ni des usines, ni 
des monastères; adaptés à votre 
mentalité canadienne, ils répon- 
dent parfaitement aux besoins, 


Le Dr Kourilsky est émerveil. 
| lé par la somme de capitaux que 
représente une telle expansion 
de notre système hospitalier, 
“C'est un fleuve de capitaux qu'il 
faut pour soutenir une organisa. 
tion comme la vôtre, Ce n'est 


qu'en Amérique qu'on peut voir 
une chose pareille, 


| 


Messieurs! Essayez les “Golden 
Wheatol”, capsules médicinales 
à l'huile de germe de blé. Voyez 
ce que les “Golden Wheatol” 
feront pour vous, Messieurs, 
mesdames: faites ce que des mil- 
liers ont fait: prenez les capsules 
“Golden Wheatol” à l'huile de 
germe de blé, aujourd'hui, 
300, $5.09. 


Souffrez-vous de maux d'esto- 
mac? De digestion acide? De 
gaz? D'estomac acide, nerveux? 
Prènez les comprimés “Golden 
Stomach Tablets”, Soulagement 
réel, rapide et durable, Mangez 
ce que vous voulez. Dormez 
11e 55, #1.00; 120, $2.00; 360, 


Avez-vous des douleurs arthri- 
tiques, rhumatismales, sciati- 
ques, névralgiques, ou de lumba- 
£o (mal de dos)? Des douleurs 
dans les bras, les jambes, les 
épaules? Prenez les comprimés 
“Golden HP2” pour un soulage- 
ment réel et durable, Des mil- 
liers en ont bénéficié. 100, $3,00; 
200, $5.00. Chex votre pharma- 
cien ou directement de Golden 
Drugs, Winnipeg, 


N. & F. SCARDINA 


OPTICIENS D'ORDONNANCES 
App. 1, 393, ave Graham, Winnipeg — Tel, 93-7823 


Nous serons heureux de faire pour vous 
un rendez-vous avec votre spécialiste de la vue 


ON PARLE FRANCAIS 


ESTIMÉS GRATUITS 


e Brüleurs à l'huile 
© Foyers mécaniques 


@ Fournaises @ Tous genres de travaux de ferblanterie 


Vendus et 
installés par 
Téléphone 595 005 


EMPIRE SHEET METAL MFG. CO. 


425, ave Selkirk, Winnipeg 


(Commandes de la campagne remplies promptement) 


Vente de machines à coudre Singer 


électriques ou à pédales, remises à neuf. Garantie compiète. 
Prix s'échelonnant de $25.00 à $127.50 


Quelques-unes avec banc et cabinet de couture. Quontité limitée, 


SINGER SEWING MACHINE CO. 


117, 


rue Marion, S$t-Boniface — Téléphone: 


20-1656 


Les sous-vêtements de la fameuse filature “Tiger Brand“ 


2 pieces, coton et laine. Pullover à manches courtes, 
caleçons avec ceinture élastique, jambes longues, $2.75 chacun. 
Sous-vêtements ouatés à l'intérieur: 
caleçons avec ceinture élastique, jambes longues, $2.35 chacun. 


t 


$2.15 


pullover a manches longues, 


chacun; 


AU SOUS-SOL DE 


200, ave Provencher CH E Z HUOT St-Boniface, Man. 


Tous les jours de la semaine, le magasin ferme à 6 h. p.m., 
excepté le vendredi où il ferme à 9 h, p.m. 


Combinaisons ouatées à l'intérieur avec boutons 


Combinaisons à côtes, tout laine 
Combinaisons à côtes, laine et coton 


sur le devant, manches et jambes longues, $3.95, 


DR LE 
D À 


